
L’Association interna-
tionale des Amis de

la Révolution algé-
rienne (AIARA) a
organisé, hier, à

l’hôtel El Aurassi à
Alger, sous le patro-

nage du ministre
des Moudjahidine et

des Ayants droit,
une journée d’étude
consacrée au collec-
tif d’avocats qui ont

défendu la cause
des militants du

Front de libération
nationale durant la

guerre de libération. 

P lacée sous le thème
« Les robes noires et
la Révolution algé-

rienne : les plaidoiries des
Avocats de la liberté tou-
jours d’actualité », cette
rencontre a vu la présence
de plusieurs responsables
et personnalités nationales
et étrangères. On cite,
entre autres, le ministre
des Moudjahidine et des
Ayants droit, Laïd Rebiga,
le président de l’AIARA,
doyen des diplomates
algériens, le moudjahid
Noureddine Djoudi, des
amis de la Révolution algé-
rienne à l’instar de l’éditeur
suédois et militant engagé
Nils Andersson, de l’ancien
ministre de l’Intérieur
Dahou Ould Kablia, de l’an-
cien DGPC, Mustapha Lah-
biri, des avocats engagés
comme Fatima Zohra Ben-
braham (animatrice de
cette rencontre), ainsi que
des moudjahidine et
moudjahidante parmi les-
quels l’icône de la Révolu-
tion Djamila Boubacha.
Cette journée se veut un
message de reconnaissan-
ce au collectif des avocats

du FLN qui ont choisi le
camp des militants et
Moudjahidine algériens en
les défendant face à la
machine judiciaire de l’an-
cienne puissance colonia-
le. Des avocats engagés à
l’image de Gisèle Halimi ou
encore Jacques Vergès qui
ont assumé la cause algé-
rienne en prenant la défen-
se de ses militants dans
leur lutte pour la liberté,
l'indépendance et le
recouvrement de la souve-
raineté nationale.

Dans un message adres-
sé à l’assistance et lu en
son nom par un membre
de l’association, le prési-
dent de l’AIARA a indiqué
que  les avocats qui «  ont
enfilé leurs robes noires
pour défendre les militants
du FLN revêtait  », comme
engagement, «  une sym-
bolique, celle d’être à côté
de la vérité et de la justice »
face à l’occupation colo-
niale. Les défenseurs des
militants algériens étaient
aussi «  les témoins des
crimes coloniaux » commis
contre le peuple algérien.
Pour Noureddine Djoudi, la
Révolution algérienne
n’était pas seulement une
Révolution militaire. Mais,
elle «  était une Révolution
contre la pensée, la doctri-
ne, la politique et la pro-
jet  coloniaux ». Ainsi, l’en-
gagement et le militantis-
me des avocats du FLN en
faveur des droits des mili-
tants et moudjahidine à la
liberté et à l’indépendance
ont été, estime Djoudi, « un
tournant décisif » qui a ren-
versé la donne en faveur
de la lutte du FLN pour le
recouvrement de la souve-
raineté nationale. 

« JustiCe Pour les
PeuPles Palestinien

et sahraoui »
En ce sens, le moudja-

hid a rendu un grand hom-
mage aux avocats de «  la
liberté, de la vérité et de la
justice » qui sont encore en

vie, comme il a honoré la
mémoire de tous leurs
compagnons qui ne sont
plus de ce monde et dont
l’Algérie restera éternelle-
ment reconnaissante
envers leurs sacrifices.  Par
ailleurs, le doyen des diplo-
mates algérien n’a pas
manqué l’occasion pour
réitérer son soutien et celui
de l’AIARA au peuple
palestinien face au génoci-
de sioniste. Le même sou-
tien renouvelé pour le
peuple palestinien dans
son combat contre l’occu-
pation marocaine. « Justice
pour le peuple palestinien,
justice pour le peuple sah-
raoui  », a-t-il martelé au
sujet de deux causes justes
chevillées au corps de
toute l’Algérie, peuple et
gouvernement.  

Il convient de souligner
que plusieurs personnali-
tés ont animé cette jour-
née d’étude. À commencer
par Nils Andersson, figure
éminente des éditeurs
engagés aux côtés des
militants du FLN, qui a évo-
qué « Les crimes de la colo-
nisation française en Algé-
rie ne tombent pas par
prescription ». 

Il y a eu aussi, pour ne
citer qu’eux, l’autre éditeur
Rachid Khettab, qui a parlé
des «  Avocats, amis de la
Révolution algérienne », le
doyen des avocats algé-
riens Ibrahim Taïri qui a fait
un exposé sur les pour-
suites contre l’entité sionis-
te devant la Cour pénale
internationale pour géno-
cide en Palestine.  Égale-
ment au menu de cette
rencontre, un débat géné-
ral conclu par une cérémo-
nie pour honorer la
mémoire d’un nombre
d’avocats du FLN disparus,
dont, entre autres, Amar
Bentoumi, Hadj Hamou,
Gisèle Halimi…ainsi qu’un
hommage aux Moudjahi-
date, Djamila Bouhired et
Djamila Boumpacha.

Farid Guellil
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HORAIRES DES PRIÈRESMÉTÉO D’ALGER
Jeudi 23 dou el hidja 1446

Jeudi 19 juin 2025
29 °C / 20 °C

Dohr : 12h50
Assar : 16h41
Maghreb : 20h13
Îcha : 21h54

Vendredi 24 dou el
Hidja 1446
Sobh : 03h38
Chourouk : 05h30

Dans la journée : Dégagé
Vent : 22 km/h
Humidité : 59 %

Dans la nuit : Dégagé
Vent : 18 km/h
Humidité : 80 %

Un reporter dans la foule :

« Alhane Wa
Chabab » revient…

C ette structure a été créée, en 1970, pour découvrir les jeunes talents algériens.
Pour y parvenir, les organisateurs sillonnent l’Algérie dans ses moindres
recoins. Recensent, auditionnent, sélectionnent ce qu’ils considèrent être des

« espoirs » pour les présenter au public qui consacre les meilleurs. Depuis, « Alhane
Wa Chabab » a connu plusieurs interruptions. Plusieurs reprises aussi. Notez bien, en
55 ans, nous en sommes seulement à la 9ème saison qui : « Après avoir sillonné le
pays de l’Est à l’Ouest, du littoral aux Hauts-Plateaux, c’est Tamanrasset, joyau du sud
algérien, qui a accueilli, jeudi dernier, la dernière étape de ce périple artistique » nous
apprend notre consœur Sihem Oubraham dans l’édition d’hier du journal El-Moudja-
hid. C’est d’elle que nous tenons cette bonne nouvelle. Aucun autre média n’a pris la
peine de suivre ce retour d’une manifestation, Ô combien précieuse, pour la culture
de notre pays. 

Avec quelques réserves que nous mentionnerons plus loin. La méthode est la
même que pour le sport, notamment le football. Les dirigeants de cette discipline
visitent les clubs du pays et leurs stades pour dénicher les « pépites » qui feront vibrer
les gradins plus tard. En culture, nous n’avons qu’« Alhane Wa Chabab », en version
chanson. Ce qui est dommage car, dans le même sillage et avec les mêmes moyens il
aurait été possible de dénicher des humoristes, cachés dans notre vaste pays et dont
les algériens en ont grandement besoin. Pourquoi ne pas être optimistes quand on a
eu un Rachid qsentini, un Mohamed Touri, un Rouiched, un Mohamed Oueniche, un
Sid-Ali, un Djaafar Beck, etc, etc. ? Notre consœur Sihem nous apprend que « depuis
plusieurs semaines, le programme culte dédié à la découverte de jeunes talents musi-
caux a rassemblé des centaines de candidats dans une effervescence palpable ». On
ne peut s’empêcher de regretter ce « gaspillage » car et par la même occasion, on a
du certainement «  laisser sur le carreau » des artistes à fort potentiel. Dans tous les
domaines. Cinéma, théâtre, peinture, sculpture. Depuis l’inspecteur Tahar (de son vrai
nom Hadj Abderrahmane) et sa mort prématurée à l’âge de 41 ans en 1981, et son
«  apprenti  » (Yahia Benmabrouk) qui ne s’en n’est pas remis jusqu’à son décès en
2004, les Algériens n’ont plus eu leur dose de rire. Connaissant l’effet bénéfique du
rire sur la santé humaine, il est urgent de trouver la « perle rare » qui aura le don de
dérider la population algérienne. Comment expliquer, cette « sécheresse » culturelle ?
Comment expliquer ce non renouvellement de nos brillants artistes ? Par quel mau-
vais sort sommes-nous frappés ? Il est impossible que sur 50 millions d’algériens, il n’y
ait pas un, deux ou dix talentueux humoristes. Pourquoi cette caravane « Alhane Wa
Chabab » sillonne notre grand et vaste pays pour ne chercher que des chanteurs ?
Pourquoi, personne parmi les organisateurs n’a pensé à inclure un «  jury » supplé-
mentaire pour les comédiens  ? Pour les peintres et toutes autres spécialités cultu-
relles  ? D’ailleurs, les attaques dont a fait l’objet, récemment, notre grand espoir
humoristique, Merouane Guerrouabi (que nous saluons et félicitons au passage),
nous laisse à penser qu’il a été visé par un véritable « complot » destiné à nous laisser
« broyer du noir ». Plusieurs pays ont fait les frais de la guerre culturelle. L’humoriste,
Sid-Ali, se déguisait couramment en femme sans avoir jamais fait l’objet d’une quel-
conque polémique. Qu’on ne s’y trompe pas, la culture est un enjeu aussi stratégique
que les armes de dernière génération. Toutes ces émissions étrangères qui remplis-
sent les programmes de nos TV, ne répondent pas à nos valeurs et poursuivent des
objectifs pas forcément compatibles avec nos intérêts. Nous lançons un appel à notre
ministre de la Culture, Zouhir Ballalou, pour former une équipe de «  chasseurs de
talents » et l’envoyer chercher dans les villes et douars du pays, les « pépites » d’hu-
moristes. Lesquels une fois soutenus et accompagnés donneront le meilleur d’eux-
mêmes. Ils feront rire et sourire les algériens. Le résultat ? Un grand bien-être pour la
population. Mais pas seulement, vous verrez que ce bien-être agira sur la « Harga »
qui sera réduite à néant. Le rire étant une thérapie, vous le savez  ! Soyez le vrai
ministre de la Culture que l’Algérie et les algériens attendent depuis longtemps. Le
retour d’«  Alhane Wa Chabab  » est une note d’espoir. Renforcez-là, monsieur le
ministre !  

Zouhir Mebarki
zoume600@gmail.com   
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C’ est une rengaine à la veille de chaque sai-
son estivale : l’accès aux plages du littoral
est gratuit ! Ce qui n’est pas faux en théo-

rie dans la mesure où c’est un droit garanti par la loi.
Mais sur le terrain, cette mesure, qui tient pourtant
à la force de l’État social, est contrariée. Comme
tous les espaces et biens publics livrés, des années
durant, à la « loi » du privé, à l’anarchie, au bradage
et au gain facile, le littoral aussi a sa « propre » maf-
fia. Celle qui a le monopole et qui exerce son diktat
dans les plages. Le rivage de la grande bleue est
squatté par des malfrats et des individus cupides qui
règnent en maîtres avec les méthodes de voyous.
Les plages tombent aussi aux mains d’opérateurs
sans scrupules. Des pseudo-exploitants qui s’em-
parent de l’espace public dans le but unique de
s’enrichir. Illicitement en dépouillant les estivants et
leurs familles auxquels on fait payer tous services et
loisirs confondus. Du stationnement du véhicule à la
location de parasols, de tables, de chaises… À des
prix souvent inaccessibles qui ne répondent à aucu-
ne norme. Les estivants sont pris à la gorge. Ces

pratiques, héritées d’une douloureuse et regrettable
époque, ont pris racine au mépris de la loi et de l’autorité
publique. Aujourd’hui, les squatteurs des plages sévissent.
Ils profitent de la moindre faille laissée par les autorités pour
réoccuper le terrain. Mais le phénomène a reculé, car l’État
commence à reprendre la main et le contrôle sur l’espace
public. Les plages y compris, donc. Preuve, s’il en faut, il y
a lieu de rappeler la mise en garde du président Abdelmad-
jid Tebboune lors du Conseil des ministres du 22 mai 2024.
D’un, il avait enjoint le gouvernement d’appliquer la loi dans
toute sa rigueur contre toute forme de courtage saisonnier

dans les plages. Et de deux, il l’avait ordonné de consacrer
le principe de la gratuité des plages pour les estivants. La
sentence était sans appel : pas question de brader le littoral
algérien et de céder aux caprices des rentiers et des squat-
teurs. Mais, cela ne doit pas se faire au détriment de la qua-
lité des services et des prestations. Après tout, il est aussi
question, pour l’État, de mettre à profit l’activité touristique
pour un secteur qui peut être un levier de croissance éco-
nomique. Maintenant, mettons le curseur sur la saison esti-
vale 2025. Qu’est-ce qu’on a fait ? Au-delà des préparatifs
qui vont bon train à l’approche d’une ouverture officielle
imminente, une nouvelle loi régissant l’exploitation des
plages fait l’objet, ces derniers jours, d’un débat, à l’APN. Le
texte dans son essence vise à trouver l’équilibre entre la
gratuité et le confort. Ainsi, l’une des dispositions phares du
projet, il y a celle qui prévoit, à juste titre, de préserver le
principe de la gratuité. Notamment, limiter la concession de
la plage à 30 % tandis que 70 % seront réservés exclusive-
ment aux estivants. Quant aux contrevenants, la loi, en
attendant son adoption et son entrée en vigueur, promet de
frapper fort.

Farid GuellilL’
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Plages, le prix
de la gratuité  

ÉTATS-UNIS – ISRAËL 

FRAUDE ET FUITE DE SUJETS DU BAC 

La main de fer 
de la justice 

LE
S C

OU
RS

ES
 EN

 D
IR
EC

T

HIPPODROME  ÉMIR ABDELKADER -
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RÉSULTATS DE LA CAMPAGNE
CÉRÉALIÈRE

PROTECTION DES PERSONNES 
DANS LE TRAITEMENT 
DES DONNÉES PRIVÉES 

CONTRIBUTION 

LIRE EN PAGE 2

SOUS-RIRE

L’AIARA REND HOMMAGE AUX AVOCATS DU FLN 

« Les défenseurs
de la vérité 

et de la justice » 

w LA RESISTANCE PALESTINIENNE S’ALIGNE SUR L’IRAN 

« Le Moyen-Orient au bord de l’explosion »

Le bloc occidental atlantiste est convaincu que l’Iran ne possède pas de bombe atomique et
que ses installations de recherche et de développement de l’industrie nucléaire sont soumises

au contrôle des inspecteurs de l’AIEA. LIRE EN PAGE 5
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Un duo qui menace
la paix mondiale 

TURQUIE 
Avis important pour les demandeurs

de visas 

D ans un communiqué rendu public hier, le centre de dépôt des demandes de
visa pour la Turquie en Algérie a informé  les demandeurs de visa auprès de ses
services qu’il n’existe aucun partenariat ni accord de coopération avec les

agences de voyages et de tourisme.   Le même  centre a précisé que les procédures
doivent être accomplies personnellement par le demandeur ou le tuteur pour les
enfants mineurs. Le centre a également rappelé que la décision finale d’approbation
des visas relève exclusivement des représentations diplomatiques compétentes.
Aucune personne, entité ou organisation n’a la capacité d’influencer l’issue d’une
demande de visa.

Ania N. 
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RÉUNION À VIENNE
L’efficacité du

dispositif de lutte
contre la corruption

à l’examen
Du 16 au 20 juin se tiennent, au siège de

l'Office des Nations unies contre la
drogue et le crime (ONUDC) à Vienne, les
travaux de la 16e session du groupe chargé
de la présentation de la mise en œuvre de
la Convention des Nations unies contre la
corruption (CNUCC) et de la 16e session du
Groupe de lutte contre la corruption. Selon
un communiqué de la Haute autorité de
transparence, de prévention et de lutte
contre la corruption (HATPLC), sa présiden-
te, Salima Mousserati, prendra part aux tra-
vaux de ces deux sessions avec la déléga-
tion l'accompagnant composée de cadres
de la HATPLC et du ministère de la Justice,
ainsi que de représentants de la mission
diplomatique permanente à Vienne. Le
Mécanisme d’examen de l’application de la
Convention des Nations unies contre la cor-
ruption comprend un processus d’examen
guidé par des principes qui imposent
notamment que ce Mécanisme soit trans-
parent, efficace, non intrusif, non exclusif et
impartial. Conformément à l’article 4 de la
Convention, le Mécanisme ne sert pas d’ins-
trument d’ingérence dans les affaires inté-
rieures des États parties, mais respecte les
principes de l’égalité et de la souveraineté
des États parties, et le processus d’examen
se déroule de manière non politique et non
sélective. Ce Mécanisme doit être de nature
technique et promouvoir une collaboration
constructive, notamment en ce qui concer-
ne les mesures préventives, le recouvre-
ment d’avoirs et la coopération internatio-
nale, selon les dispositions de la CNUCC. Au
plan national, des efforts sont déployés
pour mobiliser la collaboration de toutes
les parties concernées par la lutte contre la
corruption, notamment la société civile. Il y
a un mois, à Béchar, lors de son intervention
aux travaux d’une Journée de sensibilisa-
tion sur la transparence, la prévention et la
lutte contre la corruption, la présidente de
la HATPLC a rappelé que les hautes autori-
tés du pays accordent une grande impor-
tance à la prévention et à la lutte contre le
fléau de la corruption et en ont fait une
priorité à travers l’initiation de politiques de
réformes globales et le renforcement du
cadre législatif et organisationnel et la réac-
tivation des outils nationaux de transparen-
ce et de contrôle dans la gestion des
affaires publiques. Elle a mis en avant égale-
ment ''le rôle important et efficace'' de la
société civile dans la prévention et la lutte
contre le fléau de la corruption, à travers
notamment, a-t-elle soutenu, ''le renforce-
ment des valeurs de citoyenneté comme
support pour faire face à ce fléau et contri-
buer à la performance dans la gestion des
affaires publiques''. Elle a exprimé la convic-
tion de la HATPLC que « la lutte contre la
corruption ainsi que l'obtention d'indica-
teurs élevés d'intégrité et de transparence
dans la gestion des affaires publiques ne
sont pas seulement une question locale,
mais un devoir collectif requérant une col-
laboration étroite entre tous les acteurs
concernés, y compris les différentes institu-
tions, organisations et la société civile''.
Dans ce sens, une convention de coopéra-
tion autour des mécanismes d'action com-
mune dans le domaine de la transparence,
de la prévention et de la lutte contre la cor-
ruption, a été signée récemment à Alger
entre le ministère de l'Éducation nationale
et la Haute autorité de transparence, de
prévention et de lutte contre la corruption
(HATPLC). La convention a été signée au
siège du ministère par le ministre de l'Édu-
cation nationale, Mohammed Seghir
Sadaoui, et la présidente de la HATPLC,
Mme Salima Mousserati, en présence des
cadres des deux secteurs. Cette démarche
s’inscrit dans les missions et les préroga-
tives accordées à cette instance, notam-
ment le suivi de la mise en œuvre de la stra-
tégie nationale de transparence, consti-
tuent la concrétisation de cette priorité
accordée par les hautes autorités du pays.
Même démarche à Tissemsilt et dans
d’autres wilayas où Salima Mousserati insis-
te sur le fait que la lutte contre la corruption
est une responsabilité partagée entre
toutes les institutions.

M. R.

FRAUDE ET FUITE DE SUJETS DU BAC 

La main de fer de la justice 
Les tribunaux de Barika

à Batna, M'sila et
Ghardaïa ont émis des

mandats de dépôt et
infligé des amendes à
l'encontre de plusieurs
individus pour fraude

aux épreuves du
baccalauréat et diffusion

des réponses via les
réseaux sociaux.

Selon un communiqué du
procureur de la République
près le tribunal de Barika

(Batna), « conformément aux dis-
positions de l'article 11 alinéa 3
du Code de procédure pénale, le
parquet de la République près le
tribunal de Barika porte à la
connaissance de l'opinion
publique que dans le cadre du
suivi du déroulement et de la
sécurisation des examens offi-
ciels, deux cas de fraude avec
usage de moyens de communi-
cation à distance ont été consta-
tés, mardi dernier». Ajoutant
que, «les auteurs ont été arrêtés
et poursuivis en justice». En effet,
un suspect a été poursuivi
conformément à la procédure de
comparution immédiate pour
délit d'atteinte à l'intégrité des
examens à travers la publication
et la diffusion des sujets du bac-
calauréat via les moyens de com-
munication à distance. À l'issue
du procès, une peine de deux
ans de prison, dont une année
avec sursis, assortie d'une amen-
de ferme de 250.000 DA, a été
prononcée à l'encontre du mis
en cause avec son placement
sous mandat de dépôt, séance
tenante, et confiscation des
objets saisis. Dans le même
contexte, sept suspects ont été
également poursuivis, dont trois
en fuite, conformément à la pro-
cédure de comparution immé-
diate, pour délit d'atteinte à l'in-
tégrité des examens, par la
publication et la fuite des sujets
du baccalauréat via les moyens
de communication à distance.

Selon le communiqué,  «après
leur comparution devant le tri-
bunal, l'affaire a été renvoyée au
mardi 24 juin en cours, avec
ordre de placement en déten-
tion provisoire des quatre accu-
sés présents». Pour sa part, le
procureur de la République près
le tribunal de M'sila a indiqué,
dans un communiqué, que
«dans le cadre de la lutte contre
l'atteinte à l'intégrité de l'exa-
men du baccalauréat, session
juin 2025, cinq cas de fraude ont
été enregistrés, dimanche et
lundi dernier, outre la publica-
tion de deux sujets d'examen. en
effet, les auteurs répondant aux
initiales (B.A) et (CH.M) ont été
arrêtés pour publication du sujet
de la langue arabe, pendant le
déroulement de l'épreuve, sur
les réseaux sociaux, ainsi que
l'arrestation d'une suspecte
répondant aux initiales (D.N)
pour diffusion du sujet de l'édu-
cation islamique, outre la publi-
cation du sujet de la langue
arabe par la suspecte répondant
aux initiales (S.Y) et la candidate
répondant aux initiales (D.A), la
tentative de diffusion du sujet de
l'éducation islamique par le can-
didat répondant aux initiales
(G.Z), et la publication du sujet
de la langue arabe durant le
déroulement de l'épreuve, sur
les réseaux sociaux par la sus-
pecte répondant aux initiales
(G.A). Les suspects ont été défé-

rés, mardi dernier, devant le par-
quet de la République près le tri-
bunal de M'sila, et poursuivis
pour délit de publication et fuite
de sujet des épreuves d'examens
du baccalauréat en recourant
aux moyens de communication
à distance, puis renvoyés devant
la section des délits conformé-
ment à la procédure de compa-
rution immédiate. Après leur
comparution devant le tribunal,
les accusés ont été condamnés
comme suit: le dénommé (B.A)
condamné à une peine de cinq
ans de prison ferme assortie
d'une amende de 500.000 DA
avec émission d'un mandat de
dépôt à son encontre, séance
tenante, l'accusée (CH.M)
condamnée à une peine d'un an
de prison ferme assortie d'une
amende de 300.000 DA, et l'ac-
cusée (D.N) condamnée à une
peine d'un an de prison ferme
assortie d'une amende de
300.000 DA avec émission d'un
mandat de dépôt à son
encontre, séance tenante. En ce
qui concerne les accusés répon-
dant aux initiales (S.Y) et (D.A), ils
ont écopé d'une peine d'un an
de prison ferme assortie d'une
amende de 300.000 DA, avec
émission de mandat de dépôt de
l'accusée répondant aux initiales
(S.Y), séance tenante. Quant à
l'accusé répondant aux initiales
(G.Z), l'affaire a été renvoyée à
l'audience de mardi prochain,

avec placement sous contrôle
judiciaire. S'agissant de l'accusée
répondant aux initiales (G.A), l'af-
faire a également été renvoyée à
l'audience de mardi prochain,
avec placement en détention
provisoire. De son côté, le par-
quet de la République près le tri-
bunal de Ghardaïa a informé que
lundi dernier, l'organe national
de prévention et de lutte contre
les infractions liées aux techno-
logies de l'information et de la
communication a constaté la
publication du sujet de l'épreuve
de mathématiques de la filière
Langues étrangères par un
compte électronique. Suite à
quoi, d’après le
communiqué, «les services de la
police judiciaire ont été instruits
d'ouvrir une enquête sur les
faits». Le suspect répondant aux
initiales (H.T) a été déféré, mardi
dernier, devant le parquet de la
République pour le délit de
publication des sujets des exa-
mens finaux de l'enseignement
secondaire par des moyens de
communication à distance. Le
mis en cause a été jugé confor-
mément à la procédure de com-
parution immédiate. Le même
jour, le tribunal correctionnel de
Ghardaïa a prononcé une peine
de cinq ans de prison ferme
assortie d'une amende de 50.000
DA contre l'accusé, avec émis-
sion de mandat de dépôt, séance
tenante.                         L. Zeggane 

PROTECTION DES PERSONNES DANS LE TRAITEMENT DES DONNÉES PRIVÉES 

Le Gouvernement examine
un avant-projet de loi

Le Premier ministre Nadir Larbaoui, a pré-
sidé hier une réunion du gouvernement
consacrée à l’examen de plusieurs

avant-projets de loi et dossiers prioritaires.
Figurait, lors de la réunion, l’étude d’un
avant-projet de loi modifiant et complétant
la loi n° 05-01 du 6 février 2005 relative à la
prévention et à la lutte contre le blanchiment
d’argent et le financement du terrorisme. Le
gouvernement a également examiné un
avant-projet de loi modifiant et complétant
la loi n° 18-07 du 10 juin 2018 relative à la
protection des personnes physiques dans le
traitement des données à caractère person-
nel. Par ailleurs, les membres du gouverne-
ment ont poursuivi l’étude du cadre régle-
mentaire définissant les conditions et moda-
lités d’octroi des concessions, pouvant évo-
luer en cession, sur les terrains relevant du
domaine privé de l’État, destinés à la réalisa-
tion de projets de promotion immobilière à
caractère commercial. La réunion du gouver-
nement a également été marquée par une
présentation sur les résultats préliminaires
du recensement de la production nationale.
Ces données actualisées et fiables devraient
contribuer à une meilleure orientation des
politiques publiques commerciales et indus-
trielles, en assurant une régulation efficace
du marché intérieur, une maîtrise des impor-

tations et une promotion des exportations.
Enfin, dans le cadre du suivi des orientations
du président de la République issues des
Assises nationales du cinéma tenues les 19 et
20 janvier 2025, le gouvernement a écouté

un exposé relatif au programme de réhabili-
tation et de remise en exploitation des salles
de cinéma, ainsi qu’au soutien à l’investisse-
ment privé dans ce secteur.

Ania N. 

ANP
91 kg de cocaïne saisis en une semaine 

9 éléments de soutien aux groupes terroristes ont été arrêtés par des détachements de
l'Armée nationale populaire, dans différentes opérations, à travers le territoire national, entre
le 11 et le 17 juin, a indiqué hier, un bilan opérationnel de l'ANP.  Dans le cadre de la lutte
contre la criminalité organisée, la même institution indique avoir intercepté 50 narcotrafi-
quants et mis en échec des tentatives d'introduction de 3 quintaux et 41 kilogrammes de kif
traité provenant des frontières avec le Maroc, alors que 91 kilogrammes de cocaïne et d'im-
portantes quantités de comprimés psychotropes s'élevant à 1 453 577 comprimés ont été sai-
sis, lors d'opérations menées à travers les Régions militaires  ». À Tamanrasset, Bordj Badji
Mokhtar, In Guezzam et In Salah, des détachements de l'ANP « ont arrêté 216 individus et saisi
42 véhicules, 143 groupes électrogènes, 84 marteaux-piqueurs, ainsi que des quantités de
mélange d'or brut et de pierres, d'explosifs, d'outils de détonation et d'équipements utilisés
dans des opérations d'orpaillage illicite », ajoute la même source. De même, « 14 autres indi-
vidus ont été arrêtés et un fusil mitrailleur, un fusil à lunette, un fusil de chasse, ainsi que
24610 litres de carburants, 9 quintaux de tabacs et 5 tonnes de denrées alimentaires desti-
nées à la contrebande et la spéculation ont été saisis, lors de différentes opérations  ». Par
ailleurs, les Garde-côtes « ont mis en échec, sur les côtes nationales, des tentatives d'émigra-
tion clandestine et procédé au sauvetage de 102 individus à bord d'embarcations de
construction artisanale, alors que 908 immigrants clandestins de différentes nationalités ont
été arrêtés à travers le territoire national », conclut le communiqué du MDN. 

Ania N. 
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RESULTATS DE LA CAMPAGNE CEREALIERE

Le stockage, facteur
déterminant 

L’attention accordée à la
céréaliculture par les

pouvoirs publics a été
confirmée par les

instructions données en
Conseil des ministres, ce

dimanche, par le
président Abdelmadjid

Tebboune « d'œuvrer et
de veiller rigoureusement

à réaliser, lors de la
campagne de moisson

2025, des résultats
supérieurs à ceux

enregistrés lors de la
saison 2024».

Cet intérêt est égale-
ment manifesté pour
les capacités natio-

nales de stockage des
céréales appelées à passer de
4 à 9 millions de tonnes d’ici
deux ans dans le cadre du
programme du président de
la République. L'élargisse-
ment des capacités de stoc-
kage s'inscrit dans la nouvel-
le politique de l'État et sa
vision prospective en matiè-
re de sécurité alimentaire, a
expliqué le président Teb-
boune en Conseil des
ministres, au début de cette
année. À la même occasion, il
avait ordonné le transfert
immédiat des projets de silos
de stockage de céréales aux
walis, avec l'élaboration
d'une étude complète sur le
dossier, sous la supervision
directe du ministère concer-
né, pour davantage de trans-
parence. En mars dernier,
dans une déclaration à la
presse en marge d'une visite
d'inspection dans la wilaya
de Boumerdès, le ministre de
l’Agriculture, du Développe-
ment rural et de la Pêche,
Youcef Cherfa a annoncé que
le secteur lancera prochaine-
ment la construction de 30

silos de grande capacité, 16
silos de capacité moyenne et
352 centres de stockage de
proximité des céréales à tra-
vers le pays, avec une capaci-
té de 50 000 quintaux pour
chaque centre. Il s’agit de
réaliser l'autosuffisance et la
sécurité alimentaire et de
répondre aux besoins de la
consommation interne de
ces produits, ainsi que limiter
progressivement l'importa-
tion de blé et d'orge avant
d’arrêter complètement l'im-
portation de blé tendre, a
expliqué le ministre. Les spé-
cialistes estiment que ce pro-
gramme important permet-
tra à l'Algérie de disposer
d'un stock stratégique de
céréales, la protégeant des
fluctuations des approvision-
nements observées actuelle-
ment dans le monde en rai-
son des tensions géopoli-
tiques, tout en aidant les
agriculteurs à sécuriser leurs
productions. Dans ce sens, la
construction de 70 silos est
en voie d'achèvement,
apprend-on. Le président
Tebboune avait ordonné
d'accélérer le parachève-

ment des travaux des silos,
pour contribuer à optimiser
l'exploitation des capacités
de production de céréales et
renforcer, par conséquent, la
sécurité alimentaire du pays.
Les communes connues
pour une production céréa-
lière régulière et abondante
sont particulièrement
concernées par le program-
me de construction de silos
de stockage. On parle d’une
récolte de la campagne
moisson-battage 2024-2025
plus abondante que la précé-
dente, sur la base des indica-
teurs positifs enregistrés à
travers plusieurs wilayas. Il y
a eu de bonnes
conditions  climatiques en
plus de l'appui accru aux
agriculteurs. La réception de
nouveaux centres de stocka-
ge de proximité est un fac-
teur supplémentaire favo-
rable à l’accroissement de la
production. En effet, la cam-
pagne moisson-battage a
bénéficié d'investissements
considérables dans le domai-
ne du stockage. Le secteur
des céréales est qualifié de
stratégique pour des raisons

évidentes. Il exige une vigi-
lance de tous les instants,
face aux carences de gestion,
au risque de détournement
vers le réseau informel et de
la nécessité absolue d’assu-
rer la disponibilité du produit
et la stabilité de son prix. La
rigueur est indispensable sur
tous les maillons de la chaî-
ne. Dans cette démarche,
l’importance stratégique du
recensement général de
l’agriculture pour une prise
de décision optimale, la
modernisation du secteur
agricole et le renforcement
de son rôle dans la sécurité
alimentaire, a été souligné
par le président Tebboune
lors de la réunion du Conseil
des ministres qu’il a présidée
le 8 avril dernier. Il avait ins-
truit le ministre de l’Agricul-
ture d’approfondir l’opéra-
tion en incluant toutes les
filières, les têtes de bétail par
catégorie, la répartition géo-
graphique de la production,
les périmètres irrigués ainsi
que le nombre d’arbres frui-
tiers par variété, notamment
les oliviers et les palmiers. 

M’hamed Rebah

DES SÉNATEURS SUR LA LOI RELATIVE
AUX PROCÉDURES PÉNALES :

« Un texte souple avec
des aspects positifs »  

Le ministre de la Justice, garde des Sceaux,
Lotfi Boudjemâa, a présenté un exposé sur

le projet de loi portant procédures pénales
devant la Commission des affaires juridiques,
administratives, des droits de l'homme, de
l'organisation locale, de l'aménagement du
territoire et du découpage territorial au
Conseil de la nation. Lors de son exposé, le
ministre a affirmé que «ce texte prévoit des
amendements importants s'inscrivant dans le
cadre de la protection des deniers publics et
de l'économie nationale, notamment le report
des poursuites pénales dans certains délits
limitativement énumérés contre la restitution
des fonds, biens et revenus détournés ou
transférés hors du territoire national, ou de
leur équivalent en valeur, et du paiement inté-
gral des sommes dues au Trésor public». Dans
ce contexte, M. Boudjemâa a précisé que «ces
amendements prévoient également la créa-
tion d'une agence nationale chargée de la
gestion des fonds gelés, saisis ou confisqués
afin de combler le vide institutionnel dans la
gestion des revenus criminels», relevant que
«le texte propose d'étendre la mission de
cette agence aux fonds et biens faisant l'objet
de mesures conservatoires et à la récupéra-
tion des biens et fonds transférés illégalement
hors du territoire national». 

LE MINISTRE SUR LES AXES DU TEXTE
A cette occasion, le ministre a fourni des

explications sur les axes du texte, portant
essentiellement sur l'amélioration de la ges-
tion des affaires pénales et la numérisation de
leurs procédures, le renforcement des droits
et libertés, la lutte contre la criminalité dange-
reuse, la réforme du tribunal criminel et la
révision des dispositions relatives à certaines
juridictions pénales, ainsi que le renforcement
de la protection des gestionnaires. De son
côté, le président de la Commission, M. Moha-
med Rabah, s'est félicité du contenu du projet
de loi, qui s'inscrit, a-t-il dit, dans le cadre de
«l'adaptation de ses dispositions à la Constitu-
tion du 1er novembre 2020 et répond aux exi-
gences de la réforme du secteur de la Justice
dans l'Algérie nouvelle et victorieuse, sous la
conduite du président de la République, M.
Abdelmadjid Tebboune». Pour leur part, les
membres de la Commission ont mis l'accent
dans leurs interventions sur «la souplesse
ayant caractérisé le texte ainsi que les aspects
positifs qu'il renferme, tels que la protection
des droits de l'Homme, la garantie d'un procès
équitable et le renforcement de l'efficacité de
la justice par la simplification et l'accélération
des procédures».

L.Zeggane  
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Le secrétaire général du ministère de
la Défense nationale, le Général-
major Mohamed Salah Benbicha a

présidé la cérémonie de sortie de la 38e
promotion d'officiers et d'élèves de diffé-
rentes spécialités médicales de l'École
nationale de santé militaire (ENSM) «Cha-
hid Kaddi Bakir», dans la 1èr région mili-
taire. En effet, ces nouvelles promotions
baptisées du nom du Chahid de la glo-
rieuse Révolution «Zikara Mouloud»
englobent la 38e  promotion des prati-
ciens spécialistes en sciences médicales,
titulaires du diplôme d'études médicales
spécialisées et la 38e  promotion d'élèves
officiers actifs titulaires d'un doctorat en
médecine, en pharmacie et en chirurgie
dentaire et de la 6e promotion de l'École
nationale de formation paramédicale de
santé militaire d'Alger «Chahida Ziza Saki-
na» et d'élèves sous-officiers contractuels
«Licence» en sciences paramédicales. Ont
assisté à la cérémonie, le directeur central

des services de santé militaire, le Général-
major Souid Mohamed El-Bachir et de
hauts cadres de l'Armée populaire natio-
nale (ANP), ainsi que les familles des
élèves. La cérémonie a débuté par le pas-
sage en revue des détachements régu-
liers par le Général-major, Secrétaire
général du ministère de la Défense natio-
nale, accompagné du commandant de
l'École, le colonel Boudaba Aïssa. Le com-
mandant de l'ENSM a prononcé, par la
suite, une allocution dans laquelle il a mis
en avant «les grands axes de la formation
et des connaissances scientifiques et mili-
taires inculquées aux stagiaires et élèves
par des formateurs et enseignants quali-
fiés ayant une parfaite maîtrise des pro-
grammes et outils pédagogiques mis à
leur disposition par le Haut Commande-
ment de l'Armée nationale populaire
(ANP), les habilitant à accomplir leurs
nobles missions avec professionnalisme».
Le Commandant de l'École a appelé les

diplômés «à ne ménager aucun effort et
donner l'exemple sur le terrain pour
défendre la souveraineté, la sécurité et la
stabilité du pays», saluant «la discipline et
la persévérance des stagiaires de pays
frères et amis». Après la prestation de ser-
ment par les promotions sortantes, il a été
procédé à la remise de grades et de
diplômes aux majors des promotions sor-
tantes. À noter que le major de la promo-
tion sortante s'est présenté pour deman-
der à ce que cette promotion soit bapti-
sée du nom du chahid Zikara Mouloud,
un des héros de la glorieuse Révolution.
La cérémonie s'est poursuivie par une
parade militaire exécutée par les diffé-
rentes promotions sortantes dans une
parfaite synchronisation. Le Général-
major, secrétaire général du MDN a hono-
ré la famille du chahid héros Zikara Mou-
loud, en reconnaissance des exploits de
nos vaillants chouhada. Une élite d'ensei-
gnants hospitalo-universitaires militaires

a été également distinguée après leur
promotion au grade d'enseignant hospi-
talo-universitaire émérite, ainsi que les
enseignants et les majors de promotion
avant que le SG du MDN procède à la
signature du registre d'or de l'École. Pour
rappel, le Chahid Miloud Zikara dit «Si
Rachid», est né le 11 mai 1938 à Alger, il a
grandi dans une famille révolutionnaire
imprégnée d'un haut sens de nationalis-
me. Révolté contre l'injustice et l'oppres-
sion coloniale, il rejoint très tôt les rangs
de la glorieuse Révolution. Il intégra les
rangs de l'Armée de libération nationale
(ALN) en 1956 dans la wilaya IV historique.
Il était chargé de soigner les blessés.
Miloud Zikara a participé à plusieurs opé-
rations militaires contre les forces d'occu-
pation dans la région d'El-Harrach sous la
responsabilité de Bouraoui Saïd en 1957
avant de tomber au champ d'honneur en
1959. 

L.Z. 

ÉCOLE NATIONALE DE SANTÉ MILITAIRE 

Sortie de la 38e promotion d'officiers et d'élèves
de différentes spécialités médicales
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GHAZA - IRAN 

Mettre un terme à la ligne « Attila »
de netanyahu

Par-delà le vacarme médiatique et les
litanies diplomatiques, un basculement

d’époque est en cours. L’image d’Israël,
autrefois sanctuarisée en Occident

comme bastion démocratique au
Moyen-Orient, s’est effondrée dans

l’opinion publique mondiale. En moins
de deux ans, Tel Aviv est passé du

statut de « Mecque » des Occidentaux
à celui d’une capitale méprisée par une
large grande partie de la communauté

internationale, en particulier par les
opinions publiques du Sud global.

E n effet, depuis le 7 octobre 2023, la
«Start-up Nation » a laissé place à un
État perçu comme failli sur le plan

humain, isolé sur la scène internationale et de
plus en plus assimilé à une puissance colonia-
le violente, mue par une idéologie d’apar-
theid et de purification identitaire.

Ce retournement historique n’est pas le
fruit d’un caprice médiatique ni d’un cycle de
communication mal maîtrisé : il s’enracine
dans une prise de conscience globale sur la
nature réelle du sionisme messianique qui
guide aujourd’hui le pouvoir israélien. À
Ghaza, Israël a laissé tomber le masque. Der-
rière la rhétorique de « légitime défense »,
c’est un projet d’annihilation qui se déploie,
méthodique et assumé, sous les yeux du
monde.

UnE gUERRE coloniAlE soUs
PARRAinAgE occiDEntAl

Mais la politique de Benjamin Netanyahu,
et plus largement de son gouvernement
d’extrême droite, ne peut être dissociée de
l’architecture géopolitique qui l’a rendue
possible. Israël n’agit pas en électron libre : il
est l’un des instruments avancés de la projec-
tion de puissances occidentales, notamment
les USA, dans une région longtemps soumise
à des formes renouvelées d’interventionnis-
me. À ce titre, il bénéficie d’un soutien incon-
ditionnel, y compris lorsque ses actions fran-
chissent tous les seuils de l’entendement
humain et de la légalité internationale,
comme c’est le cas aujourd’hui à Gaza. Le
déchaînement militaire israélien contre la
bande de Gaza, qualifié de « génocide » par
des juristes internationaux et par de nom-
breuses voix au Sud global, révèle un mépris
absolu du droit international. Plus encore, il
démontre que pour les puissances occiden-
tales, ce droit n’est invoqué que lorsqu’il sert
leurs intérêts stratégiques. Quand l’agresseur
est un allié, on lui octroie « le droit de se
défendre ». Et le silence se fait complice.

lE fAUx PRétExtE DE l’iRAn : UnE
gUERRE PRévEntivE DE l’EmPiRE

C’est dans cette logique d’exception per-
manente que s’inscrit l’escalade contre l’Iran.

En effet, depuis la première journée de l’at-
taque, dans la nuit du jeudi 12 juin au ven-
dredi 13 juin, Israël a franchi un nouveau
seuil en agressant directement le territoire
iranien, prétendant réagir à une menace
nucléaire jamais prouvée. Le parallèle avec la
fameuse « fiole d’anthrax » brandie par Colin
Powell en 2003 à l’ONU pour justifier l’inva-
sion de l’Irak, est troublant. Le mensonge
stratégique, recyclé, s’impose à nouveau
comme méthode de gouvernement et de
propagande.

L’Iran, puissance régionale indépendante
et pilier de ce que l’on appelle l’« axe de la
résistance », est dans le viseur non pour ce
qu’il fait, mais pour ce qu’il incarne : un refus
obstiné de s’aligner.

En plus de ses ressources stratégiques, il
représente une anomalie géopolitique dans
un Moyen-Orient que les États-Unis et Israël
aspirent à remodeler selon leurs vues. La
guerre contre l’Iran n’est donc pas une réac-
tion à un projet (nucléaire militaire) anticipé,
mais une guerre préventive au service d’un
ordre impérial menacé.

lA RiPostE iRAniEnnE : lA bRèchE
iRRévERsiblE DAns lE mythE DE

l’invincibilité isRAéliEnnE
Dans cette séquence stratégique, la ripos-

te iranienne marque un tournant irréversible.
Jamais dans l’histoire d’Israël, Tel-Aviv son
centre névralgique, n’avait été placé sous le
feu direct d’un État souverain. L’attaque
coordonnée de l’Iran, d’une ampleur inédite,
a non seulement surpris l’establishment
sécuritaire israélien, mais elle a également
brisé le mythe d’invincibilité sur lequel s’était
construit l’hubris sioniste depuis 1948.

Le résultat est sans appel : un ciel fermé,
des liaisons aériennes interrompues, une
population apeurée confinée, des milliers
d’Israéliens bloqués à l’étranger, et surtout,
une opinion tétanisée, incapable de mas-

quer la panique collective qui s’est emparée
du pays. En à peine cinq jours, une popula-
tion abreuvée des discours obscurantistes et
déshumanisants du psychotique ministre de
l’intérieur, Itamar Ben Gvir, est passée de
l’euphorie triomphante à l’abattement. La
peur a-t-elle changé de camp ? Dès lors, il
faut bien reconnaître que la propagande vic-
timaire habituelle ne suffit plus à rétablir l’au-
ra de supériorité militaire et technologique.

Ce basculement psychologique est
essentiel. Jusqu’ici, Israël cultivait une straté-
gie de domination fondée sur l’asymétrie
absolue : il frappe, assassine, détruit, au nom
d’un droit à se défendre sans limite, et ce,
sans jamais en subir les conséquences. Or, la
riposte iranienne a introduit une nouvelle
donne : désormais, Israël est prenable. Il peut
perdre. Il peut être atteint. Le monopole de
la « violence légitime » qu’il s’était arrogé
vient de voler en éclats. Cependant, le réalis-
me politique impose la prudence: il n’est pas
certain, qu’au regard des intérêts géoécono-
mique, géostratégique et géopolitique, les
États-Unis et l’UE restent l’arme au pied face
à la riposte iranienne. L’enjeu est tel qu’ils ne
peuvent accepter le renversement de l’État
sioniste. C’est en ce sens que ce bras de fer
dépasse très largement la simple reconfigu-
ration locale. Comme rappelé dans notre
précédente communication, c’est un cataly-
seur et un levier dans les rapports de force
régionaux et internationaux. Il participe
d’une stratégie plus vaste de déstabilisation
des équilibres mondiaux. Aussi, les tensions
croissantes autour de points névralgiques du
commerce mondial, Canal de Suez, détroit
d’Ormuz, mer Rouge, Méditerranée orienta-
le, renforcent la vulnérabilité des principaux
corridors énergétiques et commerciaux.
Dans ce contexte, l’attitude belliciste et
imprévisible d’Israël fait peser une menace
grave sur la stabilité déjà précaire de la
région. Ce comportement accroît le risque

d’atteintes majeures aux infrastructures
pétrolières et gazières, avec des consé-
quences potentielles systémiques pour
l’économie mondiale. 

l’oRDRE monDiAl fissURé : vERs UnE
REconfigURAtion DEs RAPPoRts

DE foRcE
Ce basculement s’inscrit dans une dyna-

mique plus large : celle de l’effritement de
l’ordre unipolaire hérité de la fin de la guerre
froide. En 2022, l’échec américain à faire
voter des sanctions contre la Russie à l’As-
semblée générale de l’ONU fut le premier
signal d’alarme. Il révélait l’émergence d’un
Sud global rétif à la tutelle occidentale. Ce
n’était pas un accident, mais l’expression
d’une lame de fond. Le 7 octobre 2023, la
résistance a non seulement remis à l’ordre
du jour la question palestinienne, elle a
rompu le monopole du récit. Elle a mis à nu
l’instrumentalisation du discours sur les
droits humains par des puissances qui, dans
les faits, ferment les yeux sur les crimes com-
mis par leurs alliés, quand ils n’en sont pas les
architectes. La réponse iranienne s’inscrit
dans cette séquence de fracture. Elle ne pro-
clame pas la guerre des civilisations, mais
dénonce le cynisme de l’ordre établi et trace
une ligne rouge face à la perpétuation d’un
monde fondé sur l’inégalité entre États.

cE qU’il REstE à fAiRE : bRisER lE bRAs
génociDAiRE, REconstRUiRE Un DRoit

intERnAtionAl EffEctif
Aujourd’hui, la priorité pour les peuples,

les États et les institutions épris de paix et de
justice, n’est pas seulement de dénoncer : il
s’agit de couper le bras génocidaire d’Israël.
Non pas par les armes, mais par l’action poli-
tique et diplomatique, par le désinvestisse-
ment, les sanctions, les poursuites judiciaires
internationales. Il en va non seulement de la
survie du peuple palestinien, mais de la cré-
dibilité du droit international lui-même, et
de la possibilité de refonder un monde post-
hégémonique.

L’histoire retiendra que le 7 octobre 2023
et les semaines qui ont suivi n’ont pas été
seulement des épisodes sanglants, mais des
tournants. Ils ont déplacé la ligne de front
idéologique. Ils ont mis fin à un narratif victi-
maire devenu bouclier contre toute critique.
Et surtout, la riposte iranienne a sonné la fin
d’une ère d’impunité militaire. Elle a exposé
les failles profondes d’un système impérial
fondé sur la peur, et a offert aux peuples en
lutte une preuve tangible : il est possible de
résister et d’inverser les rapports de force.

Il ne s’agit pas de faire l’éloge de la
confrontation armée. Mais d’appeler à la luci-
dité et à la vigilance. Le monde de demain ne
se construira pas sur la résignation, mais sur
la fermeté. Face aux puissances qui préten-
dent dicter aux autres comment vivre, résis-
ter devient un devoir. Et refuser la propagan-
de d’un « Occident vertueux » devient une
urgence pour préserver ce qui reste de notre
humanité commune.

A. R.
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D ans une allocution lue au
nom du Groupe A3+ lors
d'une réunion du Conseil

de sécurité sur la situation en Syrie,
le Représentant permanent de l'Al-
gérie auprès des Nations unies,
l'ambassadeur Amar Bendjama, a
souligné que « la résilience, le cou-
rage et l'aspiration du peuple
syrien à la paix et à la dignité méri-
tent sans aucun doute notre sou-
tien total indéfectible  », affirmant
que « la stabilité en Syrie est essen-
tielle non seulement pour le
peuple syrien, mais aussi parce
qu'elle constitue la pierre angulaire
de la sécurité et de la prospérité
dans toute la région ». « Il est grand

temps de soutenir les Syriens par
des actions pertinentes en faveur
de la paix, de la justice et pour un
avenir plein d'espoir dans toute la
région », a souligné le Groupe A3+
dans son communiqué, précisant
que « l'avenir de la Syrie est étroite-
ment lié à la capacité de son
peuple à coexister pacifiquement,
comme il l'a fait pendant des
siècles, et à surmonter les griefs de
l'histoire par le dialogue, la réconci-
liation et le respect mutuel  ». Et
d'ajouter : « la justice transitionnel-
le, la réconciliation nationale, la
révélation du sort des disparus et le
dialogue inclusif sont autant d'élé-
ments essentiels pour panser les

blessures du peuple syrien et jeter
les bases d'un processus de transi-
tion politique juste et équitable en
Syrie  », réaffirmant «  le soutien
ferme du groupe A3+ à la souverai-
neté, à l'unité, à l'indépendance et
à l'intégrité territoriale de la Répu-
blique arabe syrienne  ». Dans ce
contexte, le groupe A3+ a condam-
né vigoureusement les incursions
sionistes répétées dans le territoire
syrien et les violations de l'accord
de désengagement. À ce propos,
Bendjama a rappelé les observa-
tions de la Force des Nations unies
chargée d'observer le désengage-
ment (FNUOD) concernant les
nombreuses attaques menées par

les forces sionistes dans la zone de
limitation des armements du côté
Bravo, mais aussi la poursuite de la
construction d'obstacles par les
forces sionistes le long de la ligne
de cessez-le-feu. Le groupe A3+ a
déclaré que ces actions « violent la
souveraineté et l'intégrité territo-
riale de la Syrie et menacent la sta-
bilité dans la région  », appelant à
« la cessation immédiate de ces vio-
lations et au respect de l'accord de
désengagement de 1974  ». «  Le
Golan syrien occupé reste un terri-
toire syrien en vertu du droit inter-
national, comme le stipule claire-
ment la résolution 497 du Conseil
de sécurité  », a-t-il ajouté dans le

même cadre.  Par ailleurs, le groupe
a exprimé son inquiétude concer-
nant les rapports onusiens relatifs à
la reprise des activités de l'organi-
sation Daech dans certaines parties
de la Syrie, soulignant qu'il « a mis
en garde à maintes reprises, contre
la menace terroriste ». Il a réaffirmé
« la nécessité urgente d'une action
internationale coordonnée pour
affronter les groupes terroristes de
manière décisive et globale et s'at-
taquer aux causes profondes de
l'extrémisme », considérant que « le
retour de l'instabilité représenterait
une tragédie pour le peuple syrien
qui a déjà tant souffert ». 

Ania N 

BENDJAMA AU NOM DU GROUPE A3+ SUR LA SYRIE 

« Soutenir les Syriens par des actions pertinentes
pour la paix et la justice » 

Par Abdelatif Rebah, économiste   

Contribution
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ÉTATS-UNIS – ISRAËL 

Un duo qui menace la paix mondiale 

LA RÉSISTANCE PALESTINIENNE S’ALIGNE SUR L’IRAN CONTRE L’AXE WASHINGTON-TEL-AVIV

« Le Moyen-Orient au bord de l’explosion »

Le bloc occidental
atlantiste est convaincu que

l’Iran ne possède pas de
bombe atomique et que

ses installations de
recherche et de

développement de
l’industrie nucléaire sont

soumises au contrôle des
inspecteurs de l’AIEA.

L ’ Iran est signataire du
traité de non-proliféra-
tion des armes

nucléaires et de destruction massi-
ve, ce qui n’est pas le cas de leur
protégé l’entité sioniste qui a
conçu, depuis des décennies, la
bombe atomique sortie tout droit
des réacteurs du complexe de
Dimona dans le désert du Néguev.
Tous ces arguments ne les ont pas
poussés à considérer l’agression
israélienne contre l’Iran comme un
acte de terrorisme contraire au
droit international. Les pays
membres du G7 menacent, les
USA emportés par la folie sangui-
naire de leur président menacent.
La France, la Grande Bretagne, l’Al-
lemagne et plusieurs autres pays
européens, frappés de cécité et se
rangeant du coté de l’agresseur lui
apportent un soutien aussi bien
militaire que logistique ou poli-
tique. Ce sont les fondements du
droit international qui sont ébran-
lés par ceux qui se réclament de la
démocratie, du respect des droits
de l’homme. Ils soutiennent les
actes terroristes d’un premier

ministre-fou, poursuivi pour
crimes de guerre et contre l’huma-
nité. L’histoire de l’Occident avec
les pays arabes et musulmans qu’il
n’est pas arrivé à soumettre est
riche en exemple, mais cela ne
semble pas susciter d’inquiétude
notamment chez ceux qui ont
pactisé avec Satan, les normalisa-
teurs qui se font aujourd’hui les
soutiens à la croisade menée
contre les peuples de la région du
proche et Moyen-Orient. C’est une
nouvelle vague de colonisation
qui se prépare avec l’appui de cer-
tains dirigeants arabes, félons, qui
ont choisi de mettre sous une
chape de plomb les supplications
de la victime pour se ranger du
côté de l’oppresseur. L’Iran ne
menace pas la sécurité mondiale

au moment où les peuples du
monde entier sont convaincus
que l’entité sioniste, depuis sa
création en 1948 a toujours consti-
tué une menace pour la paix dans
le monde.  Sous le chapitre 7 de la
charte des Nations unies, Colin
Powell, en usant de mensonge a
réussi à mobiliser une coalition
militaire pour attaquer l’Irak. Sous
ce chapitre également, le prési-
dent américain Bill Clinton avait
mobilisé une force militaire sous
couvert d‘une résolution du
Conseil de sécurité de l’ONU pour
envahir l’ile de Grenade au motif
qu’elle représentait une menace
pour la paix mondiale, allez savoir
comment. Israël depuis sa création
a toujours mené des guerres
d’agression et de colonisation

contre ses voisins arabes. Le plan
de paix pour régler le conflit du
Moyen-Orient adopté par la com-
munauté internationale prévoit la
solution à deux États, avec un État
palestinien dans les frontières
d’avant juin 1967 avec comme
capitale Jérusalem. C’est un plan
qui est l’essence même d’un éven-
tuel règlement du conflit du
Moyen-Orient. Maintenant la
question qui se pose. Pourquoi
n’a-t-on jamais brandi la menace
d’activer le chapitre 7 de la Charte
des Nations unies pour mettre sur
pied une coalition armée et
contraindre les sionistes de se sou-
mettre, par la force de la loi, à la
légalité internationale  ? C’est là
l’hypocrisie qui fonde la politique
des deux poids deux mesures des
occidentaux qui voient en Israël la
victime et l’arabe le sanguinaire,
l’antisémite et la menace sur la
paix et la sécurité dans le monde.
L’Iran use de son droit de se
défendre devant une agression
perpétrée par une entité terroriste
et soutenue par ceux qui se pro-
clament parangons et modèles de
démocratie et de respect des
droits de l’Homme. Le Conseil de
sécurité de l’Onu est aujourd’hui
une instance où les droits sont
royalement piétinés. Ceux qui se
déclarent grande puissance, pous-
sent vers sa paralysie et sa mise en
mode H S . Et en attendant, l’Iran
résiste et réplique et sa force de
résilience et de résistance aux
pressions pourrait provoquer un
grand bouleversement dans toute
la région du Moyen Orient.  

Slimane B.

E n réaction aux récentes menaces profé-
rées par les États-Unis à l’encontre de
l’Iran, le mouvement de la résistance

palestinienne a vivement dénoncé une esca-
lade dangereuse, mettant en garde contre les
conséquences dévastatrices d'une interven-
tion militaire américaine dans la région.

Dans un communiqué publié mardi soir, la
résistance palestinienne a exprimé son rejet
catégorique des menaces formulées par
Washington à l’encontre de Téhéran, quali-
fiant ces pressions d’irresponsables et de pro-
vocatrices. Selon elle, toute implication direc-
te des États-Unis dans une agression contre
l’Iran ne fera qu’enflammer davantage la
situation au Moyen-Orient, exposant l’en-
semble de la région à une conflagration géné-
ralisée. « Les menaces américaines de recourir
à la force militaire contre la République isla-
mique d’Iran conduisent la région tout entière
au bord de l’explosion », a alerté le communi-
qué, qui attribue la responsabilité de cette
escalade tant aux États-Unis qu’à l’entité sio-
niste. La résistance palestinienne estime que
l’impunité dont bénéficie Israël encourage ses
actes de provocation et ses déclarations belli-
queuses. Dans ce contexte, le mouvement
palestinien a fustigé les propos des dirigeants
israéliens affirmant qu’« aucune ville du
Moyen-Orient n’est à l’abri des frappes israé-
liennes », dénonçant une « mentalité colonia-
le arrogante » qui ne cesse de nourrir l’instabi-
lité dans la région. De tels discours, selon la
déclaration, traduisent la volonté de Tel-Aviv
de continuer à imposer sa domination par la
force, en misant sur le soutien inconditionnel
de Washington. Affichant une position de soli-
darité ferme, la résistance palestinienne a
déclaré son soutien total à la République isla-
mique d’Iran et à son peuple, reconnaissant
leur droit légitime à se défendre face aux
menaces extérieures. Le communiqué appelle
également les pays arabes et musulmans à se
rassembler autour d’une position unifiée et
responsable afin de faire face à « l’arrogance
sioniste », de rejeter toute forme d’agression
contre l’Iran, et d’empêcher la poursuite de
cette escalade militaire dangereuse. « Il est
temps pour les nations arabes et islamiques
de défendre les intérêts de leurs peuples et de

préserver la stabilité régionale en refusant de
céder aux logiques guerrières des États-Unis
et de leurs alliés », conclut la déclaration. Cette
mise en garde intervient dans un climat de
vives tensions, alimentées par des rumeurs
persistantes autour d’une possible implica-
tion militaire directe de Washington dans les
récentes frappes visant l’Iran. Ces spéculations
se sont intensifiées à l’issue d’une réunion du
Conseil de sécurité nationale américain,
convoquée par le président Donald Trump et
tenue à huis clos dans la salle de crise de la
Maison-Blanche, durant plus d’une heure.
Alors que les enjeux géopolitiques devien-
nent de plus en plus explosifs, la solidarité
entre les forces de résistance de la région et
Téhéran semble se renforcer, posant les jalons
d’un nouvel équilibre stratégique face aux
axes américano-sionistes.

LE CIEL DE LA PALESTINE N’APPARTIENT
PLUS À L’OCCUPANT

La riposte de grande envergure menée par
l’Iran contre l’entité sioniste dans la nuit du
mercredi marque un tournant majeur dans
l’équilibre des forces au Moyen-Orient. L’opé-
ration, baptisée Al-Waad al-Sadiq 3 (« La pro-
messe véridique 3 »), n’est pas une simple
riposte aux agressions israéliennes des der-
nières semaines, mais une démonstration de
puissance méthodique, hybride et straté-
gique. Elle combine une montée qualitative
dans l’arsenal militaire iranien, une guerre de
l’information, et une offensive psychologique
pensée pour ébranler le cœur de l'appareil
sécuritaire israélien. Dirigée par le Corps des
Gardiens de la Révolution islamique (CGRI),
l’attaque a visé simultanément plusieurs
zones stratégiques en Palestine occupée : Tel-
Aviv, ElQods, Haïfa, Ashdod, Sharon et la base
militaire de Meron. Le CGRI a confirmé dans
un communiqué que pour la première fois, les
missiles hypersoniques de nouvelle généra-
tion Fattah ont été utilisés à grande échelle.
Capables d’esquiver les radars et de manœu-
vrer à très haute vitesse, ces engins ont littéra-
lement percé les défenses israéliennes –
Dôme de fer et Fronde de David – en les satu-
rant en moins de deux minutes. Selon la chaî-
ne israélienne Channel 12, un immeuble

entier aurait été détruit au cœur de Tel-Aviv,
et des dizaines de véhicules ont été réduits en
cendres. L’ampleur de cette attaque et son
impact ont plongé les territoires occupés dans
un climat de panique. À plusieurs endroits, les
sirènes d’alerte n’ont même pas eu le temps
de retentir avant les frappes. Des scènes de
chaos ont été rapportées à ElQods, où les
colons dénoncent un système d’alerte
défaillant. La symbolique est forte : l’armée
israélienne, autrefois vantée pour sa supériori-
té technologique, semble aujourd’hui dépas-
sée. Israël a tenté de répliquer en menant des
frappes ciblées à Téhéran et Mashhad. Mais
selon les autorités iraniennes, l’essentiel des
attaques a été repoussé, 22 drones israéliens
ayant été interceptés. Depuis le début de l’es-
calade le 13 juin, plus de 270 civils iraniens
auraient été tués, ce qui a renforcé le soutien
populaire à une réponse militaire directe et
spectaculaire. Mais l’Iran n’a pas seulement
frappé militairement. L’opération revêt égale-
ment une dimension psychologique majeure.
L’une des annonces les plus marquantes a été
l’ordre lancé par les forces armées iraniennes
d’évacuer le quartier de Neve Tzedek, au sud-
ouest de Tel-Aviv. Hautement symbolique
dans la mémoire collective israélienne, ce
quartier est considéré comme le berceau du
projet sioniste moderne. En le ciblant, Téhé-
ran envoie un message clair : plus aucun lieu,
même iconique, n’est à l’abri. Ce choix tac-
tique vise directement la perception israélien-
ne de sécurité et d’intouchabilité. En parallèle,
une guerre sécuritaire intense se déroule à
l’intérieur même de l’Iran. Plusieurs cellules
d’espionnage affiliées au Mossad ont été
démantelées dans les provinces de Lorestan,
Rey, Pishva, ainsi qu’à Abhar, où une tentative
d’infiltration contre une base stratégique a
été déjouée. En vertu de la loi iranienne
contre les actes hostiles de l’entité sioniste, les
autorités ont procédé à des arrestations de
plusieurs individus accusés de collaboration
ou de sabotage. La situation devient critique
en Israël. Channel 12 évoque près de 1 800
blessés, tandis que des dizaines de milliers de
plaintes pour dommages matériels ont été
enregistrées. Environ 75 % des travailleurs
seraient contraints de rester chez eux, paraly-

sant l’économie israélienne. Le secteur indus-
triel, les infrastructures et les réseaux de trans-
port subissent un coup d’arrêt partiel. Par
ailleurs, l’armée israélienne fait face à une
pénurie préoccupante de missiles intercep-
teurs Arrow, ce qui affaiblit fortement sa capa-
cité de réaction à d’éventuelles nouvelles
salves balistiques. Le Wall Street Journal sou-
ligne également que le Pentagone s’inquiète
de l’épuisement de ses propres stocks de
munitions dans la région. Un autre coup dur
pour Israël est la possible perte d’un avion F-
35, version modifiée « Adir », qui aurait été
abattu au sud-est de Téhéran, près de Vara-
min. Si cela venait à être confirmé, il s’agirait
d’un revers majeur pour la réputation de l’ar-
mée de l’air israélienne, d’autant que le
manque d’avions ravitailleurs rend ces mis-
sions lointaines plus risquées et moins viables.
Sur le plan idéologique, l’Iran encadre cette
riposte d’une rhétorique religieuse et histo-
rique lourde de sens. Le Guide suprême Ali
Khamenei a publié un message sur la platefor-
me X, faisant référence à la bataille de Khaybar
et à l’épée de Dhou al-Fiqar, symboles chiites
de la justice contre l’oppression. Ce langage,
mêlant foi, histoire et politique, inscrit l’offen-
sive dans une continuité sacrée, et mobilise
les populations musulmanes à travers la
région. Enfin, le communiqué du CGRI adresse
une mise en garde directe aux États-Unis,
accusés de soutenir militairement et politi-
quement Israël. L’Iran affirme que ses missiles
ont également délivré un message clair à l’al-
lié de Tel-Aviv : celui d’une puissance régiona-
le capable d’imposer sa volonté. Avec cette
opération, l’Iran ne se contente plus de réagir.
Il mène désormais la cadence, redéfinissant
les règles du jeu stratégique. La doctrine de
dissuasion cède la place à une doctrine d’ini-
tiative. La résistance, jadis cantonnée à des
réponses ponctuelles, impose aujourd’hui un
nouvel ordre militaire, politique et psycholo-
gique. Le ciel de la Palestine occupée n’est
plus un sanctuaire israélien. Il est devenu,
selon les mots de Téhéran, « sous le contrôle
de la résistance ». Ce basculement pourrait
bien marquer la fin d’un cycle, et l’émergence
d’un nouvel équilibre au Moyen-Orient.

M. Seghilani
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ORGANISATION MONDIALE CONTRE
LA TORTURE 

Le CODESA
désormais
adhérent 

L e Collectif des défenseurs sahraouis
des droits humains au Sahara occiden-

tal (CODESA) a annoncé son adhésion à
l'Organisation mondiale contre la torture
(OMCT), un réseau international regrou-
pant plus de 200 organisations de défen-
se des droits de l'Homme à travers le
monde. Dans un communiqué rendu
public, le CODESA a précisé que son adhé-
sion à l'OMCT, rendue possible grâce au
soutien et à l'appui de plusieurs organisa-
tions, permettra de «  renforcer la protec-
tion des défenseurs sahraouis des droits
de l'Homme, ainsi que des victimes, face
aux multiples dangers engendrés par les
restrictions imposées aux mouvements
sahraouis de défense des droits humains,
empêchés d'exercer leurs droits fonda-
mentaux au Sahara occidental  ». Cette
adhésion, ajoute le CODESA, contribuera
également à «  renforcer et élargir les
espaces de plaidoyer international contre
les violations et les crimes (torture et exé-
cutions extrajudiciaires) commis par la
force d'occupation marocaine à l'en-
contre des civils sahraouis au Sahara occi-
dental ». Tout en exprimant sa gratitude à
l'OMCT, ainsi qu'à toutes les organisations
ayant favorablement accueilli sa deman-
de d'adhésion à ce réseau international, le
CODESA a réaffirmé «  son engagement
indéfectible envers les principes et
normes des droits de l'Homme et de la
justice internationale, ainsi que sa volonté
de préserver cet acquis, à même de faire
entendre la voix des victimes et de
dénoncer les exactions auxquelles se livre
la force d'occupation marocaine au Saha-
ra occidental devant l'opinion publique et
les juridictions internationales ».

Ania N. 
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UN SOLDAT ISRAÉLIEN ABATTU ET DES VÉHICULES DÉTRUITS 

Faits d’armes de la Résistance
à Khan Younès

GHAZA 

33 martyrs à l’aube dans des frappes
visant des déplacés 

La résistance
palestinienne poursuit
ses opérations ciblées

contre les forces
d’occupation

israéliennes dans la
bande de Ghaza,

infligeant de lourdes
pertes matérielles et
humaines à l’armée

israélienne.

C e mercredi, une série d’at-
taques coordonnées
entre les brigades de la

résistance ont permis la destruc-
tion de plusieurs véhicules mili-
taires et l’élimination d’un soldat
israélien à Khan Younès.

Dans un communiqué diffusé
aujourd’hui, les Brigades Al-
Qods, branche armée du Mouve-
ment du Jihad islamique en
Palestine, ont annoncé la des-
truction d’un véhicule militaire
israélien à l’est de Khan Younès,
dans la localité d’Absan. L’at-
taque a été menée à l’aide d’un
engin explosif de type Thaqeb,
particulièrement puissant, ins-
tallé sur l’axe de progression de
l’occupant. Peu après, une opé-
ration conjointe entre les Bri-
gades Al-Qods et les Brigades
Ezzedine Al-Qassam – bras armé
de la résistance palestinienne – a
permis de neutraliser un soldat
israélien par sniper dans la
même zone. Le tir de précision a
été fatal, et les unités de la résis-

tance ont observé l’arrivée
immédiate d’un hélicoptère
militaire israélien pour l’évacua-
tion du corps et de ses compa-
gnons. Parallèlement, les Bri-
gades Al-Qassam ont revendi-
qué d’autres actions menées
mardi, ciblant les positions de
l’armée israélienne à Khan You-
nès. Une attaque à la roquette a
visé le site militaire israélien
"Mars", situé à l’est de la ville,
tandis qu’un tir de mortiers a
atteint un rassemblement de
soldats dans la zone de Satr al-
Gharbi, causant des pertes dans
les rangs de l’ennemi. Toujours
dans la journée de mardi, les
deux factions de la résistance
ont lancé une opération conjoin-
te à Absan, aboutissant à la des-
truction de deux véhicules blin-
dés israéliens par des engins
explosifs artisanaux du type Sha-

wadh. Les explosions ont provo-
qué un incendie intense, forçant
une intervention d’urgence de
l’aviation israélienne pour extra-
ire les blessés. Les combats se
sont également étendus au nord
et à l’est de la bande de Ghaza. À
Beit Hanoun, au nord, les Bri-
gades Al-Qods ont publié une
vidéo montrant la destruction
totale d’un char israélien à l’aide
d’un baril explosif hautement
destructeur. Dans les images dif-
fusées par l’unité médiatique de
la résistance, on voit un combat-
tant préparer et placer l’engin
avant que le char, visiblement
piégé, n’explose en flammes,
entraînant vraisemblablement la
mort de son équipage. À ElQods,
l’unité a également revendiqué
la prise de contrôle d’un drone
israélien de reconnaissance alors
qu’il menait des opérations d’es-

pionnage dans le secteur de la
mosquée Imam Ali dans le quar-
tier de Shujaiya. Ce gain techno-
logique souligne la capacité
croissante de la résistance à faire
face à la supériorité technolo-
gique israélienne. Enfin, à l’est
de Ghaza-ville, dans le quartier
de Shujaiya, des tirs de mortier
précis ont été dirigés vers les
positions israéliennes sur la colli-
ne d’Al-Montar, infligeant des
pertes directes, selon les Bri-
gades Al-Qods. Ces actions s’ins-
crivent dans une stratégie de
harcèlement militaire continue,
visant à briser les lignes d’appro-
visionnement et la logistique de
l’occupation. Ces multiples opé-
rations illustrent une intensifica-
tion notable de la résistance sur
plusieurs fronts, conjuguant
capacités explosives, tactiques
de guérilla urbaine et usage
ciblé du renseignement de ter-
rain. Face à cette montée en
puissance, l’armée israélienne
semble de plus en plus engluée
dans un conflit d’usure qui
remet en cause sa supériorité
opérationnelle. Alors que les
incursions israéliennes se pour-
suivent, notamment à Khan You-
nès, Beït Hanoun et Shujaya, les
factions palestiniennes affir-
ment leur détermination à
défendre le territoire et à infliger
des pertes croissantes à l’occu-
pant. Le recours à des opéra-
tions coordonnées entre les dif-
férents groupes armés palesti-
niens renforce leur efficacité et
met en lumière une unité straté-
gique inédite dans le contexte
de la guerre en cours à Ghaza.

M. Seghilani

L e bilan humain continue de s'alourdir
dramatiquement à Ghaza, où l'armée
sioniste poursuit son offensive meur-

trière contre la population civile. Depuis hier
matin, 33 Palestiniens ont été tués dans des
frappes visant des abris, des écoles et des
files d’attente pour l’aide humanitaire. Les
Nations unies et l’Organisation mondiale de
la santé alertent sur l'effondrement immi-
nent du système de santé. Les hôpitaux de
Ghaza ont reçu, au cours des dernières 24
heures, les corps de 144 martyrs et enregis-
tré plus de 560 blessés, selon un communi-
qué du ministère de la Santé. Depuis la repri-
se des opérations militaires le 18 mars der-
nier, Israël a tué 5 334 Palestiniens supplé-
mentaires et blessé 17 839 autres. Depuis le
début de l’agression israélienne le 7 octobre
2023, le nombre total de victimes palesti-
niennes s’élève désormais à 55 637 morts et
129 880 blessés, majoritairement des
enfants et des femmes. Ces chiffres ne tien-
nent pas compte des personnes encore
ensevelies sous les décombres ou inacces-
sibles aux secours en raison de l’intensité
des bombardements. Selon le correspon-
dant de la chaîne Al-Mayadeen, les frappes
de ce mercredi ont visé sans distinction des
zones d’habitation, des camps de déplacés
et des points de distribution d’aide. À Ghaza-
ville, 11 personnes ont été tuées près du cor-
ridor de "Netzarim" alors qu’elles atten-
daient une distribution de nourriture. Israël
ne laisse entrer que très peu de camions d’ai-
de, provoquant de véritables ruées désespé-
rées des civils affamés qui se retrouvent
régulièrement la cible de tirs ou de pillages
menés par des bandes armées opérant avec
la complicité de l’occupant, selon le bureau
d’information du gouvernement local. À
Khan Younès, deux tentes abritant des

familles déplacées dans la zone côtière de
Al-Mawasi ont été ciblées, causant la mort
de 8 personnes, dont des enfants. À Jabalia,
dans le nord de la bande, de nouveaux bom-
bardements ont détruit des immeubles rési-
dentiels, et des témoins font état de corps
encore sous les décombres. Dans le quartier
de Zeïtoun, au sud de Ghaza-ville, un bom-
bardement a frappé une maison près de la
mosquée Ali, faisant 8 morts. Trois autres
Palestiniens, dont un enfant, ont été tués
dans un autre raid ayant visé la maison de la
famille Al-Munasrah. Au centre de la bande
de Ghaza, à Maghazi, 10 personnes ont péri
dans une frappe contre une habitation. À
l’est de Khan Younès, dans la localité de Bani
Suhaïla, une école abritant des déplacés a
également été touchée par une frappe de
drone, causant un nombre indéterminé de
victimes. L’une des attaques les plus san-
glantes de la journée s’est produite sur la
route Salah al-Din, axe central de la bande
de Ghaza. Là, les forces israéliennes ont
bombardé un rassemblement de civils venus
chercher de l’aide humanitaire, tuant 11 per-
sonnes et blessant plus de 100 autres. Ce
nouveau massacre illustre l’acharnement
israélien à empêcher l’accès à l’aide vitale
pour les Palestiniens. La situation sanitaire
est décrite comme catastrophique par l’Or-
ganisation mondiale de la santé (OMS) et
l’UNRWA. Selon ces agences, 45 % des équi-
pements médicaux de base sont épuisés et
près d’un quart des stocks restants pourrait
disparaître d’ici six semaines. Le carburant
n’est pas entré dans le territoire depuis plus
de 100 jours, ce qui paralyse les générateurs
des hôpitaux. Des milliers de blessés sont
actuellement privés de soins d'urgence. Le
manque de médicaments, de sang et d’élec-
tricité transforme chaque blessure en

condamnation à mort. L’UNRWA a affirmé
que le secteur de la santé de Ghaza se trouve
dans un état critique et que les besoins
médicaux augmentent de manière expo-
nentielle. Les autorités médicales locales
accusent Israël de bloquer délibérément
l’accès aux réserves de carburant, notam-
ment celles destinées aux hôpitaux, sous
prétexte que les sites de stockage se trou-
vent dans des "zones rouges". Or, sans car-
burant, les générateurs cessent de fonction-
ner, mettant à l’arrêt les unités de soins
intensifs, les salles d’opération et les incuba-
teurs pour nouveau-nés. Les réserves
actuelles suffiraient à peine pour trois jours,
alertent les responsables hospitaliers.
Depuis deux jours, les services de téléphonie
fixe et d’Internet sont complètement coupés
dans le centre et le sud de Ghaza. L’Autorité
de régulation des télécommunications a
confirmé que ces coupures sont dues à de
nouvelles destructions des lignes principales
lors des frappes. Depuis le début du conflit,
ces interruptions sont devenues fréquentes,
aggravant l’isolement de la population et
entravant les secours. Alors que les bombar-
dements continuent, que les hôpitaux s’ef-
fondrent, que l’eau et la nourriture man-
quent, la communauté internationale reste
largement silencieuse. À Ghaza, les civils,
pris au piège dans ce qui ressemble de plus
en plus à un génocide méthodique, appel-
lent au secours. Les frappes d’aujourd’hui
s’ajoutent à une liste interminable de crimes
de guerre documentés, perpétrés dans un
silence complice. Chaque chiffre, chaque
victime, chaque bâtiment détruit est un rap-
pel brutal de la faillite morale de l’ordre
international face à l’une des plus grandes
tragédies de notre temps.

M. S.

Ph
 : 

D
R

LE GROUPE DE GENÈVE DE SOUTIEN
AU SAHARA OCCIDENTAL :
« L’application
du droit
international,
seule voie pour la
décolonisation »

L es intervenants à la conférence
organisée par le Groupe de Genè-

ve de soutien au Sahara occidental,
en marge de la 59e session du Conseil
des droits de l'homme des Nations
unies, ont unanimement affirmé que
le respect de la Charte des Nations
unies et de ses principes consacrés en
matière de décolonisation constituait
la seule voie pour régler le conflit au
Sahara occidental. Dans son interven-
tion, l'avocat du Front Polisario
devant les juridictions européennes,
Me. Manuel Devers, a mis en garde les
puissances internationales influentes,
notamment la France, contre la pour-
suite de la «  légitimation » de l'occu-
pation marocaine du Sahara occiden-
tal et la violation du droit et de la léga-
lité internationale. De son côté, le pro-
fesseur en relations internationales à
l'Université Complutense de Madrid,
Isaias Barrenada, a évoqué l'état de la
diplomatie multilatérale concernant
le Sahara occidental et la « responsa-
bilité historique de l'Espagne dans le
processus de règlement pacifique au
Sahara occidental, en tant que puis-
sance administrante à ce jour », souli-
gnant que cela « impose à Madrid de
contribuer activement au processus
de décolonisation du territoire,
conformément aux principes du droit
international ». Claude Mangin Asfari,
membre de l'Association des amis de
la République arabe sahraouie démo-
cratique et militante française a,
quant à elle, abordé les souffrances
qu'elle endure face aux autorités d'oc-
cupation marocaines et la complicité
de la France qui l'empêche de rendre
visite à son mari, Naâma Asfari, déte-
nu au sein du groupe de Gdeim Izik,
détaillant la situation déplorable des
droits de l'homme dans les villes
occupées du Sahara occidental. 
Elle a, en outre, dénoncé l'incapacité
des Nations unies et de leurs méca-
nismes multilatéraux d'assurer le
minimum de protection aux civils
sahraouis, ouvrant ainsi la voie au
Maroc pour poursuivre sa répression
à l'encontre du peuple sahraoui en
toute impunité. 

« Le prétendu pLan
d'autonomie appuie La

vioLation du droit
internationaL » 

Pour sa part, le représentant de la
République sahraouie auprès de la
Suisse, des Nations unies et des orga-
nisations internationales à Genève,
Oubi Bouchraya Bachir a évoqué la
cause sahraouie et ses étapes phares
dans le cadre de l'approche de la
diplomatie multilatérale face à la
diplomatie unilatérale, soulignant
que l'appui actuel de certains Etats à
la proposition marocaine coloniale du
prétendu plan d'autonomie «  ne
constitue qu'un appui pour consacrer
le fait accompli et une violation du
droit international ». Pour le diploma-
te sahraoui, de telles positions «  ne
mèneront pas à un règlement paci-
fique juste, mais contribueront à faire
perdurer le conflit et à ouvrir la voie à
d'éventuelles dérives aux consé-
quences désastreuses sur la sécurité
et la stabilité de la région ». Le Front
Polisario « a fait preuve d'une grande
flexibilité au cours des dernières
années pour apporter une contribu-
tion constructive aux efforts des
Nations Unies en vue de parachever le
processus de décolonisation  », a-t-il
ajouté, soulignant que «  le droit du
peuple sahraoui à exercer librement
et en toute transparence son autodé-
termination est la ligne rouge à ne pas
franchir. 

Ania N. 
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ADOPTÉE PAR L’ENTITÉ SIONISTE EN
CISJORDANIE OCCUPÉE

Razzias militaires
et violences 

de colons 
L’ occupation israélienne poursuit sonescalade répressive en Cisjordanie
occupée, imposant au peuple palestinien
une réalité quotidienne faite d’arrestations
arbitraires, de violences systématiques et
de colonisation effrénée. Plusieurs localités
du territoire ont été hier la cible d’incur-
sions militaires et d’attaques coordonnées
menées à la fois par les forces israéliennes
et les colons extrémistes.
À l’aube, les soldats de l’occupation ont

envahi la région de Khirbet Yarza, à l’est de
Tubas, s’introduisant dans des habitations
et arrêtant plusieurs jeunes Palestiniens. À
Bethléem, les quartiers d’Al-Khader, situés
à proximité de la mosquée principale, ont
été la scène d’un déploiement militaire
massif. Des grenades assourdissantes ont
été utilisées pour disperser les habitants, et
plusieurs jeunes ont été détenus pour des
vérifications d’identité prolongées, dans
une logique d’intimidation permanente.
Dans ce climat déjà tendu, les colons israé-
liens ont poursuivi leur œuvre de destruc-
tion, bénéficiant d’une impunité totale. À
Brouqin, dans la région d’Al-Matwi, ils ont
saboté un réseau d’irrigation et détruit des
terrains agricoles. 
À Tuqu’, au sud-est de Bethléem, un

colon a bloqué une route vitale pour les
habitants, entravant les déplacements et la
vie quotidienne. Ces attaques s’inscrivent
dans une stratégie méthodique de harcèle-
ment destinée à pousser les Palestiniens à
l’exil. Selon l’Autorité de résistance contre
le mur et la colonisation, pas moins de 415
agressions de colons ont été recensées en
mai dernier, illustrant l’ampleur de la vio-
lence organisée. Pendant ce temps, la
machine de la détention administrative
continue de broyer des vies sans justifica-
tion légale. Le Club des prisonniers palesti-
niens et l’Autorité des affaires des prison-
niers ont confirmé l’émission ou le renou-
vellement de 81 ordres de détention admi-
nistrative au cours des dernières heures.
Ces mesures, rendues sans procès ni accu-
sation formelle, permettent de détenir
indéfiniment des Palestiniens sur la base
d’informations prétendument secrètes.
Une pratique dénoncée de longue date par
les ONG de défense des droits humains,
mais toujours en vigueur sous le silence
complice de la communauté internationa-
le. Les violations ne s’arrêtent pas aux
portes des prisons. Le Club des prisonniers
a dénoncé les actes de violence perpétrés
par les unités spéciales israéliennes dans
les centres de détention. Ces derniers jours,
plusieurs cellules ont été prises d’assaut en
représailles à de prétendus gestes de célé-
bration des frappes iraniennes contre
Israël. Les détenus palestiniens subissent
des brutalités physiques et psychologiques
dans un climat de répression permanente,
où la moindre expression symbolique de
résistance est sévèrement punie. À Jaba‘,
au sud de Jénine, une opération militaire
de grande envergure est en cours pour la
deuxième journée consécutive. Le maire
de la localité, Mohamed Badad, a déclaré
que 35 familles ont été contraintes de fuir
leurs foyers, lesquels ont été transformés
en bases militaires. 
Les maisons du quartier ouest ont été

systématiquement fouillées et saccagées.
Les arrestations sont nombreuses, mais
leur recensement exact reste difficile en rai-
son de la nature fluctuante des détentions :
certaines personnes sont relâchées après
quelques heures, sans motif, dans une
forme de torture psychologique perma-
nente. Des renforts militaires importants,
accompagnés de blindés et de bulldozers,
ont été déployés dans la zone de Tarsila.
L’armée a érigé des barrages de terre sur la
route stratégique reliant Jénine à Naplou-
se, depuis Jaba‘, entravant fortement les
déplacements et l’accès aux hôpitaux,
écoles et commerces. Cette stratégie d’as-
phyxie territoriale vise à isoler les commu-
nautés et à briser leur résilience.

M. S.

E l-Qods vit depuis six jours sous un
état de siège total imposé par l’occu-
pation israélienne, dans une atmo-

sphère étouffante de répression, de milita-
risation et d’isolement. La ville sainte subit
une fermeture continue des lieux de culte
majeurs, dont la mosquée Al-Aqsa et l’égli-
se du Saint-Sépulcre, ainsi qu’un verrouilla-
ge militaire renforcé à l’entrée de la vieille
ville. Les quartiers palestiniens de ElQods-
Est sont le théâtre d’incursions nocturnes
violentes, marquées par des arrestations,
des perquisitions et des agressions phy-
siques systématiques. La vie quotidienne
des habitants est paralysée, brisée par un
climat de peur et une pression constante.
Le martyr Motaz Hamza Hussein al-Hajjajla,
jeune Palestinien de 21 ans originaire du
village de Walaja, a été tué à l’aube de ce
mercredi après avoir été grièvement blessé
par balle à la poitrine lors d’une agression
violente des forces israéliennes. Son corps,
comme celui de dizaines d’autres martyrs,
a été immédiatement emporté vers une
destination inconnue. Avec sa mort, le
nombre de corps de Palestiniens origi-
naires d’El-Qods retenus par l’occupation
israélienne atteint désormais 47. Le plus
ancien est celui de Jasser Shatat, tombé en
1968. Cette politique de rétention des
dépouilles, dénoncée comme une forme
de punition collective, constitue une viola-
tion flagrante du droit international huma-
nitaire, privant les familles de leur droit élé-
mentaire à l’enterrement digne de leurs
défunts. Dans ce climat de répression, la
remise tardive du corps de Mohammed
Hassan Abou Hammad, 41 ans, a permis
d’organiser ses funérailles dans la ville d’Al-
Eizariya, plus de deux mois après son mar-

tyre. Ces remises au compte-goutte renfor-
cent l’humiliation subie par les familles,
soumises à un calendrier arbitraire imposé
par les autorités de l’occupation. La ville
d’El-Qods est transformée en prison à ciel
ouvert. Au checkpoint de Jaba, au nord-est,
les autorités israéliennes ont installé de
nouvelles portes métalliques, des postes
de contrôle et des cabines de surveillance,
créant d’interminables files d’attente de
véhicules. Sous un soleil accablant, des mil-
liers de Palestiniens — étudiants, tra-
vailleurs et malades — sont restés bloqués
pendant plus de six heures, pris dans un
étau logistique conçu pour humilier et iso-
ler. Selon le gouvernorat, 85 barrages fixes
et mobiles encerclent désormais El-Qods.
Les incursions violentes se multiplient dans
les quartiers palestiniens. 
À Silwan, Issawiya, At-Tur et dans le

camp de réfugiés de Shuafat, des affronte-
ments nocturnes ont éclaté. Gaz lacrymo-
gène, grenades assourdissantes, perquisi-
tions musclées : les forces d’occupation ont
mené des raids systématiques, provoquant
blessures, traumatismes et arrestations. À
Abu Dis, plusieurs civils ont été blessés par
suffocation ou passages à tabac. À Beit
‘Anan, l’armée a arrêté le citoyen Maaher
Ayyed Rabi‘ après avoir envahi son domici-
le à l’aube. Le gouvernorat d’El-Qods alerte
sur une stratégie d’annexion silencieuse,
mais méthodique, mise en œuvre dans le
silence complice de la communauté inter-
nationale. La fermeture des accès, l’installa-
tion de nouvelles barrières à ‘Anata, Jaba‘
et Hizma, ainsi que la fragmentation du
tissu urbain palestinien, traduisent une
volonté politique claire d’éradiquer la pré-
sence palestinienne de la ville sainte, au

profit d’un projet colonial de judaïsation.
Aujourd’hui, ElQods n’est plus seulement
encerclée, elle est submergée par un régi-
me d’apartheid. Murs, checkpoints, camé-
ras, soldats, barrières de terre : chaque coin
de rue témoigne de la mise sous tutelle
brutale d’un peuple. Des responsables offi-
ciels, tels que le vice-gouverneur de la ville,
ont dû marcher sur plusieurs kilomètres
pour atteindre leur bureau à Ram, tant les
voies d’accès sont obstruées. Dans les
quartiers de Jabal al-Mukabbir, Issawiya,
Al-Eizariya, Silwan et Hizma, les check-
points mobiles surgissent à toute heure,
accompagnés d’un arsenal répressif : arres-
tations arbitraires, perquisitions abusives,
amendes exorbitantes. Le quotidien des
Palestiniens est rythmé par les contrôles,
les fouilles, les violences. Face à cette réali-
té asphyxiante, le gouvernorat d’El-Qods
appelle à une mobilisation immédiate des
médias locaux, internationaux et des acti-
vistes du numérique. Il exhorte à briser le
mur du silence, à dénoncer la censure, l’in-
timidation et la criminalisation de la parole
libre. 
L’occupation israélienne tente d’effacer

les traces, les voix, les visages, mais El-Qods
continue de résister. Le communiqué se
termine sur un cri d’alarme adressé à la
communauté internationale : se taire, c’est
consentir. Consentir au vol de terres, à la
destruction des lieux saints, à l’écrasement
d’un peuple. Ce qui se joue aujourd’hui à
ElQods dépasse une simple occupation
militaire. C’est une opération de domina-
tion totale, une entreprise coloniale soute-
nue par l’impunité et facilitée par le chaos
régional.

M. S.

FACE À LA GUERRE GÉNOCIDAIRE DE NETANYAHOU 

La rue mondiale bouge 
pour Ghaza 

Tandis que les dirigeants
du G7 réunis dans les
hauteurs paisibles de

Kananaskis lançaient des
appels timides à la

désescalade, le monde
d’en bas — celui des

peuples — faisait
entendre une voix plus
forte, plus claire, plus

humaine. D’un continent à
l’autre, des milliers de

manifestants se sont levés
pour dire non : non à la
guerre, non au génocide

à Ghaza, non à une
nouvelle conflagration

régionale entre l’Iran et
Israël. Car dans ce conflit,
il ne s’agit plus de simples

rivalités géopolitiques,
mais bien d’un

affrontement contre
l’impunité et l’indifférence.

L e Sommet du G7, qui
s’est achevé ce mardi au
Canada, s’est contenté de

lancer un appel à la « désescala-
de » entre l’Iran et Israël et à un
« cessez-le-feu immédiat à
Ghaza ». Une déclaration sans
portée réelle face à la réalité
sanglante : plus de 185 000 vic-
times palestiniennes depuis
octobre 2023, dont une majori-
té d’enfants, un million et demi
de déplacés, des quartiers
entiers rasés, des hôpitaux
détruits, et la famine érigée en
stratégie de guerre. L’indigna-

tion diplomatique ne suffit
plus. C’est dans les rues que le
véritable cri des peuples a
résonné. À Calgary, ville voisine
du sommet, une mobilisation
impressionnante a rassemblé
des centaines de militants pour
Ghaza. Trois zones de protesta-
tion ont été mises en place par
la Gendarmerie royale du Cana-
da pour canaliser l’élan popu-
laire – mais pas pour l’étouffer.
Les manifestants, filmés en
direct pour être vus par les diri-
geants du G7, ont scandé leur
rejet de la guerre et de l’inac-
tion. Parmi eux, Saima Jamal,
militante communautaire de
Calgary, incarne la persistance
d’une lutte de justice. Revenant
protester au même endroit
vingt-trois ans après un précé-
dent sommet du G7, elle a rap-
pelé la centralité de la cause
palestinienne et la responsabi-
lité directe des grandes puis-
sances, notamment les États-
Unis : « Ce sont leurs armes qui
tuent. S’ils voulaient arrêter ce

massacre, ils le pourraient. »
Elle a également mis en garde
contre l’élargissement du
conflit : « Une guerre contre
l’Iran ne sauvera personne. Elle
précipitera la région entière
dans le chaos. » Le mouvement
n’est pas isolé. En Amérique
latine, les mobilisations se sont
étendues avec une ampleur
inédite. À São Paulo, des mil-
liers de manifestants ont exigé
de leur gouvernement qu’il
rompe avec Israël et cesse tout
soutien à un régime accusé de
génocide. À Santiago, la popu-
lation a pressé le président
Gabriel Boric de se désolidari-
ser activement de Tel-Aviv. À
Mexico, une marche a réclamé
l’arrêt immédiat de toutes les
hostilités, tant à Ghaza qu’en
direction de l’Iran, dénonçant la
stratégie de guerre totale
menée par l’entité sioniste avec
l’appui occidental. Partout, un
même message se déploie :
non à la guerre régionale, non
au soutien aveugle à Israël, oui

à une paix fondée sur la justice
pour les Palestiniens. Cette
dynamique populaire interna-
tionale contredit les jeux de
pouvoir entre États. Elle dévoile
l’écart abyssal entre des gou-
vernements qui marchandent
la guerre et des citoyens qui
appellent à la dignité humaine.
La « Caravane maghrébine de
la résistance », malgré son
échec à atteindre Ghaza, a aussi
incarné ce sursaut collectif. Par-
tie de Tunisie avec plus de 1500
militants, elle a été bloquée en
Libye par des autorités locales
hostiles à l’initiative. Ce sabota-
ge, dénoncé par les organisa-
teurs, montre combien les divi-
sions arabes entravent les élans
de solidarité les plus élémen-
taires. Pourtant, le message de
la caravane reste vivant : briser
le blocus de Ghaza est une res-
ponsabilité morale, au-delà des
frontières et des calculs poli-
tiques. Cette mobilisation mon-
diale, qui transcende les conti-
nents et les cultures, devient
aujourd’hui la véritable contre-
puissance à une guerre que les
puissants tentent d’imposer.
Elle refuse la logique du silence
et de l’indifférence. Elle exige
l’arrêt de l’agression israélienne
contre Ghaza. Elle rejette l’élar-
gissement d’un conflit vers
l’Iran, qui ne ferait qu’ajouter
au désastre humanitaire. Le
monde est à la croisée des che-
mins : céder à la fuite en avant
militariste, ou écouter la cla-
meur des peuples pour la paix,
la justice et la fin de l’impunité.
Le G7 a choisi le compromis
mou. Les peuples, eux, ont
choisi la vérité.

M. Seghilani

47 CORPS DE MARTYRS RETENUS, LES VIVANTS PIÉGÉS

El-Qods étouffe sous le siège
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EL-BAYADH. ENVIRONNEMENT

Colloque sur "la réhabilitation
des écosystèmes steppiques et la
lutte contre la désertification" 

Les participants à un
colloque national sur "la

réhabilitation des
écosystèmes steppiques

et la lutte contre la
désertification", qui se

tient à partir de mardi à
El Bayadh, ont mis en

avant les efforts de
l'Algérie dans le

développement durable
et la lutte contre la

désertification à travers
notamment la

réhabilitation du barrage
vert comme projet

stratégique. 

L es participants à cette
rencontre, initiée par le
conservation des forêts

de la wilaya en collaboration
avec le centre universitaire
"Nour El Bachir" d'El Bayadh, à
l'occasion de la Journée mon-
diale de la lutte contre la déser-
tification et la sécheresse, pla-
cée cette année sous le thème
"récupérer les terres, libérer les
opportunités", ont convenu
que l'obtention de résultats
tangibles et positifs du projet
de réhabilitation du barrage
vert dans les 13 wilayas concer-
nées, confirme l'engagement
des pouvoirs publics à lutter
contre la dégradation des éco-
systèmes et à oeuvrer pour la
protection des zones step-
piques contre les effets de la
sécheresse et de l'avancée du
sable. Dans son allocution d'ou-
verture, le secrétaire général de
la wilaya d'El Bayadh, Akli Ouali,
a estimé que les efforts conju-
gués de tous les secteurs
concernés, ainsi que le recours
aux technologies modernes
pour améliorer les sols et régu-
ler l'activité pastorale, permet-
tront ''d'atteindre les objectifs
de la réhabilitation du barrage
vert, conformément aux direc-
tives du président de la Répu-
blique, M. Abdelmadjid Teb-

boune, qui accorde une atten-
tion particulière à la réalisation
de l'approche économique et
environnementale de cet
important projet''. Pour sa part,
le conservateur des forêts de la
wilaya d'El Bayadh, Hamza
Omar, a souligné le rôle des
agriculteurs, des éleveurs et de
la société civile dans la mise en
œuvre du projet du barrage
vert et l'intégration des micro-
entreprises et des étudiants
universitaires aux opérations
de plantation et d'entretien,
ainsi qu'au suivi des zones
reboisées. Il a également souli-
gné la contribution des cam-
pagnes de sensibilisation à la
protection des ressources natu-
relles végétales et animales
dans les régions arides et semi-
arides. De son côté, le profes-
seur et chercheur Khelladi
Mederbel de l'Université
Ahmed Zabana de Relizane, a
souligné l'importance d'exploi-
ter des projets innovants et
d'adopter des plateformes d'in-
telligence artificielle pour col-
lecter et analyser des données
détaillées afin de prendre les
décisions appropriées et de
développer des solutions effi-
caces pour réhabiliter les éco-
systèmes steppiques et lutter
contre la désertification. Il a
insisté sur l'importance d'en-
courager les startups à lancer
des projets pilotes et à dévelop-
per des systèmes d'emploi et
de surveillance à distance utili-

sant l'intelligence artificielle
pour contrôler de manière opti-
male les programmes de reboi-
sement. Dans sa présentation,
Ouahid Zendouche, de l'Institut
national de recherche forestiè-
re, a mis l'accent sur plusieurs
expériences scientifiques
menées par des centres de
recherche universitaires dans
plusieurs wilayas pour utiliser
des technologies de collecte,
d'analyse, d'affichage et de ges-
tion de l'information géogra-
phique et descriptive, ainsi que
de stockage de données géo-
graphiques telles que des
cartes et des images aériennes.
Ces technologies fournissent
également des résultats et des
solutions grâce à des applica-
tions numériques et des cartes
sur le mouvement du vent, l'en-
sablement et la désertification,
régulièrement mises à jour. Le
chercheur Moussaoui Tayeb, du
centre universitaire de Nâama
et le Dr Youb Okacha, du centre
de recherche scientifique et
technique sur les régions arides
de Biskra, ont présenté une
étude d'analyse de la progres-
sion de l'avancée du sable dans
le sud-ouest du pays à l'aide de
données climatiques satelli-
taires et de techniques de télé-
détection. Ils ont souligné la
nécessité de développer des
projets intégrés qui prennent
en compte l'efficacité écono-
mique, sociale et environne-
mentale pour lutter contre le

changement climatique et la
désertification dans les zones
pastorales par la régénération
et la stabilisation des dunes. Les
données présentées lors de ce
colloque indiquent que le pro-
jet du barrage vert vise à
étendre sa superficie de 3,7 mil-
lions d'hectares à 4,7 millions
d'hectares à travers 13 wilayas
et 183 communes. Les zones
pastorales couvrent 63% de sa
superficie, équivalent à 2,33
millions d'hectares, composées
d'alfa et d'espèces fourragères,
sachant que 18% sont des
zones forestières représentant
plus de 600.000 hectares et
16% sont des surfaces agricoles
représentant plus de 500.000
hectares. Cette rencontre de
deux jours est animée par des
universitaires, des spécialistes
et des cadres techniques des
services forestiers des wilayas
d'El Bayadh, Nâama et Saïda. A
l'occasion de cette journée
internationale, le centre univer-
sitaire d'El Bayadh a organisé
une exposition mettant en
valeur les espèces végétales
plantées dans la zone du barra-
ge vert dans la wilaya d'El
Bayadh et le rôle de divers
organismes dans la lutte contre
la sécheresse, avec la participa-
tion de l'Agence nationale pour
la protection de l'environne-
ment, de plusieurs directions
de wilayas et d'associations
locales versées dans l'environ-
nement.

MILA. DIPLÔMÉS DU SECTEUR
DE LA FORMATION
PROFESSIONNELLE FORMÉE
À L’ENTREPRENEURIAT  
Sortie de la
première promotion
U ne première promotion de diplô-

més du secteur de la formation
et de l'enseignement professionnelle
formation a été formée "dernière-
ment" à l'entrepreneuriat à Mila, a
indiqué mardi Boubakar El Aouadi,
directeur de l'Institut national spécia-
lisé de formation professionnelle
(INSFP) "Larbi Ben M'hidi". Dans une
déclaration à l'APS, le même respon-
sable a précisé que 24 diplômés ayant
obtenu des certificats de technicien
supérieur dans plusieurs spécialités
dont le traitement de l'eau, la récupé-
ration des déchets et la gestion des
ressources humaines ont bénéficié de
cette session de formation organisée
du 25 avril au 15 mai encadrée par le
Centre de développement de l'entre-
preneuriat de l'INSFP en coordination
avec l'antenne locale de l'Agence
nationale d'appui et de développe-
ment de l'entrepreneuriat (NESDA).
Les bénéficiaires ont été initiés aux
principes de base de l'entrepreneu-
riat, de la planification stratégique, de
développement de l'entreprise, de
création d'une entreprise et des stra-
tégies de croissance et d'innovation,
selon la même source. Au terme de la
session, plusieurs des participants ont
été sélectionnés et orientés vers les
services de la NESDA pour bénéficier
de financement pour la concrétisation
de leurs projets d'entreprise. L'opéra-
tion de formation à l'entrepreneuriat
des diplômés des instituts et centres
de formation professionnelle se pour-
suit au niveau du Centre de dévelop-
pement de l'entrepreneuriat créé
pour consolider l'esprit entrepreneu-
rial chez les diplômés du secteur, a-t-
on indiqué.

BOUIRA. DEPUIS FÉVRIER 2021   
Plus de 1700
atteintes contre les
infrastructures
énergétiques
recensées
P lus de 1700 atteintes contre les

ouvrages et réseaux énergétiques
(électricité et gaz), incluant notam-
ment des constructions  illicites, ont
été enregistrées depuis le mois de
février 2021 jusqu’à fin mai 2025 à tra-
vers la wilaya de Bouira, rapporte
mardi un communiqué de la direction
de distribution de l’électricité et du
gaz (Sonelgaz). La direction a fait état
de 1707 agressions jusqu'à fin mai
2025 sur les ouvrages et réseaux éner-
gétiques à Bouira, ajoutant que ces
atteintes étaient liées aux construc-
tions réalisées illicitement sur, sous ou
à proximité des infrastructures élec-
triques et gazières. "Ces constructions
sont souvent réalisées sans respect
des normes de sécurité, ce qui expose
la vie des propriétaires non seule-
ment à des risques, mais aussi à des
sanctions judiciaires et financières", a
mis en garde la même entreprise
publique. Selon le bilan fourni par la
direction de distribution, 944 cas
d’agression ont été enregistrés sur les
ouvrages électriques et 763 autres cas
sur les ouvrages gaziers à travers plu-
sieurs communes de la wilaya. "Des
devis et des mises en demeure ont
été établis pour tous ces cas d’agres-
sion recensés, et 1467 plaintes ont été
déposées auprès des autorités judi-
ciaires concernées", a tenu à préciser
la direction de distribution dans son
communiqué. 
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U n important programme d’investis-
sement a été alloué par la direction
de distribution de la Sonelgaz à

Blida en vue d’améliorer le service d’ali-
mentation en électricité, et de garantir sa
qualité et sa continuité, en prévision de la
saison estivale, a révélé, mardi, le respon-
sable de cette direction, Abdelkader Mada-
ni. 

''Ce programme d’investissement,
visant à faire face à l’augmentation perma-
nente de la demande sur l’électricité,
notamment durant la saison estivale, vise à
réduire les coupures fréquentes d’électrici-
té et à garantir un service de qualité aux
clients'', a indiqué M. Madani dans un point
de presse consacré à la présentation du
programme d’investissement de l’entrepri-
se. Il a ajouté que ce programme, doté

d’une enveloppe de 820 millions de DA a
porté sur la réalisation et la mise en service
de nouvelles installations, ainsi que l’entre-
tien des infrastructures et du réseau élec-
trique, notamment dans les zones ayant
enregistré des perturbations dans l’appro-
visionnement en électricité l’année passée. 

Le responsable a fait état, à ce titre, de
l'installation de 27 transformateurs élec-
triques et de 110 km de lignes de moyenne
et basse tension, à travers 12 communes
de la wilaya, dont Beni Merad, Ouled Yaich,
Bouarfa, Meftah, Larbaâ, Boufarik et Chiffa.
A cela s’ajoute la mise en service d’un
centre transformateur principal 60/30 kilo-
volts d’une capacité de 80 MVA dans la
commune de Chebli, destiné à améliorer la
qualité du service dans les daïras de Bouga-
ra et Bouinane, en plus de la mise en servi-

ce de cinq (5) départs électriques à travers
la wilaya. Selon M. Madani, ce même pro-
gramme englobe, également, l’entretien
de 338,9 km de lignes électriques et de 635
transformateurs. 

Il a, également, souligné le renforce-
ment des équipes techniques et d’astrein-
te, ainsi que l’amélioration de leur disponi-
bilité afin de garantir des interventions
rapides et efficaces en cas de pannes. Les
moyens du centre d’appel, qui fonctionne
24h/24, ont été aussi renforcés, a-t-il préci-
sé, rappelant que le numéro vert 3303 reste
à la disposition des clients. M. Madani a, par
ailleurs, invité les citoyens à oeuvrer à ratio-
naliser leur consommation d’énergie en
adoptant des pratiques permettant l'utili-
sation de cette ressource de manière ''intel-
ligente''.

BLIDA. SONELGAZ

Un important programme d’investissement
pour améliorer le service 
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SÉTIF. SONELGAZ  

Journée technique et de formation
dédiée à la rationalisation de
la consommation d'énergie

Quelque 30 industriels
et acteurs de la société

civile ont participé,
mardi à Sétif, à une

journée technique et de
formation dédiée à la

rationalisation et la
maîtrise de la

consommation d'énergie
qui relèvent d’une "

responsabilité collective
" et constituent une " clé
" pour le développement

durable. 

N oureddine Ouchen,
directeur local de la
distribution au sein du

groupe Sonelgaz, structure
ayant initié la rencontre, a pré-
cisé que cette journée tech-
nique " s'inscrit dans le cadre
de la campagne nationale
d'économie d'énergie ". Une
campagne qui vise, a-t-il dit, à "
diffuser la culture de l'autosuf-
fisance énergétique en orien-
tant les différentes catégories
de la société vers une consom-
mation responsable, sans gas-
pillage, dans le cadre d'une
vision nationale stratégique
dont l’objectif est de protéger
les ressources et à garantir leur
durabilité pour les générations
futures ". M. Ouchen a égale-
ment indiqué que la rencontre
permettra de " corriger cer-
tains comportements quoti-
diens erronés " liés à la
consommation d'énergie et de

" faire admettre que l'énergie
gaspillée signifie une facture
plus importante et des coûts
supplémentaires pouvant être
évités ", avant de faire savoir
que la direction de la distribu-
tion de Sétif envisage d’entre-
prendre, dans le cadre de cette
campagne, une série d'activi-
tés de terrain aux fins de sensi-
bilisation. Il s'agira, à ce pro-
pos, d'organiser des ren-
contres techniques sur le ter-
rain avec les clients industriels
et les gros consommateurs
d'énergie afin de les accompa-
gner dans l'amélioration de
leurs modes de consommation
(en évitant, notamment, une
surconsommation aux heures
de pointe) et en utilisant des
équipements performants à

l’efficacité énergétique avérée,
a ajouté le même responsable
qui a ajouté que la direction de
la distribution de Sétif compte
3.926 grands industriels dont
la consommation représente
plus de 83,73 % de la consom-
mation totale de l'électricité
disponible. 
Des sorties sur le terrain et

des visites sur différents sites
industriels seront program-
mées afin de rapprocher le
fournisseur d’énergie de ses
clients, tout en mobilisant les
acteurs de la société civile
appelés à participer à l’anima-
tion de journées d'information
et de sensibilisation pour infor-
mer le plus grand nombre de
citoyens possible. Il est égale-
ment prévu d’agir en coordina-

tion avec la direction des
affaires religieuses et des
wakfs pour incité conduire les
imams des mosquées à inté-
grer le message porté par cette
campagne dans leurs prêches
lors de la prière du vendredi.
Des campagnes de sensibilisa-
tion seront également organi-
sées en direction des 593.531
clients de la Sonelgaz afin de
leur expliquer les comporte-
ments énergétiques appro-
priés qui les aideront à réduire
leur consommation, tels que
l'extinction des lumières
inutiles, l'utilisation d’am-
poules peu gourmandes en
électricité et la non utilisation
de gros appareils électroména-
gers à certaines heures de
pointe.

GUELMA. PREMIÈRE EXPÉRIENCE
DE LUTTE CONTRE LA
PROLIFÉRATION DE MOUSTIQUES  
1.000 Gambusia
introduits dans 
un plan d’eau 
de Ain Makhlouf
Q uelque 1.000 Gambusia, un petit

poisson d’eau douce prédateur de
larves de moustiques, ont été intro-
duits, mardi, dans un bassin situé au
lieu-dit Beldjoudi, dans la commune
d’Ain Makhlouf (Guelma) pour une pre-
mière expérience de lutte biologique
contre la prolifération de moustiques et
les maladies transmises par ces
insectes. L’ensemencement du Gambu-
sia de ce bassin situé à quelque 60 km
au sud de Guelma a été effectué sous la
supervision de responsables de la direc-
tion et de la chambre de la pêche et de
l'aquaculture sous le slogan '' La lutte
contre les moustiques sans recours aux
insecticides chimiques''. Dans ce
contexte, M. Fawzi Habita, directeur de
la pêche et de l'aquaculture, a précisé,
dans une déclaration à l’APS, qu’il
''s’agit-là d’une expérience pilote qui
signe le coup d’envoi d’un vaste pro-
gramme d’introduction de Gambusia
dans plusieurs plans d’eau de la wilaya,
sachant que ce petit poisson se nourrit
de larves de moustiques et s’avérera
très utile à la lutte contre les maladies à
transmission hydrique (MTH)''. Il a éga-
lement souligné que le choix du plan
d'eau du village de Beldjoudi, première
étape de cette opération, s’explique par
''la proximité de ce lieu avec une nom-
breuse population qui pourra être,
ainsi, protégée des risques liés aux
maladies que les moustiques peuvent
transmettre à l’homme, tout en testant
l'efficacité de l'expérience''. De nom-
breuses études scientifiques et expé-
riences de terrain ont démontré '' l'effi-
cacité de ce poisson dans la lutte
contre la reproduction des moustiques
'', selon M. Habita qui a souligné que ce
petit poisson qui mesure entre 4 et 7
cm de long, se nourrit d'œufs de mous-
tiques et empêche leur reproduction. 

TISSEMSILT. UNIVERSITÉ
"AHMED BENYAHIA 
EL-WANCHARISSI"   
Renouvellement
de la convention
de coopération
avec l'INAPI
L 'Université "Ahmed Benyahia El-
Wancharissi" de Tissemsilt a renou-

velé, récemment, la convention de
coopération avec l'Institut National
Algérien de la Propriété Industrielle
(INAPI), a-t-on appris, mardi, auprès de
cet établissement de l'enseignement
supérieur. Le renouvellement de la
convention a été paraphé par le Rec-
teur de l'Université de Tissemsilt,
Abdelmadjid Dehoum, et le Directeur
général de l'INAPI, Abdelhafid Belmeh-
di. "La convention prévoit une coopéra-
tion dans le domaine de la recherche
scientifique, ainsi que la gestion du
Centre d'appui à la technologie et à l'in-
novation (CATI) de cette université",
précisé Djilali Laâgab, Vice-recteur char-
gé de la Promotion de la recherche
scientifique, des Relations extérieures
et de la Coopération. Ce partenariat
vise également à offrir des services
adaptés aux besoins des étudiants et
des enseignants porteurs d'idées inno-
vantes, "à travers la définition de thé-
matiques de recherche au sein de l'uni-
versité et de ses instituts, et la mise à
leur disposition des dernières avancées
technologiques dans divers domaines
scientifiques", a-t-il expliqué. 
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P lus de 300 projets d’investissement
ont été enregistrés au niveau des
services du guichet unique de la

wilaya de Chlef depuis son lancement en
2022, a révélé, mardi, le Directeur général
de l’Agence algérienne de promotion de
l’investissement (AAPI), Omar Rekkache.
"Depuis son lancement en novembre
2022, le guichet unique de Chlef a enre-
gistré 303 projets d’investissement, d’une
valeur globale de plus de 60 milliards de
DA", a indiqué M. Rekkache dans une
déclaration à la presse à l’issue d’une visite
de travail dans la wilaya. Ces projets per-
mettront la création de plus de 7000
emplois directs au profit des demandeurs
d’emploi de la wilaya, a-t-il ajouté, souli-
gnant la coordination des efforts avec les
autorités concernées pour augmenter ce
nombre. Le DG de l’AAPI a procédé, à l’oc-
casion, à l’inauguration d’une boulangerie
industrielle moderne dans la commune de
Chlef, outre l’inspection d’une unité
industrielle de production de levure à
Oum Droue, relevant de la société "Rah-
moun" spécialisée dans les produits de
l’industrie agro-alimentaire. Sur place, M.
Rekkache a souligné la " grande importan-
ce de ces projets pour l’économie nationa-
le" ainsi que "leur rôle dans la mise en
œuvre des grandes orientations de l’Etat
visant à promouvoir l’investissement pro-
ductif et à consacrer un développement
économique régional équilibré". Concer-
nant le projet de production de levure,
dont l’entrée en exploitation est prévue

pour le premier semestre 2026, le Dg de
l’AAPI a affirmé qu’il s’agit d’un projet
"prometteur et très important", car il per-
mettra de couvrir "la quasi totalité de la
demande nationale en la matière, sans
recourir à l’importation". Il a ajouté, à ce
titre, que l’Algérie importe actuellement
pour près de 100 millions de dollars de
levure par an, soulignant l’importance de
ce projet, au même titre qu’un autre pro-
jet similaire dont l’Agence assure l’accom-
pagnement dans la wilaya de Djelfa.
S’agissant de la boulangerie industrielle,
sa capacité de production est estimée à
près de 926.000 pièces de pain/Jour, tous

types confondus, en plus de la création de
100 emplois directs. Quant à l’usine de
levure, dont la valeur de l’investissement
est estimée à six (6) milliards de DA, elle
produira 10.000 tonnes/an de levure
sèche et 36.000 tonnes/an de levure
fraîche, avec à la clé 300 emplois directs.
"Nous œuvrons à faire de la wilaya de
Chlef, qui connaît une dynamique écono-
mique, un pôle d’investissement majeur",
a assuré M.Rekkache, réitérant l’engage-
ment de l’Etat à soutenir et accompagner
la mise en œuvre des projets d’investisse-
ment sur le terrain.

CHLEF. INVESTISSEMENT 

Plus de 300 projets enregistrés au guichet unique

SOUK-AHRAS. APICULTURE  
Remise de plus de 4.000 ruches pleines 

à de petits éleveurs 

L a direction des services agricoles (DSA) de la wilaya de Souk Ahras vient d'entamer
une opération de remise de 4.210 ruches pleines à de petits éleveurs, a indiqué,
mardi, le chef du bureau des investissements agricoles et du suivi des projets,

Azzedine Keriem. Le même responsable a précisé à l'APS que la remise de ce quota de
ruches, dotées de l'équipement nécessaire à la récolte du miel, s'inscrit dans le cadre de
la concrétisation du programme du développement de l'agriculture rurale financé par
le Fonds national de développement rural à hauteur de 40 millions de dinars. M. Keriem
a ajouté que 190 ruches ont déjà été distribuées à 19 bénéficiaires dans la commune
frontalière de Heddada "au titre d'une première étape", à raison de 10 ruches par apicul-
teur. Les 4.020 ruches restantes seront distribuées dans les différentes communes de la
wilaya de Souk Ahras "avant la fin du mois de juin", a encore précisé le même cadre,
ajoutant que les bénéficiaires (petits apiculteurs et éleveurs de bétail) ont préalable-
ment reçu une formation spécialisée dans le domaine de l'apiculture, dispensée par la
Chambre de l'agriculture et les centres de formation professionnelle de la wilaya, après
étude et validation des demandes par la DSA. 
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Ce n’est un secret pour personne
: la défense algérienne constitue

un véritable casse-tête pour le
sélectionneur Vladimir Petkovic.
Le dernier match amical, perdu

récemment par l’équipe
nationale face à la Suède, a
encore une fois mis à nu les

carences d’une arrière-garde qui
a pris de l’eau de toutes parts

durant la première heure du jeu.

E t comme des challenges importants et
cruciaux attendent les ‘’Verts’’ dans les
prochains mois, telles que les der-

nières journées des éliminatoires africaines
pour le Mondial-2026 et la phase finale de la
coupe d’Afrique des nations, tout le monde
parmi les fans du ‘’Club Algérie’’, croise les
doigts. De son côté, l’entraineur national s’ef-
force encore à trouver des solutions à la fra-
gilité de sa défense, en particulier sa charniè-
re centrale composée de Bensebaïni et
Mandi, montrée souvent du doigt après
chaque contre-performance de l’arrière-
garde algérienne. Pour d’aucuns, il est temps
d’y injecter un sang neuf, surtout au regard
des prestations irrégulières de Mandi, qui
semble souvent incapable de suivre le ryth-
me du haut niveau en raison de son âge
avancé (34 ans). Dans cette optique, la Fédé-
ration algérienne de football table énormé-
ment sur une éventuelle arrivée d’une jeune
pépite du club anglais, Borussia Dortmund,
où évolue Bensebaïni. Il s’agit du longiligne
défenseur  central Lyes Benkara. Selon nos
informations, Benkara est enthousiaste à
l’idée de porter les couleurs de son pays
d’origine, même s’il a déjà joué pour les
sélections jeunes d’Allemagne. Toutefois, il

espère d’abord s’imposer avec l’équipe pre-
mière de son club, étant donné qu’il s’est
contenté de jouer toute la saison écoulée
avec les moins de 19 ans ainsi que l’équipe
réserve. Il n’est pas exclu que le jeune joueur
ait l’opportunité d’avoir un meilleur temps
de jeu avec les séniors lors de la saison pro-
chaine, même si ses chances de participer à
la Coupe du Monde actuelle semblent très
minces.

D’ailleurs, Benkara est resté sur le banc du
Borussia Dortmund tout au long de la pre-
mière sortie de son équipe au titre du Mon-
dial des clubs qui a commencé en début de
semaine aux États-Unis.

Le défenseur de 18 ans n’a jamais disputé
de match officiel avec le Borussia Dortmund.
Il avait été convoqué pour le match contre le
FC Barcelone en Ligue des Champions, mais
n’y avait pas pris part.

Pour revenir à ce premier match de Dort-

mund au Mondial, il y a lieu de souligner que
Ramy Bensebaïni a débuté titulaire contre les
Brésiliens de Fluminense.

Originaire de la ville de Constantine, Ben-
sebaïni a disputé l’intégralité de la rencontre
soldée sur un score nul et vierge. Le joueur a
livré une bonne prestation et, avec ses
coéquipiers, a réussi à conserver la cage
inviolée.

Bensebaïni a écopé d’un carton jaune
moins de deux minutes après le coup d’en-
voi, devenant ainsi le joueur le plus rapide à
recevoir un avertissement dans cette nouvel-
le édition du tournoi.

Le Borussia Dortmund affrontera les Sud-
Africains de Mamelodi Sundowns, puis les
Sud-Coréens d’Ulsan lors des deux prochains
matchs de la phase de groupes, dans l’espoir
de décrocher deux victoires synonymes de
qualification pour les huitièmes de finale.

Hakim S.

L ’équipe nationale de foot-
ball des moins de 17 ans a
laissé une bonne impres-

sion pour sa première sortie,
amicale soit-il, en remportant le
tournoi triangulaire qui vient
d’être joué au stade Mustapha-
Tchaker de Blida avec la partici-
pation de la Mauritanie et la
Tunisie. Les jeunes Fennecs ont
ainsi remporté brillamment le
titre du tournoi, après avoir
enchaîné deux victoires face à la
Mauritanie (1-0) et la Tunisie (2-
0), respectivement, réalisant
ainsi un parcours parfait sans
encaisser le moindre but.

La performance livrée face
aux « Aigles de Carthage » a été
remarquable à tous les niveaux,
non seulement sur le plan du
résultat, mais aussi en matière de
qualité de jeu et de rigueur tac-
tique. Les joueurs du nouvel
entraîneur, Amine Ghimouz, ont
imposé un rythme soutenu dès
les premières minutes, mettant
en difficulté la défense tunisien-
ne. Le capitaine Mahmoud Nobli
a ouvert le score d'une tête bien
placée à la 22e minute, avant
que Bilal Daou ne double la mise
d'une superbe frappe à la 55e,

assurant une victoire convain-
cante et méritée. Les acquis ne
se limitent pas au volet tech-
nique, mais englobent égale-
ment l’image générale donnée
par la sélection nationale, qui
laisse entrevoir les prémices d’un
projet sportif ambitieux mené
par le nouveau sélectionneur
Amine Ghimouz.

Depuis sa prise de fonctions,
ce dernier s’est attelé à recons-
truire l’équipe sur des bases
modernes, en adoptant une stra-
tégie axée sur la diversité de l’ef-
fectif. Il a notamment intégré

plusieurs joueurs formés dans
des académies européennes,
dont certains se sont distingués
durant ce tournoi, prouvant
qu’ils constituent une réelle
valeur ajoutée pour ce groupe
jeune en quête de renouveau
après un précédent échec en
qualification à la CAN U17.

Connu pour son attention
aux moindres détails, Ghimouz a
mis l’accent sur l’aspect tactique
et la discipline défensive, ce qui
s’est traduit par deux ‘’clean
sheets’’ consécutifs contre des
adversaires aux styles de jeu dif-

férents. Il a aussi veillé à instaurer
une cohésion au sein du groupe
en organisant des stages régu-
liers, et en mettant les joueurs
dans des conditions proches de
la compétition, même amicale
— une démarche intelligente en
vue des prochaines échéances,
notamment les qualifications
pour la prochaine CAN de la
catégorie. La Fédération algé-
rienne de football commence à
récolter les fruits de sa stratégie
axée sur la formation et la pro-
motion des jeunes talents sur la
scène internationale, dans une
vision à long terme visant à bâtir
une génération compétitive
capable de porter haut les cou-
leurs de l’Algérie sur le conti-
nent. Il ne fait aucun doute que
la prestation de l’équipe natio-
nale U17 lors du tournoi de Blida
ne se résume pas à deux simples
victoires en amical, mais consti-
tue un message fort : cette nou-
velle génération a du potentiel
et de l’ambition, et peut devenir
un adversaire redoutable à l’ave-
nir, à condition de poursuivre le
travail avec la même rigueur et le
même état d’esprit.

H. S.

APRÈS AVOIR REMPORTÉ LE TOURNOI INTERNATIONAL DE BLIDA
Une sélection U17 d’avenir est née
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FACE AUX CARENCES DÉFENSIVES 
DES VERTS

La FAF lorgne
une pépite 
du Borussia
Dortmund



   SPORTS 1312

Le jeune ailier d’origine
algérienne, Rayan Kolli, a de

nouveau confirmé son
engagement à représenter

l'équipe nationale algérienne,
réfutant toute intention de
jouer pour l’Angleterre à

l’avenir.

Cette mise au point intervient
après une polémique soulevée il
y a quelques semaines par une

publication de son père sur les réseaux
sociaux, qui avait semé le doute.

En réponse à ce qu’a écrit son père,
laissant entendre que la pépite des
Queens Park Rangers (2e division
anglaise) pourrait changer de nationa-
lité sportive, le joueur a précisé lui-
même qu’il ne pense aucunement à
représenter l’Angleterre.

Dans des déclarations faites à la
presse algérienne en marge de son
séjour en Algérie où il passe quelques
jours de vacances, Kolli a manifesté
son attachement à l’Algérie, précisant
que son objectif est d’intégrer l’équipe
nationale A, avec l’espoir de participer
à de grandes compétitions comme la
Coupe d’Afrique des nations et la
Coupe du monde.

À propos du post de son père, il a
déclaré : « Ce que mon père a dit a été
mal interprété. Je n’ai jamais pensé à
jouer pour une autre sélection que
l’Algérie, car je suis Algérien et j’ai reçu

une éducation algérienne. »
Lorsqu'on lui a demandé s’il envisa-

geait un autre choix de sélection, il a
répondu : « Si je reçois une convoca-
tion de la sélection nationale, je ne
dirai pas non. L’équipe nationale est
ma priorité numéro un. »

Il a ajouté : « Inch’Allah, la CAN et la
Coupe du Monde. Je veux jouer avec
l’Algérie. »

Âgé de 20 ans, Kolli a disputé 21
matchs cette saison avec son club, ins-
crivant 5 buts et délivrant 3 passes
décisives, un bon bilan pour un jeune
joueur qui vient tout juste de débuter
sa carrière professionnelle, estiment
les observateurs.

Il a suscité l’intérêt de nombreux
clubs, parmi lesquels Monaco et Lille
en France, ainsi que Al Hilal et Damac
en Arabie saoudite. Cependant, il a
choisi de prolonger son contrat avec le
club londonien des Queens Park Ran-
gers, sans que la durée de cette pro-
longation ne soit précisée, le club se
contentant d’indiquer qu’il s’agit d’un
engagement « à long terme ».

Kolli avait déjà porté le maillot de
l’équipe nationale U20 lors du dernier
tournoi d’Afrique du Nord en Égypte,
en novembre dernier. Il avait égale-
ment accepté de participer à la CAN
U17 de 2021, finalement annulée.

Hakim S.
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Le NB Staoueli a décroché,
mardi soir à la Coupole du

Complexe Mohamed-Boudiaf
d’Alger, sa quatrième Coupe
d’Algérie de basket-ball. Un
sacre d’autant plus éclatant
qu’il a été obtenu face à
l’USM Alger, champion

sortant, au terme d’une finale
renversante. En s’imposant 59-

46, le club de la banlieue
ouest d’Alger confirme son
retour au sommet du basket

national.

Mené à la mi-temps (27-31),
le NB Staoueli a fait parler
son expérience et sa

rigueur défensive pour inverser la
tendance dès le troisième quart-
temps, remporté largement sur le
score de 23 à 7. Ce passage à vide
de l’USMA, incapable de contenir la
dynamique adverse, a scellé le sort

du match. Avec un dernier quart
bien géré (9-8), Staoueli a validé
son succès dans une finale mar-
quée par l’intensité et la discipline
tactique. Ce succès permet au NB
Staoueli de décrocher sa quatrième
Coupe d’Algérie, après celles rem-
portées en 1999, 2000 et 2007. Il
succède ainsi à son adversaire du
jour, l’USMA, qui l’avait emporté en
2024. Cette performance vient cou-
ronner une saison exceptionnelle
pour les hommes de Mohamed
Yahia, qui réalisent un doublé histo-
rique, ayant également décroché,
quelques jours plus tôt, le titre de
champion d’Algérie 2025 face au
NA Hussein-Dey.

L’USM Alger, de son côté, nourri-
ra bien des regrets. Après un bon
début de rencontre et une avance
de quatre points à la pause, les
Rouge et Noir se sont effondrés en
seconde période. Leur quête d’un
deuxième doublé consécutif, après
celui de 2024, s’arrête donc brus-

quement, face à une équipe de
Staoueli plus lucide et mieux orga-
nisée. Avec ce titre, le NB Staoueli
rejoint un cercle restreint de clubs à
avoir marqué de leur empreinte la
Coupe d’Algérie. Si le GS Pétroliers
domine toujours le palmarès avec
dix titres consécutifs entre 2009 et
2019, Staoueli s’installe durable-
ment parmi les formations les plus
titrées du pays. En l’espace de deux
décennies, le club a prouvé qu’il
restait une valeur sûre du basket
national. Ce doublé coupe-cham-
pionnat rappelle celui réalisé en
2007, déjà sous les couleurs de
Staoueli. Le défi sera désormais de
maintenir ce niveau d’excellence et
de s’inscrire dans la durée. Le club
semble en avoir les moyens, tant
sur le plan technique que structu-
rel. Après un tel triomphe, une
seule question subsiste : le NB
Staoueli est-il parti pour régner de
nouveau sur le basket algérien ?

M. A. T.
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APRÈS LA POLÉMIQUE SUSCITÉE PAR SON PÈRE

Rayan Kolli réaffirme 
son engagement envers 
la sélection algérienne Suspense total à une journée de la fin du

championnat, le Mouloudia d’Alger
reste en tête malgré un match nul

mardi dernier à Chlef, tandis que le CR
Belouizdad poursuit sa remontée pour tenter
un exploit de dernière minute.
À l'issue de la 29e journée de la Ligue 1
Mobilis, le Mouloudia d'Alger n'a toujours
pas officialisé son sacre. Le "Doyen", leader
du championnat avec 57 points, a concédé
un match nul (0-0) sur le terrain de l'ASO
Chlef, ce qui, paradoxalement, rapproche
encore un peu plus le club de la capitale du
titre. Ce résultat, bien que décevant sur le
plan du jeu, laisse encore au Mouloudia la
possibilité de décrocher son 9e titre de
champion lors de la dernière journée, à
condition de vaincre le NC Magra à domicile.
La formation chélifienne, pour sa part,
obtient ce point précieux qui assure définiti-
vement son maintien en Ligue 1, un soulage-
ment après une saison marquée par de nom-
breuses difficultés. L'ASO a bien résisté face à
un MCA plus entreprenant mais manquant
de réalisme. Dans une rencontre où la pru-
dence dominait, les deux équipes semblaient
se satisfaire de ce résultat, les joueurs du
Mouloudia privilégiant la gestion de leur
avantage plutôt que de se livrer dans une
confrontation plus ouverte.

LE CR BELOUIZDAD REPREND LA 2E PLACE
Le CR Belouizdad, quant à lui, n’a pas failli
face au MC Oran et s’est imposé 2-0 grâce à
deux réalisations de Mahious et Hamroune.
Ce succès permet au Chabab de prendre la
2e place au classement, devançant ainsi la JS
Kabylie, et de maintenir vivant l’espoir d’un
titre improbable. Les Belouizdadis, désormais
à 3 points du MCA, savent qu’un exploit lors
de la dernière journée (victoire à Akbou et
défaite du Mouloudia face à Magra) leur per-
mettrait de coiffer le Mouloudia sur le fil.
Cette perspective donne des ailes à une
équipe qui vient de signer sa troisième vic-
toire consécutive, et qui peut nourrir l’ambi-
tion de décrocher le titre de champion. La
formation dirigée par Ramovic semble en
grande forme, et son triomphe face au MCO,
même s’il ne souffrait d’aucune contestation,
envoie un message fort à son concurrent
principal. À Akbou, le CRB tentera de forcer la
décision, tout en espérant que le Mouloudia
trébuche contre le NCM.

LA JS KABYLIE S'ÉLOIGNE DE LA C1
La JS Kabylie, qui avait l’opportunité de
conserver sa 2e place, n’a pu faire mieux
qu’un match nul (0-0) face à l’ESM à Mosta-
ganem. Un résultat frustrant pour la forma-
tion kabyle, d’autant plus que le match a été
marqué par une décision arbitrale controver-
sée. À la 86e minute, un penalty sifflé en
faveur de la JSK pour une faute sur Akhrib a
été annulé après consultation du VAR, un
retournement de situation qui a provoqué la
colère des dirigeants et des supporters
kabyles. La frustration est d’autant plus gran-
de que l’ESM, menacée par la relégation,
aurait pu offrir plus de difficultés à la JSK,
mais la défense kabyle a bien tenu. Ce match
nul, combiné à la victoire du CRB, permet au
club de Laâqiba de reprendre la 2e place et
de s’approcher de plus en plus d’une qualifi-
cation pour la prochaine Ligue des cham-
pions. Si la situation semble désormais
presque impossible pour la JSK, les Kabyles
n’ont pas dit leur dernier mot et espèrent
encore un faux pas du Chabab lors de la der-
nière journée pour espérer un retour sur le
podium.

LA LUTTE POUR LE MAINTIEN CONTINUE
Dans le bas du classement, la lutte pour le
maintien est toujours aussi intense. Le NC
Magra a redonné un peu d'espoir à ses sup-
porters en s’imposant 2-1 contre le CS
Constantine, grâce à un doublé d'Amrane.
Cependant, l’équipe de Magra doit espérer
un mauvais résultat de l’autre formation l'ES
Mostaganem, pour garantir sa survie en
Ligue 1.
En revanche, l'USM Alger, qui a renoué avec

la victoire après plusieurs résultats déce-
vants, a battu l’ES Sétif 1-0, un succès obtenu
grâce à un tir décisif de Ghacha à la 85e
minute. Les "Rouge et Noir", bien qu’ayant
joué à 10 après l'expulsion de Nabil Lamara,
ont tenu bon et décrochent une victoire pré-
cieuse pour leur moral et leur position au
classement. L’US Biskra, déjà condamnée à la
relégation, n’a pas été en mesure de stopper
sa chute, s’inclinant 2-1 face à l'USM Khen-
chela, une équipe qui, elle, souffle un peu en
s'éloignant de la zone dangereuse. Ainsi, la
dernière journée s’annonce palpitante. Le
Mouloudia d'Alger reste maître de son des-
tin, mais avec une pression considérable, tan-
dis que le CR Belouizdad, bien que toujours
en retrait, nourrit des espoirs réalistes d'un
exploit. De son côté, la JS Kabylie devra prier
pour un faux pas du Chabab et pour que ses
joueurs s’imposent face à l’ASO Chlef. Dans la
course à la Ligue des champions, rien n'est
encore joué, et tout se décidera lors de cette
ultime journée. La lutte pour éviter la reléga-
tion, quant à elle, reste aussi incertaine, entre
Magra. L’Es Mostaganem encore en danger.
La saison 2024-2025 de la Ligue 1 Mobilis
s’achèvera donc sur une note de suspense
intense, avec des enjeux cruciaux qui concer-
neront à la fois les champions et les clubs lut-
tant pour leur survie en élite. Une dernière
journée qui promet de belles émotions pour
tous les amateurs de football algérien.

Mohamed Amine Toumiat

Lundi, 16 juin 2025 : 
US Biskra - USM Khenchela  1-2
USM Alger - ES Sétif              1-0

Mardi, 17 juin 2025  :
NC Magra - CS Constantine  2-1                  
CR Belouizdad - MC Oran 2-0
MC El-Bayadh - Olympique Akbou 0-1  
ASO Chlef - MC Alger 0-0          
ES Mostaganem - JS Kabylie 0-0
JS Saoura - Paradou AC 3-2 

Classement :    
Pts J

1). MC Alger 57 29 
2). CR Belouizdad 54          29 
3). JS Kabylie 53          29 
4). JS Saoura 42          29
5). Paradou AC 41          29
6). USM Alger 40          29
7). CS Constantine 38          29 
--). ES Sétif 38          29
9). MC Oran 37          29
--). USM Khenchela 37          29 
11). O. Akbou 36          29
--). MC El-Bayadh 36          29
13). ASO Chlef 34          29
14). ES Mostaganem 31          29 
15). NC Magra 30          29 
16). US Biskra 20          29

Face à la polémique née
des déclarations de
son père, Rayan Kolli a

tenu à clarifier sa position.
En visite en Algérie, le jeune
attaquant de QPR a réaffir-
mé avec conviction son
attachement aux Verts. Une
mise au point attendue,
dans un contexte où les
talents binationaux sont
très sollicités à l’internatio-
nal. Rayan Kolli n’a pas tardé
à rétablir les choses. Alors
que la rumeur d’un possible
changement de nationalité
sportive s’est amplifiée
après un message ambigu
publié par son père sur les
réseaux sociaux, le jeune
international U20 algérien a

mis fin au doute avec des
mots clairs. Présent en Algé-
rie cette semaine, il a profité
de son passage au pays
pour afficher un discours
rassurant et limpide. « Je
n’ai pas dit que je voulais
changer de nationalité spor-
tive. 

Ce qu’a pu dire mon père
a peut-être été mal compris
», a affirmé Kolli. À travers
ces propos, il a tenu à distin-
guer ses intentions person-
nelles de celles exprimées
par son entourage. Un mes-
sage qui vise à apaiser les
tensions et à éviter toute
instrumentalisation autour
de son avenir international.
Âgé de 19 ans, Rayan Kolli

est un pur produit du foot-
ball anglais. Formé à
Queens Park Rangers, il s’est
rapidement imposé comme
un espoir prometteur de
Championship. Pourtant,
malgré ses bonnes perfor-
mances en club, il n’a pas
été convoqué par Vladimir
Petkovic pour le dernier
stage de l’équipe A en juin.
C’est cette absence qui avait
déclenché l’intervention
publique de son père, lais-
sant entendre que le joueur
allait "réfléchir à son avenir".
Loin de se positionner
comme une victime ou un
oublié, Kolli a préféré insis-
ter sur son attachement au
maillot national : « J’ai gran-

di dans une maison algé-
rienne. Si l’équipe nationale
m’appelle, je répondrai tou-
jours. C’est mon choix
numéro un. » Une déclara-
tion forte qui rappelle que
l’amour du drapeau ne se
mesure pas à une convoca-
tion. L'attaquant a égale-
ment exprimé son admira-
tion pour les infrastructures
sportives en Algérie : « Nos
stades sont très beaux.
Même en Europe, on n’avait
pas des stades comme ça.
Quand des joueurs euro-
péens viennent chez nous,
ils sont surpris. » Un témoi-
gnage valorisant qui
contraste avec les discours
souvent critiques des bina-
tionaux sur les conditions
locales. En pleine progres-
sion avec QPR, Kolli espère
désormais franchir un cap et
intégrer prochainement les
rangs de l’équipe A : « J’es-
père être là avec l’EN pour la
Coupe d’Afrique et la Coupe
du monde. » Son ambition
est claire, et sa fidélité affir-
mée. Reste désormais au
sélectionneur d’évaluer
l’opportunité de lui ouvrir
les portes du groupe.
À travers cette mise au
point, Rayan Kolli confirme
qu’il n’est pas seulement un
joueur prometteur, mais
aussi un jeune homme atta-
ché à ses racines. Un messa-
ge qui, à lui seul, vaut une
convocation ?

M. A. T.

La sélection algérien-
ne (seniors/mes-
sieurs) de basketball

limitera son effectif à
seize joueurs pour son
deuxième stage, prévu
du 2 au 14 juillet en Tur-
quie, dans le cadre de la
préparation du prochain
Championnat arabe qui
se déroulera juste après
en Tunisie, a annoncé
mardi à Alger le sélection-
neur national, Ali Bouzia-
ne. La sélection nationale
abordera sa phase prépa-
ratoire par un premier
stage bloqué, du 18 au 26
juin à l'Ecole Supérieure
de restauration et d'hô-
tellerie d'Aïn Bénian, avec
un effectif élargi de près
d'une quarantaine de
joueurs, entre séniors
aguerris et jeunes de
moins de 23 ans. "Ce
stage sera ponctué par
deux matchs d'entraîne-
ment, les 25 et 26 juin,
entre les seniors et les
U23, après quoi, nous éta-
blirons la liste des seize
meilleurs joueurs qui
iront en Turquie pour le
deuxième stage" a
détaillé le sélectionneur
national en conférence
presse, tenue à la salle de
conférence du stade du
5-Juillet (Alger). Bouziane
a admis qu'il était "diffici-
le d'évaluer l'effectif en si
peu de temps", mais il a
expliqué que "le Cham-
pionnat arabe débutera
très bientôt", faisant qu'il

ne peut pas "consacrer
trois semaines à l'évalua-
tion, et ne garder que
quelques jours pour la
préparation effective".
Néanmoins, Bouziane a
assuré qu'il fera de son
mieux pour "ne léser
aucun joueur" au
moment de dresser sa
liste. Pour cela, il compte
sur "le regard avertit" de
son adjoint Réda Hache-
mi, "qui connait mieux les
joueurs locaux", faisant
que son jugement sera
crucial au moment de
dresser cette liste. Selon
le sélectionneur national,
"les portes de l'équipe
restent ouvertes pour
tout le monde. Donc,
même si un joueur n'est
pas retenu pour le Cham-
pionnat arabe, il aura l'oc-
casion de l'être à l'avenir"
a-t-il encore promis. Bou-
ziane a affirmé que son
"principal objectif consis-
te à travailler sur le long
terme et à poser des fon-
dements solides, pour
former une équipe natio-
nale performante et sur-
tout durable dans le
temps, et au plus haut
niveau". Cependant, il a
admis qu'en cours de
route "il y aura des objec-
tifs à court et à moyen
termes, qu'il faudra égale-
ment atteindre". Parmi
eux, l'Afro-CAN de 2027
et l'Afro-Basket de 2028,
surtout que cela fait près
de dix ans que l'Algérie

n'a pas disputé d'Afro-
Basket et qu'il est temps
pour elle de revenir aux
devants de la scène, au
moins sur le plan conti-
nental. Interrogé sur sa
philosophie de jeu, Bou-
ziane a expliqué qu'il
prône un basket moder-
ne, physique, dynamique
et agressif. Pour ce qui est
des joueurs, j'ai une pré-
férence pour les éléments
doués et talentueux, mais
qui sont disciplinés et sur-
tout capables d'accepter
un rôle. Les qualités phy-
siques sont importantes,
certes, mais il est primor-
dial d'avoir des joueurs
qui peuvent épouser leur

rôle au sens propre" a-t-il
souhaité avoir dans son
effectif. Pendant son
stage de préparation en
Turquie, la sélection
nationale, disputera trois
matchs amicaux, entre le
11 et le 13 juillet, respecti-
vement contre l'Arabie
saoudite, le Qatar et
l'Azerbaïdjan. Après quoi,
la sélection nationale ren-
trera le 15 juillet en Algé-
rie, pour un dernier stage
de perfectionnement,
avant de se rendre en
Tunisie le 22 juillet, en
prévision du Champion-
nats arabe, prévu du 25
juillet au 2 aout à Nabeul
(Tunisie). 

COUPE D’ALGÉRIE DE BASKET-
BALL (MESSIEURS)

Le NB
Staouéli
s’offre
l’USMA 
en finale

CAN FÉMININE 2025
Les Algériennes poursuivent 

leur préparation à Oran

L a sélection algérienne féminine poursuit son stage de préparation à Oran, en pré-
sence de l'ensemble des joueuses, en vue de la 13e édition de la Coupe d'Afrique
des nations CAN-2024 (décalée à 2025), a indiqué la Fédération algérienne (FAF) sur

son site officiel. La troisième journée du stage de préparation a été marquée par deux
séances d’entraînement dont la première s'est déroulée dans la matinée à la salle de sport
de l’hôtel, consacrée au travail physique. Quant à la seconde, elle a eu lieu au stade Miloud
Hadefi à partir de 17h00, où le staff technique, sous la direction de Farid Benstiti, a axé le
travail sur les aspects techniques et tactiques, avec la participation de l’ensemble des
joueuses. Ce stage, qui se poursuit jusqu'au 22 juin, s'inscrit dans le cadre des préparatifs
des Vertes en vue de leur participation à la phase finale de la Coupe d'Afrique des Nations
2024, prévue du 5 au 26 juillet 2025. A la CAN 2024 décalée à 2025 (5-26 juillet), la sélec-
tion algérienne entamera la compétition le dimanche 6 juillet face au Botswana (20h00,
heure algérienne), pour le compte de la 1re journée (Gr.B). Les joueuses du sélectionneur
national, Farid Benstiti, enchaîneront contre leurs voisines tunisiennes, le jeudi 10 juillet,
avant de boucler le premier tour en croisant le fer avec le Nigeria, le dimanche 13 juillet.

FAF

Journée d'étude
sur la prévention

médicale en
football 

La Fédération algérienne de football
organisera le jeudi 19 juin à l'hôtel
Golden Tulip opéra à Ouled Fayet

(Alger), une journée d'étude médicale sur
le système de prévention et de protection
en milieu du football. Cette rencontre qui
s'inscrit dans le cadre des efforts de la FAF
visant à promouvoir ce système, permet-
tra aux participants un échange de leur
expérience sur le terrain, précise l'instance
fédérale dans un communiqué publié sur
son site officiel. Signalons que cette jour-
née d'étude est destinée uniquement aux
médecins de ligues (LFP et LNFA) et des
clubs de Ligue 1 et Ligue 2, ajoute la
même source.

COUPE D'ALGÉRIE DE HANDBALL (MESSIEURS)

O.El-Oued - HBC El-Biar choc 
des demi-finales

Les demi-finales de la Coupe d'Algérie de
handball 2025 (messieurs), prévues jeudi,
seront dominées par le choc opposant à

Mila, le tout nouveau champion d'Algérie,
l'Olympique d'El-Oued au vice-champion, le HBC
El-Biar, alors que l'autre affiche mettra aux prises
le CABB Arreridj à la JSE Skikda dans un derby
alléchant de l'Est algérien. La formation d'El-
Oued, auréolée par son sacre historique samedi
dernier à la Salle Harcha, aux dépens des El-Biar-
rois (17-16), entamera cette rencontre domici-
liée à Mila, avec un ascendant psychologue cer-
tain, alors que le club des hauteurs d'Alger, pour-
tant renforcé par l'international, Messaoud Ber-
kous, cherchera à prendre sa revanche et sauver
sa saison par un trophée qui serait le premier
pour le club. L'autre demi-finale domiciliée à

Oued-Athmania mettra aux prises la JSE Skikda,
une habituée de cette compétition,  au CABB
Arreridj. 

Les Skikdis, vainqueurs du trophée en 2020,
et battus en finale de l'édition-2024 par le M.BBA
Arreridj (23-24), ont pris une belle revanche sur
le club bordjien lors des quarts de l'édition 2025
en les battant (23-21). Cette fois, ils retrouveront
sur leur chemin l'autre club de la ville, le CRBBA
qu'ils avaient éliminé la saison dernière en
quarts de finale sur le score de 38-35 après pro-
longations. 

Programme des demi-finales: 
Vendredi 20 juin (16h00): 
à Mila: O.El-Oued - HBC El-Biar 
à Oued Athmania: CRBB Arreridj - JSE Skikda .

GRAND PRIX DE TUNIS 
(PARA-ATHLÉTISME)
Onze médailles
algériennes 
et un record 
du monde
La sélection algérienne de para-ath-

létisme a brillé mardi dernier dès la
première journée du Grand Prix inter-
national de Tunis, avec un total
impressionnant de onze médailles et
un record du monde signé Mohamed
Berrahal. Une performance qui place
l’Algérie parmi les grandes nations de
ce rendez-vous international rassem-
blant plus de 300 athlètes.
Mohamed Berrahal a offert à l’Algérie
une entrée fracassante en établissant
un nouveau record du monde au lan-
cer du disque (F51-52). Avec un jet
mesuré à 13,66 mètres, réalisé lors de
son quatrième essai, il a cumulé 1055
points, devançant largement ses
rivaux Uladzislau Hryd (964 pts) et
Velimir Sandor (839 pts). Un exploit
qui confirme la stature mondiale du
para-athlète algérien dans sa spéciali-
té. Autre moment fort : le lancer de
poids F32 a vu un triplé historique
algérien. Mohamed Nadjib Amchi
s’est imposé avec un jet de 10,43
mètres, sa meilleure marque de la sai-
son. Il a été suivi de Walid Ferhah
(10,03 m) et Ahmed Mehideb (8,98 m).
Ce dernier s’est rattrapé plus tard au
lancer du club en décrochant l’or avec
38,36 mètres, devant ses compatriotes
Ferhah (38,19 m) et Missouni (37,77
m). Mokhtar Didane a également
décroché l’or sur le 100 mètres (T35-
36) avec un chrono de 12.19 (901 pts),
dominant la course face au Malaisien
Puzi et au Marocain Zakary. Chez les
femmes, Mounia Gasmi s’est classée
troisième au lancer du club avec un
jet de 23,40 mètres, ajoutant une
médaille de bronze au compteur
national.
Ryma Sihem Khalfaoui a complété la
belle moisson féminine en s’illustrant
au saut en longueur (T36), avec une
tentative à 2,17 mètres, qui lui a valu
la médaille de bronze. De son côté,
Ishamane Boudjadar a pris la 7e place
au poids (F33-34), mais a signé un
nouveau record africain à 5,41 mètres.
Au classement général provisoire, l’Al-
gérie occupe la deuxième place avec
4 médailles d’or, 3 en argent et 4 en
bronze. Elle se place derrière la Tuni-
sie (5 or) et devant le Nigeria. Cette
performance augure de belles pers-
pectives pour la suite du Grand Prix,
avec plusieurs épreuves attendues
lors de la deuxième journée.
Avec une telle dynamique, l’Algérie
peut-elle finir en tête de ce presti-
gieux rendez-vous paralympique ?

M. A. T.

« J’ai grandi algérien »

EN PRÉVISION DU CHAMPIONNAT ARABE DE BASKET-BALL

16 joueurs seront sélectionnés 
pour un stage de préparation en Turquie

LIGUE 1 MOBILIS
Le MCA toujours sur le fil du rasoir, 

le CRB garde espoir
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En prenant les commandes d'une
Italie mal partie pour le Mondial-

2026 et en quête de rachat,
Gennaro Gattuso est dans son

élément: le combat était sa
marque de fabrique lorsqu'il était

joueur, même s'il peine à le
transmettre depuis ses débuts

d'entraîneur. 

C 'est un terme italien devenu
concept international du foot: la
grinta, cette détermination, rage

de vaincre, agressivité même, dont le nou-
veau sélectionneur de la Nazionale, qui
sera officiellement intronisé jeudi à Rome,
a longtemps été l'incarnation sous le
maillot de l'AC Milan. Ou, comme le disait
Zlatan Ibrahimovic, un autre mort de faim
des terrains et ancien coéquipier de Gat-
tuso: "Pas besoin de lui expliquer ce qu'il
faut faire pour gagner (...) Si tu dois partir
à la guerre, le premier à qui tu penses,
c'est Gattuso, il n'y en a pas beaucoup
comme lui".
Au commencement donc, et sans

doute jusqu'à la fin, il y eut le combat.
Celui d'un gamin né le 9 janvier 1978 à
Corigliano Calabro, une ville moyenne de
Calabre où son père Franco, menuisier,
joue dans l'équipe locale qui évolue en 4e
division italienne. A douze ans, Gattuso
junior connaît son premier échec:
Bologne lui refuse l'entrée de son centre
de formation, mais il rebondit dans un
club moins prestigieux, à Pérouse.

DÉBUTS À 18 ANS EN SERIE B

Il fait ses débuts à 18 ans, en mars 1996,
dans l'équipe première qui évolue alors en
Serie B, puis découvre la saison suivante
l'élite. Au printemps 1997, en infraction
des règles Fifa de l'époque en matière de
transferts, Gattuso file à l'anglaise aux
Glasgow Rangers, attiré par un salaire
mirobolant pour l'époque de deux mil-
liards de lires (1 M EUR) sur quatre ans et
un championnat correspondant encore
plus à son style de jeu, un milieu de terrain
agressif et sans concession. Son expérien-
ce écossaise, marquée aussi par la ren-
contre de Carla, sa femme et mère de leurs
deux enfants, est abrégée lorsque le nou-
vel entraîneur des Rangers le fait jouer en
défense. En octobre 1998, Gattuso retrou-
ve la Serie A avec la Salernitana où en seu-
lement 25 matchs, tout en hargne, il
convainc l'AC Milan de lui donner sa chan-
ce. Avec le Milan entre 1999 et 2012, Gat-
tuso a tout gagné: le Championnat d'Italie
(2004, 2011), la Coupe d'Italie (2003), la
Supercoupe d'Italie (2004, 2011), la Ligue
des champions (2003, 2007), la Supercou-
pe d'Europe (2003, 2007) et la Coupe du
monde des clubs (2007).
Sous la conduite de Carlo Ancelotti,

son mentor, Gattuso devient "Ringhio"
(celui qui grogne), infatigable milieu
défensif qui étouffe et agresse ses adver-
saires (90 avertissements en 15 saisons de
Serie A mais "seulement" quatre expul-
sions), les exaspère aussi.

CHAMPION DU MONDE 2006
Son face à face en Ligue des cham-

pions en février 2011, avec Joe Jordan,
l'entraîneur-adjoint de Tottenham, qu'il
saisit par la gorge lui vaudra cinq matchs
de suspension. Des combats, Gattuso en a
menés d'autres avec cette Nazionale qu'il
va retrouver quinze ans après sa 73e et
dernière sélection (un but). Sous le maillot
azzuro, il remporte le Mondial-2006 face à
la France de Zinédine Zidane (1-1 a.p., 5
tab à 3). Sa carrière d'entraîneur, débutée
en 2013 dans le club suisse de Sion, fait
pâle figure en comparaison: un seul titre
(Coupe d'Italie 2020 avec Naples) et bien
des désillusions, comme à Valence (2022-
23) ou Marseille (2023-24) où, rapidement
à bout de souffle, il est remercié. Même
son retour au Milan, alors en pleine
déconfiture, ne l'a pas fait décoller (2017-
19). Gattuso n'a pas perdu son tempéra-
ment volcanique et reste capable, comme
récemment, de s'en prendre en direct à un
consultant d'une télévision croate lors de
sa seule saison, là aussi décevante, aux
commandes de l'Hajduk Split.
C'est ce feu intérieur, cette foi dans le

combat, que les dirigeants du football ita-
lien attendent qu'il instille à une Naziona-
le manquant cruellement de personnalité
et de talent, et menacée de rater une troi-
sième Coupe du monde de suite après
2018 et 2022.

BARÇA 
Joan Garcia fait
ses adieux à
l'Espanyol
L 'arrivée de Joan Garcia (24 ans,
38 matchs en Liga cette saison)

au FC Barcelone se précise. Censé
s'engager avec le Barça dans les pro-
chaines heures, le gardien a fait ses
adieux à l'Espanyol, dans une vidéo
publiée sur les réseaux sociaux ce
mercredi. "Je sais que cette décision
ne sera pas facile à comprendre
pour tout le monde. Je ne vous
demande pas de la comprendre.
Mais je veux que vous sachiez que
c'est une décision mûrement réflé-
chie. Je ne pense pas seulement à
ma carrière, mais aussi à ce qui est le
mieux pour le club, pour ma famille
et pour moi", a notamment confié le
portier ibère. Les Catalans vont
débourser 25 millions d'euros pour
s'offrir les services du champion
olympique de Paris.

PREMIER LEAGUE
Manchester
United-Arsenal
et Liverpool-
Bournemouth
pour lancer la
saison
C e mercredi, la Premier League a

annoncé le calendrier pour la
saison 2025-26. Pour la première
journée, Liverpool, le champion en
titre, recevra Bournemouth. De son
côté, Arsenal se rendra sur la pelou-
se de Manchester United. Manches-
ter City, troisième la saison passée,
tentera de bien démarrer sa saison à
Wolverhampton. 
Liverpool étrennera la défense de
son titre à domicile contre Bourne-
mouth, le vendredi 15 août en
ouverture de la première journée de
la saison prochaine en Premier
League, selon le calendrier de la
compétition dévoilé mercredi.
L'équipe d'Arne Slot, en quête d'un
21e titre national dans son histoire,
sera largement favorite à Anfield
Road contre une formation qui a ter-
miné la saison dernière à la neuviè-
me place. Liverpool aura le week-
end suivant un déplacement difficile
lors de la deuxième journée à New-
castle, cinquième la saison dernière
et de ce fait qualifié pour la Ligue
des champions.
Puis les Reds accueilleront lors de la
troisième journée, durant le dernier
week-end d'août, Arsenal, vice-
champion d'Angleterre au cours des
trois dernières saisons.
Dans le cadre de cette première
journée, Arsenal, demi-finaliste de la
dernière ligue des champions et
vice-champion d'Angleterre pour la
troisième année de suite, ira affron-
ter le dimanche 17 août Manchester
United, qui va tâcher de tourner la
page d'une saison dernière chao-
tique, terminée à une 15e place bien
loin de ses standards.
Manchester City, troisième la saison
passée, tentera de bien démarrer sa
saison à Wolverhampton, qui a
terminé le dernier exercice à la
traîne, à la 16e place. Chelsea,
quatrième en 2024/25 et vainqueur
de la Ligue Conférence, recevra le
dimanche 17 août dans un derby
londonien Crystal Palace, 12e la
saison dernière. La saison se
terminera le 24 mai, moins de trois
semaines avant le coup d'envoi du
Mondial 2026, le 11 juin au stade
Aztèque à Mexico.

ITALIE

Gennaro
Gattuso,
combattant né

P our sa première sortie
depuis la claque infligée
en Ligue des Cham-

pions par le Paris Saint-Ger-
main, l'Inter Milan n'a pas pu
faire mieux qu'un nul face aux
Mexicains de Monterrey (1-1).
Lautaro Martinez a répondu à
l'immortel Sergio Ramos qui
s'était offert un but sur corner
pour ouvrir le score. Dans
l'autre rencontre de la nuit, les
Sud-Africains de Mamelodi se
sont imposés face à Ulsan (1-
0).
L'Inter Milan ne s'est pas

encore totalement remis de la
gifle infligée par le Paris SG en
finale de la Ligue des cham-
pions, concédant mardi un
match nul contre le club mexi-
cain de Monterrey (1-1) au
Rose Bowl de Los Angeles, au
Mondial des clubs. Pour ce
match animé, le stade était à
moitié rempli (environ 40.000
personnes), loin des 80.000
spectateurs de PSG-Atlético
Madrid de dimanche. L'Inter
Milan souhaitait tourner la
page de l'humiliante défaite
en finale de Ligue des cham-
pions contre le Paris SG, avec
un nouvel entraîneur, l'ancien
joueur maison Cristian Chivu.
Mais pour l'Inter, impérial

lors de sa campagne euro-
péenne avant sa chute specta-
culaire du 31 mai, la rencontre
a été loin d'être simple, signe

que le traumatisme est tou-
jours vivace. Les absences sur
blessure de Hakan Calhanoglu
et Denzel Dumfries n'ont pas
aidé. Le Français Marcus Thu-
ram, lui, n'est entré qu'en
deuxième période. Ainsi les
Nerazzuri ont encaissé le pre-
mier but par Sergio Ramos,
qui, à 39 ans, semble toujours
avoir plus d'un tour dans son
sac. L'ancien Madrilène et Pari-
sien s'est intelligemment
démarqué de Franscesco Acer-
bi sur un corner obtenu contre
le cours du jeu par Monterrey
(25e).
Les moqueries des suppor-

ters mexicains dans le virage
auraient pu faire vriller les
Milanais, mais ceux-ci ont
ensuite su reprendre là où ils
avaient démarré, c'est-à-dire
avec une domination totale de
l'entrejeu et une occupation
constante de la moitié de ter-
rain adverse. Il y a d'abord eu
un gros raté de Sebastiano
Esposito, qui a buté à bout
portant sur le pied du portier
Esteban Andrada, sur un servi-
ce de Carlos Augusto (28e).
Puis l'inévitable Lautaro Marti-
nez, qui avait pourtant confié
n'avoir pas parlé pendant plu-
sieurs jours après la défaite
contre Paris, a remis son équi-
pe à l'endroit. Il a poussé le bal-
lon dans les filets sur un nou-
veau centre au cordeau de

Carlos Augusto, lancé par
Kristjan Asllani d'une louche
astucieuse, sur un coup franc
lointain obtenu par Benjamin
Pavard (42e).
Les Intéristes pensaient

peut-être avoir fait le plus dur
mais il fallait encore marquer
le but de la victoire. Et c'est
Monterrey qui a d'abord failli
prendre l'avantage, par une
frappe subite de Canales aux
35 mètres, qui trouva le
poteau de Yann Sommer.
Ensuite, l'Inter a été approxi-
matif au moment des der-
nières passes et des tirs, à
l'image des frappes imprécises
de Nicolo Barella, Lautaro Mar-
tinez et Nicola Zalewski. Atten-
tion, si le match contre les
Urawa Red Diamonds samedi
devrait être une formalité, il
faudra faire un bon résultat le
25 juin contre River Plate, vain-
queurs des Japonais 3-1 plus
tôt dans la journée, pour se
sortir à coup sûr de ce groupe
E.

MAMELODI VIENT À BOUT
D'ULSAN

Dans l'autre match de la
nuit, Mamelodi Sundowns a
réussi son entrée en battant
Ulsan (1-0), mardi à Orlando,
où le coup d'envoi a été retar-
dé d'environ une heure après
une alerte météo avec risque
d'éclairs et d'orages. L'atta-

quant de l'équipe sud-africai-
ne Iqraam Rayners a été l'au-
teur du but de la victoire (36e),
bien servi en profondeur par
son coéquipier Themba
Zwane.
Grâce à ce succès, Mamelo-

di prend la tête du groupe F,
devant les Brésiliens de Flumi-
nense et les Allemands de
Dortmund qui se sont neutrali-
sés (0-0) plus tôt. Prévu à
18h00 (22H00 GMT), le coup
d'envoi du match a finalement
été donné peu après 19h00
(23H00 GMT). Les deux
équipes avaient fait leur entrée
sur le terrain et étaient sur le
point de jouer, quand l'arbitre
français Clément Turpin les a
invitées à rentrer aux ves-
tiaires.

SEULEMENT 3412
SPECTATEURS

Très peu de spectateurs,
selon les images retransmises
par le diffuseur, étaient alors
présents dans les tribunes de
l'Inter&Co Stadium pouvant
pourtant en accueillir 25.000.
Au final, selon les chiffres offi-
ciels, 3.412 personnes ont été
recensées. Un très faible total
qui témoigne du manque d'in-
térêt porté à cette rencontre,
alors que la question de l'af-
fluence au Mondial des clubs
est un sujet de préoccupation
pour la Fifa.

MONDIAL DES CLUBS
L’Inter milan accroché par Monterry
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Une personne tuée lors de manifestations
dans la capitale Naïrobi

Le tunnel de fuite du projet hydroélec-
trique de Caculo Cabaca, construit
par China Gezhouba Group Corpora-

tion (CGGC), a été entièrement achevé
dans la province angolaise de Cuanza
Norte. Il s’agit d’une étape importante

dans les principaux travaux du plus grand
projet hydroélectrique entrepris par une
entreprise chinoise dans ce pays d’Afrique
australe. Le ministre de l'Énergie et de
l'Eau, João Borges, s'est déclaré satisfait de
l'avancement du projet, soulignant son
importance stratégique pour l'Angola.
Cela permettra non seulement d'améliorer
la capacité de production d'électricité du
pays, mais aussi d'améliorer la fiabilité du
réseau électrique national et de soutenir la
croissance des secteurs industriels vitaux
de l'Angola, a déclaré Borges. Chen Yong-
gang, directeur général du projet hydro-
électrique CGGC Caculo Cabaca, a noté
que l'achèvement du tunnel de fuite sup-
prime un obstacle critique pour l'installa-
tion ultérieure d'unités de production et

de retenue d'eau pour la production
d'électricité. Selon Chen, le projet est situé
à Dondo, dans la province de Cuanza
Norte, au milieu du fleuve Kwanza, l'un des
plus longs fleuves d'Angola. Avec une
capacité installée totale de 2 172 méga-
watts, la centrale hydroélectrique devrait
produire en moyenne 8 566 gigawatt-
heures d'électricité par an une fois ache-
vée. 
Il est également prévu de réduire les

émissions de gaz à effet de serre d'environ
7,2 millions de tonnes par an, tout en assu-
rant la régulation des pointes de charge et
le contrôle des crues. Au plus fort de la
construction, le projet créera plus de 6 000
emplois locaux.

R. I.

RD CONGO
Plus de 130.000 nouveaux déplacés

dans le Nord-Kivu en mai 

LUTTE ARMÉE DE LIBÉRATION 
DU PEUPLE SAHRAOUI
Des bases  
de l'occupant
marocain ciblées
dans le secteur 
de Farsia
Les unités de l'Armée populaire de
libération sahraouie (APLS) ont ciblé,

par d'intenses bombardements, des
bases de l'Armée d'occupation marocai-
ne dans le secteur de Farsia, a indiqué,
mardi, un communiqué militaire de la
direction centrale du Commissariat poli-
tique de l'armée sahraouie. Selon le
communiqué rapporté par l'Agence de
presse sahraouie (SPS), les unités de l'ar-
mée sahraouie ont ciblé, mardi matin,
par d'intenses bombardements les
bases de l'occupant marocain dans la
région d'Al Fayine, dans le secteur de
Farsia. Les attaques de l'APLS se pour-
suivent contre l'armée d'occupation
marocaine, "lui infligeant de lourdes
pertes humaines et matérielles", ajoute
le communiqué. R. I.

CENTRAFRIQUE
Deux casques
bleus népalais
blessés lors d'une
attaque
Deux Casques bleus népalais de la

mission des Nations Unies pour la
stabilisation en Centrafrique (Minusca)
ont été blessés samedi dans une
attaque dans le sud-est du pays, a
annoncé mardi un communiqué de
l'ONU. "La patrouille, qui effectuait une
mission de protection des civils, a
essuyé des tirs nourris" d'un groupe
armé non identifié à proximité de
Zémio, dans la préfecture du Haut-Mbo-
mou, a précisé le communiqué. La mis-
sion de l'ONU, qui compte 17.000 mili-
taires en Centrafrique, assure avoir
"immédiatement renforcé sa présence
dans la zone" où la situation sécuritaire
s'est dégradée ces derniers mois.

R. I.

L’ONU  LE SOUDAN
« La situation  
est pire qu'une
crise humanitaire,
c'est une crise
d'humanité »
Le conflit au Soudan est bien plus
qu'une crise humanitaire, c'est une

"crise d'humanité" où les souffrances
n'en finissent plus de s'aggraver, a
dénoncé mardi une mission d'enquête
de l'ONU. "Les civils continuent de
payer le prix le plus élevé" alors que le
conflit "est devenu de plus en plus com-
plexe et brutal", a déclaré le président
de cette Mission internationale indé-
pendante d'établissement des faits,
Mohamed Chande Othman, lors d'une
conférence de presse à Genève. "Ce qui
se passe au Soudan n'est pas seulement
une crise humanitaire. C'est une crise de
l'humanité", a renchéri Mona Rishmawi,
également membre de la mission, citant
l'ampleur des attaques contre les huma-
nitaires et l'utilisation de la faim comme
arme de guerre. Depuis avril 2023, le
Soudan est en proie à un conflit oppo-
sant l'armée gouvernementale aux
Forces de Soutien Rapide (FSR), faisant
des dizaines de milliers de morts et 13
millions de personnes déplacées et
plongeant une partie du pays dans la
famine et favorisant une épidémie de
choléra, selon les Nations unies.

R. I.

Une personne a été tuée
mardi à Nairobi, la

capitale kenyane, alors
que des manifestations ont

éclaté pour la deuxième
semaine consécutive,

paralysant les commerces
et faisant de nombreux

blessés. Les manifestations
ont été déclenchées par la

mort, annoncée le 8 juin,
d'Albert Ojwang,

enseignant et personnalité
des réseaux sociaux,

décédé en garde à vue. 

Ojwang était accusé de
diffamation envers l'ins-
pecteur général adjoint

de la police, Eliud Langat. Sa
mort a déclenché l'indignation
du public et une vague de pro-
testations qui a débuté le 12
juin. Les manifestants ont accu-
sé la police d'avoir enlevé et
tué des opposants au gouver-
nement. Portant des pancartes
et scandant des slogans anti-
gouvernementaux, ils sont
descendus dans la rue pour
réclamer justice. « Arrêtez les
brutalités policières », pouvait-
on lire sur une pancarte bran-
die par un jeune manifestant le
long de l'avenue Kenyatta. Non
loin de là, un autre groupe
scandait : « Nous sommes paci-

fiques, arrêtez de nous tuer. »La
police a riposté avec des gaz
lacrymogènes, provoquant des
affrontements violents. Les
commerçants du quartier cen-
tral des affaires (CBD) ont
fermé leurs magasins par crain-
te de pillages et d'affronte-
ments, notamment avec des
manifestants pro-gouverne-
mentaux rivaux.Les rues du
quartier central des affaires,
habituellement grouillantes
d'activité, étaient largement
désertes. Si certains employés
de bureau et usagers des trans-
ports en commun sont restés à

l'écart, beaucoup de ceux qui
étaient déjà sur place se sont
empressés de partir. Langat a
déclaré lundi qu'il se retirait «
compte tenu des enquêtes en
cours » sur la mort d'Ojwang.
Le haut gradé de la police est
accusé d'avoir omis de recon-
naître sa qualité de plaignant
et d'avoir donné des ordres illé-
gaux ayant entraîné la mort du
blogueur. Les transports
publics dans la capitale ont
également été fortement per-
turbés, les opérateurs retirant
leurs véhicules pour des rai-
sons de sécurité. « Aujourd'hui,

nous avons perdu du terrain.
Peu de gens se rendaient au
centre-ville. Nous espérons
que les problèmes soulevés
seront bientôt résolus », a
déclaré Samuel Wekesa, opéra-
teur de matatu sur la ligne Nai-
robi-Kitengela. Des manifesta-
tions similaires ont été signa-
lées dans la ville côtière de
Mombasa, où les violences ont
fait de nombreux blessés et de
nombreuses arrestations. La
police a dû faire face à l'escala-
de des affrontements.

R. I.  

Les violences armées
persistantes dans la
province du Nord-

Kivu, dans l'est de la Répu-
blique démocratique du
Congo (RDC), ont provo-
qué le déplacement de
plus de 130.000 personnes
en mai, a indiqué mardi le
Bureau des Nations Unies
pour la coordination des
affaires humanitaires
(OCHA). Selon le dernier
rapport mensuel d'OCHA,
les territoires de Rutshuru,
Lubero, Masisi, Beni et
Walikale restent les épi-

centres des combats entre
groupes armés, entraînant
une grave détérioration de
la situation humanitaire.
Les combats ont fait plu-
sieurs morts et blessés,
détruit des infrastructures
essentielles, et provoqué la
suspension des services de
santé pour des milliers de
civils. "L'accès humanitaire
demeure extrêmement
limité dans plusieurs
zones", a souligné OCHA.
L'Agence onusienne signa-
le toutefois des besoins
persistants non couverts,

notamment en matière
d'abris, d'assainissement et
de protection des civils.
Plus de 4,19 millions de
personnes sont actuelle-
ment en situation d'insécu-
rité alimentaire aiguë dans
la province. Depuis janvier
2025, la situation sécuritai-
re dans l'est de la RDC s'est
fortement détériorée, avec
une recrudescence des
combats impliquant les
rebelles du Mouvement du
23 mars (M23).

R. I.

Ph
 : 

D
R

AYANT UNE  IMPORTANCE STRATÉGIQUE POUR L'ANGOLA.

Les travaux du   projet hydroélectrique 
de Caculo Cabaca achevés

UNE ONG NIGÉRIENNE POUR FREINER
LA DÉSERTIFICATION  DANS LE PAYS
«Planter et
entretenir des
arbres doit être un
réflexe quotidien »
Àl’occasion de la Journée mondiale de

lutte contre la désertification, Sani
Ayouba, directeur des Jeunes Volontaires
pour l’Environnement  au Niger, a appelé à
« une mobilisation accrue » pour freiner ce
phénomène, saluant  les efforts en cours
mais les jugeant «encore insuffisants ». 
Dans ses déclarations, selon lui, « intensi-
fier la protection de l’environnement et le
reboisement sont deux actions  cruciales »
dans un pays sahélien frappé par des cha-
leurs extrêmes, indiquant que «planter et
entretenir des arbres doit être un réflexe
quotidien », souligne-t-il, prônant des
"solutions basées sur la nature". Il se
réjouit de multiplication des initiatives
jeunes pour la protection de l’environne-
ment, indiquant qu’ «ils innovent pour une
économie verte». L’ONG Jeunes Volon-
taires pour l’Environnement  a marqué la
journée mondiale pour lutter contre la
désertification  en s’associant au Festival
Slam Ecolo, où des artistes engagés por-
tent le message écologique.

R. I.
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Une série de défaillances
à l'origine de la méga-panne

électrique d'avril
La méga-panne survenue le 28

avril dans la péninsule ibérique a
été provoquée par des

"surtensions" ayant entraîné "une
réaction en chaîne", selon un

rapport publié par le
gouvernement espagnol. 

"L a coupure du 28 avril a eu une
origine multifactorielle", a expli-
qué la ministre de la Transition

écologique Sara Aagesen, en détaillant à
l'issue du conseil des ministres les conclu-
sions de ce rapport d'une commission
d'enquête spécialisée, sept semaines
après cette panne inédite. Les experts
mobilisés pour analyser les causes de cet
incident ont ainsi identifié "un phénomè-
ne de surtensions", qui a entraîné "une
réaction en chaîne", les déconnexions de
plusieurs installations décidées par les
opérateurs ayant à leur tour "provoqué de
nouvelles déconnexions", a-t-elle précisé.
Evoquant une série de "phénomènes
complexes", la ministre a épinglé, sans les
nommer, le rôle de certaines entreprises
énergétiques, qui ont déconnecté leurs
centrales du système de "façon inappro-
priée (...) pour protéger leurs installations"
face aux surtensions, ce qui a aggravé le

problème. En outre, "le système ne dispo-
sait pas d'une capacité suffisante de
contrôle de la tension" ce jour-là, a pour-
suivi la ministre, en pointant le rôle du
gestionnaire du réseau électrique espa-
gnol REE, qui avait prévu ce jour-là son
dispositif "le plus faible depuis le début de
l'année 2025". Selon REE, deux fortes oscil-
lations électriques avaient été repérées
dans les 30 minutes avant la panne. Elles
ont été suivies de trois incidents distincts
en l'espace de 20 secondes dans des sous-

stations électriques de Grenade (sud),
Badajoz (sud-ouest) et Séville (sud),
d'après les autorités. En théorie, l'Espagne
dispose d'un système suffisamment solide
pour faire face à ce type de situation mais
en raison de ces erreurs d'appréciations,
"nous sommes arrivés à un point de non-
retour, avec une réaction en chaîne incon-
trôlable", a souligné Mme Aagesen, en
rappelant que tout s'était joué en
quelques secondes.

R. I.

L es Etats-Unis ont annon-
cé qu'ils ne participe-
raient pas à la Conféren-

ce de l'ONU pour le finance-
ment du développement
(FFD4) à partir du 29 juin, reje-
tant de nombreux principes du
texte qui devrait y être adopté.
"Après mûre réflexion et éva-
luation du texte, les Etats-Unis
se retirent de ce processus pré-
paratoire (...) et ne participe-
ront pas à la FFD4 à Séville en
Espagne", a déclaré Jonathan

Shrier, le représentant améri-
cain à la dernière réunion pré-
paratoire pour cette conféren-
ce, qui aura lieu du 29 juin au 3
juillet. "Pendant tout le proces-
sus, les Etats-Unis ont travaillé
pour un document concis qui
pourrait rendre compte d'am-
bitions partagées pour le
financement du développe-
ment plutôt qu'un (texte) qui
impose de nouvelles exi-
gences, crée de nouvelles
structures qui font doublon et

empiète sur la souveraineté
des Etats membres. Nous
regrettons cette occasion
manquée", a-t-il ajouté. Cette
annonce intervient alors que
Washington a décidé ces der-
niers mois de coupes massives
dans son aide à l'étranger.
Après ce retrait américain, les
Etats membres de l'ONU ont
décidé mardi par consensus de
recommander à la FFD4
d'adopter l'"accord de Séville",
dernier compromis d'un texte

négocié depuis des mois. Sou-
lignant que les progrès vers le
développement humain "ne
sont pas sur la bonne voie", le
projet de déclaration réaffirme
dès son introduction l'engage-
ment à atteindre les Objectifs
de développement durable
(ODD) qui visent notamment
à, d'ici à 2030, éradiquer l'ex-
trême pauvreté, lutter contre
la faim ou encore pour l'égalité
hommes-femmes.

R. I.

MARCHÉS EN ASIE
Le pétrole stable,
les Bourses sous
pression
Les prix du pétrole oscillent autour de
l'équilibre hier,  dans un marché sus-
pendu à l'incertitude géopolitique
maintenant également les Bourses
d'Asie sous pression avant une décision
de la banque centrale américaine. Vers
02H10 GMT, le cours du baril de WTI
américain gagnait 0,07% à 74,89 dol-
lars, et celui du baril de Brent de la mer
du Nord abandonnait 0,03% à 76,43
dollars. Le dollar joue du yo-yo, cédant
0,11% face à la monnaie japonaise vers
02H10 GMT, à 145,14 yens pour un dol-
lar, après avoir gagné du terrain en
début d'échanges. Les Bourses asia-
tiques restent divisées et fébriles, han-
tées par les tensions au Moyen-Orient
et surveillant l'état de l'économie amé-
ricaine, dans la foulée d'un repli de Wall
Street. Vers 02H10 GMT à la Bourse de
Tokyo, l'indice vedette Nikkei grimpait
de 0,58% à 38.763 points et l'indice
Topix de 0,47% à 2.800 points. La Bour-
se de Séoul progressait de 0,68%, mais
Sydney en revanche était à l'équilibre (-
0,01%), Taipei cédait 0,05%. L'indice
hongkongais Hang Seng perdait 1,23%
à 23.684 points, l'indice composite de
Shanghai cédait 0,04% et celui de
Shenzhen 0,35%. Sur le marché tokyoï-
te, le yen affaibli a momentanément
dopé les titres des groupes exporta-
teurs, compensant les ventes d'investis-
seurs inquiets des tensions géopoli-
tiques. Surtout, le marché attend avec
nervosité l'issue, attendue mercredi,
d'une réunion de politique monétaire
de la Réserve fédérale américaine (Fed).
La veille mardi, Wall Street a  terminé
en baisse. La Bourse de New York a ter-
miné dans le rouge mardi, plombée par
les tensions géopolitiques et par une
baisse de la consommation aux Etats-
Unis en mai. Le Dow Jones a reculé de
0,70%, l'indice Nasdaq a perdu 0,91%
et l'indice élargi S&P 500 a lâché 0,84%.

R. I.

SUR LA BASE DES RÈGLES DE
L’OMC
La Chine et les pays
d'Asie centrale
s'engagent 
à renforcer 
le système
commercial
multilatéral
L a Chine et les pays d'Asie centrale

ont exprimé leur volonté de conso-
lider le système commercial multilaté-
ral basé sur les règles de l'Organisation
mondiale du commerce (OMC). Les six
pays ( la Chine, le Kazakhstan, le Kirghi-
zistan, l'Ouzbékistan, le Tadjikistan et le
Turkménistan) ont exprimé leur enga-
gement dans la Déclaration d'Astana
du Sommet Chine-Asie centrale. Ils
sont convenus de soutenir les règles du
commerce international en évoluant
avec le temps, et de promouvoir la libé-
ralisation et la facilitation du commerce
et de l'investissement. Ils ont souligné
la nécessité de soutenir des chaînes
d'approvisionnement mondiales
ouvertes, inclusives, durables, stables,
diversifiées et fiables. Les mêmes pays
ont également exprimé leur volonté de
faire du commerce sans entrave, de
l'investissement industriel, de la
connectivité, des minéraux verts, de la
modernisation agricole et de la facilita-
tion des échanges de personnel les six
domaines de coopération prioritaires.

R. I.
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CONFÉRENCE DE L'ONU SUR LE FINANCEMENT DU DÉVELOPPEMENT
Les États Unis  annoncent ne pas participer

L es exportations automobiles japo-
naises vers les Etats-Unis ont chuté
d'un quart sur un an en mai, selon

des chiffres publiés hier, plombées par
l'impact des surtaxes douanières impo-
sées par Washington. En valeur, ces expor-
tations de véhicules et pièces automobiles
vers les Etats-Unis ont reculé de 24,7% sur
un an le mois dernier, selon les données
du ministère des Finances. Ce repli est
principalement dû à la baisse des prix de
vente, les exportations en volume n'ayant
que légèrement diminué (-3,4 %) en mai,
analyse Taro Saito, économiste principal
du NLI Research Institute. 

Le Japon, allié clé des Etats-Unis, est
soumis aux mêmes droits de douane de
base de 10% imposés à la plupart des
nations, ainsi qu'à des surtaxes de 25% sur
les voitures, et de 50% l'acier et l'alumi-
nium. Il est menacé d'un relèvement à
24% des surtaxes dites "réciproques", sus-
pendues jusqu'à juillet. Or, l'économie nip-
pone est extrêmement dépendante du
commerce extérieur, et l'automobile
représentait l'an dernier presque 30% des
exportations du Japon vers les Etats-Unis.
Dans l'archipel, l'industrie automobile
représente quelque 8% des emplois. Tous

secteurs confondus, les exportations vers
les Etats-Unis ont chuté d'environ 11% le
mois dernier, tandis que les importations
japonaises en provenance des Etats-Unis
chutaient de 13,5%. L'excédent commer-
cial de l'archipel avec les Etats-Unis a dimi-
nué de 4,7% sur un an, la première

contraction depuis cinq mois. Au total,
avec l'ensemble de ses partenaires com-
merciaux, le Japon a enregistré en mai un
déficit commercial pour le deuxième mois
consécutif, s'élevant à 637,6 milliards de
yens (3,8 milliards d'euros).

R. I.

MINÉES PAR LES DROITS DE DOUANE
Plongeon des exportations automobiles  du japon 

vers les USA

NORVÈGE
Lancement d’un  un projet phare de captage

et stockage de CO2 à grande échelle
L a Norvège a lancé un projet phare de captage et de stockage de dioxyde de carbo-

ne (CCS), une technologie jugée importante pour enrayer le réchauffement clima-
tique mais qui peine à trouver un modèle économique viable. Portant le nom anglais
des bateaux vikings, le projet Longship lancé  mardi, consiste à capter du CO2 sur une
cimenterie et plus tard une usine d'incinération, au transporteur par bateau vers un
terminal de la côte ouest puis à l'injecteur et le séquestrer sous les fonds marins. Le
projet a retenu d'un important soutien financier de l'Etat norvégien qui va prendre à
sa charge 22 milliards de couronnes (près de 2 milliards d'euros) sur un coût total éva-
lué à 34 milliards pour la mise en place des installations et leur exploitation sur les dix
premières années. Lors d'une conférence de presse, le ministre norvégien de l'Energie,
Terje Aasland, a salué "une avancée majeure" pour le CCS en Europe. Côté captage,
des installations seront officiellement inaugurées mercredi sur une cimenterie de l'al-
lemand Heidelberg Materials à Brevik, dans le sud-est du pays. Elles doivent permettre
d'empêcher 400 000 tonnes de CO2 de s'échapper dans l'atmosphère chaque année. 
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LA PORTE-PAROLE DU MAE RUSSE, MARIA ZAKHAROVA

« L'Iran a le droit de posséder des
installations nucléaires pacifiques»

La porte-parole du ministère russe des
Affaires étrangères, Maria Zakharova,

a souligné « le droit de l'Iran à
posséder des installations nucléaires
pacifiques ». La responsable russe a
dans ses déclarations, aux  médias

russes indiqué que sur la guerre
illégale initié par l’entitée sioniste

contre l’Iran et ces attaques, «
aggrave non seulement les tensions

mais constitue également une menace
directe pour la région et le monde »,

a-t-elle précisé. 

Dans le même temps, le représen-
tant permanent de la Russie
auprès de l'Office des Nations

Unies et d'autres organisations interna-
tionales à Genève, Gennady Gatilov, a
mis en garde contre « les conséquences
de la guerre israëlienne  contre l'Iran »
exhortant  la communauté internationa-
le » à fournir une évaluation juridique et
politique sans ambiguïté sur les  actes
agressifs israéliens ». Malgré les efforts
constructifs déployés par la Russie et
certains autres pays, le diplomate russe
affirme que « le scénario le plus négatif
et le plus imprévisible va se produire et
peut avoir des répercussions majeures
non seulement pour le Moyen-Orient
mais pour le monde entier », a-t-il préci-
sé. L’entité sioniste «  a attaqué le terri-
toire iranien, y compris des immeubles
résidentiels, dans un acte d'agression
dans la nuit du 13 juin contre un Etat
souverain.  De hauts responsables mili-
taires iraniens ont été assassinés lors de
frappes ciblées par  l’entité sioniste,
pensant plonger l’Iran dans une situa-
tion d’instabilité et de chaos.  Le guide

suprême de la Révolution islamique,
l'ayatollah Seyyed Ali Khamenei, a
nommé  sans tarder,  de nouveaux com-
mandants militaires plus tard dans la
journée et a annoncé que « la vie d'Israël
deviendrait sombre ». Peu après, les
forces armées iraniennes ont promis de
leur côté  d'« ouvrir les portes de l'enfer »
à Israël, ce qui fut fait depuis, à ce jour,

par le lancement des « frappes punitives
» dans les territoires historique de la
Palestine occupées, par l’entité sioniste,
ciblant et frappant avec succés, depuis
des bases militaires et des centres straté-
giques  notamment Tel-Aviv et Haïfa,
avec des missiles balistiques et des
drones.

R. I.  

GAZ RUSSE
La Commission européenne annonce
la fin des importations d’ici 2027

Bruxelles propose un
plan de rupture
énergétique totale

avec la Russie d’ici fin
2027, interdisant les nou-
veaux contrats gaziers
dès 2026 et forçant les
États membres à rompre
les accords existants.
Malgré les protestations
de plusieurs pays, l’UE
entend imposer cette
décision sans possibilité
de veto par des pays
comme la Hongrie ou la
Slovaquie. La Commis-
sion européenne a offi-
cialisé, le 17 juin 2025, sa
volonté d’interdire toute
importation de gaz russe
dans l’Union européenne
à partir de la fin de l’an-
née 2027. Ce plan prévoit
plusieurs étapes : dès le
1�� janvier 2026, les États
membres ne pourront
plus signer de nouveaux
contrats pour importer
du gaz russe. Les accords
à court terme devront
cesser au plus tard le 17
juin 2026. Quant aux
contrats à long terme, ils
devront être rompus
avant le 31 décembre
2027. « Notre proposition
signifie qu’il n’y aura plus

aucun combustible russe
sur notre marché à partir
de fin 2027 », a affirmé le
commissaire européen à
l’énergie, Dan Jorgensen.
Ce dernier a précisé que
cette mesure restera
valable même en cas de
fin du conflit en Ukraine.
Le projet est présenté,
selon lui, non pas comme
une sanction, mais
comme une nouvelle «
norme commerciale ».
Cette décision devrait
être adoptée à la majori-
té qualifiée, afin d’empê-
cher tout veto de pays
comme la Hongrie ou la
Slovaquie. Ces deux pays,
fortement dépendants
des livraisons russes par
gazoduc via la Serbie et
la Turquie, ont déjà expri-
mé leur opposition. Le
ministre hongrois des
Affaires étrangères, Peter
Szijjarto, a souligné les
risques pour l’économie
du pays. Le 16 juin, la
Hongrie et la Slovaquie
ont même bloqué une
tentative d’approbation
anticipée du plan. De son
côté, l’Autriche a deman-
dé à Bruxelles de laisser
ouverte la possibilité de

reprendre les importa-
tions en cas de paix. Mais
la Commission reste
ferme : « Ce n’est pas une
sanction, c’est un règle-
ment commercial. Il ne
sera pas annulé automa-
tiquement en cas de paix
», a réitéré Dan Jorgen-
sen lors d’une conférence
à Luxembourg, le 17 juin
2025. L’Union s’appuie
sur la stratégie REPowe-
rEU, lancée en 2022, pour
justifier cette rupture. Elle
prévoit de remplacer le
gaz russe par du GNL
venu des États-Unis ou
du Qatar. Selon
Alexandre Frolov, rédac-
teur en chef d’InfoTEK, un
portail russe spécialisé
dans l’analyse du marché
énergétique, le plan
européen est « discutable
». Pourtant, Bruxelles
continue d’ignorer les
avertissements : « Les
risques de déséquilibre
augmentent, la reprise
économique devient plus
incertaine, et la sécurité
énergétique pour les
consommateurs finaux
diminue », a-t-il déclaré,
cité par TASS.

R. I.  

L’AMBASSADEUR IRANIEN AUPRÈS 
DE L’ONU  
«L’entité sioniste 
a initié sa guerre
contre l’Iran après
le feu vert 
des États Unis»
L'ambassadeur et représentant perma-

nent de l'Iran auprès des Nations Unies
a souligné que c'est le régime israélien, et
non l'Iran, qui a initié la guerre après avoir
obtenu le feu vert des États-Unis.  S'adres-
sant à la réunion du Conseil de sécurité de
l'ONU sur l'Asie occidentale axée sur la
question syrienne, Amir-Sa'eed Iravani a mis
en garde contre la poursuite de l'agression
israélienne contre l'Iran, affirmant que Téhé-
ran n'hésiterait pas à défendre sa souverai-
neté, son intégrité territoriale et son peuple.
Il a décrit l’agression israélienne comme
une violation flagrante de la Charte des
Nations Unies et des principes fondamen-
taux du droit international.  Ces attaques
terroristes ont ciblé des infrastructures
civiles et des installations nucléaires paci-
fiques sous la supervision de l'Agence inter-
nationale de l'énergie atomique et peuvent
avoir des conséquences catastrophiques si
elles se poursuivent, a-t-il déclaré.  L'Iran a
utilisé son droit inhérent à la légitime
défense en vertu de l'article 5 de la Charte
des Nations Unies, a-t-il déclaré, ajoutant
que la réponse de l'Iran était complètement
défensive, limitée et proportionnée, et visait
simplement les positions militaires et éco-
nomiques.  Il a rejeté la revendication de
défense d'Israël et a déclaré que si ce récit
devenait une pratique courante, il porterait
atteinte à l'un des principes fondamentaux
de la charte de l'ONU, l'interdiction de la
menace ou de l'usage de la force dans les
relations internationales.  « L’expérience
amère de Gaza, du Liban, de la Syrie et du
Yémen a montré une fois de plus que le
Conseil de sécurité de l’ONU n’a pas réussi à
s’acquitter de ses devoirs les plus fonda-
mentaux et n’a pas réussi à contenir les
envahisseurs », a déclaré Iravani, critiquant
les politiques de deux poids deux mesures
de certains pays occidentaux, dont les
États-Unis, la Grande-Bretagne et la France.

R. I.

BRÉSIL
Le plan « Plus
d'égalité » pour
lutter contre le
racisme lancé à
travers le pays
Le Brésil a lancé un programme pour lut-

ter contre le racisme et promouvoir
l'égalité dans le pays, a annoncé mardi le
journal officiel du gouvernement. Baptisé «
Plus d’égalité », le programme vise à pro-
mouvoir la coopération entre le gouverne-
ment et la société civile pour mieux proté-
ger les droits des personnes d’origine afri-
caine et des membres des communautés
autochtones et lutter contre diverses
formes de racisme. Le programme s'articule
autour de trois axes principaux : le Dévelop-
pement, qui comprend la formation et la
certification des personnalités publiques et
communautaires ; la Structuration, axée sur
l'équipement et le renforcement des
agences et des centres dédiés à l'égalité
raciale ; et le Renforcement, qui offre un
soutien direct aux politiques étatiques et
municipales dans ce domaine. Au cœur de
l’initiative se trouve la création de la Maison
de l’égalité raciale, qui servira de centre de
soutien au programme au sein du Système
national de promotion de l’égalité raciale.
Le centre offrira une aide psychologique,
juridique et sociale aux victimes du racisme,
favorisera la coexistence et sensibilisera à la
culture et à l’histoire afro-brésiliennes.

R. I.  
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LE FORUM ÉCONOMIQUE
INTERNATIONAL DE SAINT-
PÉTERSBOURG, RUSSIE  
Il  articule ses
travaux sur la
croissance dans un
monde multipolaire
Le 28e Forum économique internatio-

nal de Saint-Pétersbourg (SPIEF) s'est
ouvert hier, réunissant des délégués de
plus de 100 pays et région du monde,
dont notamment   des pays du sud Glo-
bal Le forum, dont le thème est « Valeurs
partagées : le fondement de la croissan-
ce dans un monde multipolaire », pro-
pose plus de 150 événements, dont des
tables rondes, des petits-déjeuners d'af-
faires et des débats télévisés. Ces événe-
ments porteront sur des sujets tels que
la technologie et la transformation
numérique, la démographie, l'éduca-
tion, la santé et les systèmes de sécurité
sociale. L'événement central du SPIEF
sera une session plénière prévue
demain, vendredi, au cours de laquelle
le président russe Vladimir Poutine pro-
noncera un discours . Dans son  messa-
ge, hier,  de bienvenue aux participants
et aux invités du forum, Poutine a décla-
ré que la Russie « défendait systémati-
quement les principes du développe-
ment indépendant et du respect des
identités culturelles et civilisationnelles
des nations et des peuples ». En collabo-
ration avec ses partenaires, notamment
au sein des BRICS, la Russie s'engage
toujours « à construire un système effi-
cace de coopération internationale éga-
litaire et mutuellement bénéfique », a
déclaré M. Poutine. Organisé pour la
première fois en 1997, le SPIEF est deve-
nu l'un des forums économiques inter-
nationaux les plus importants de Russie.

R. I.  

AMERICAN PETROLEUM INSTITUTE (API)
« Les stocks de pétrole brut

américains ont baissé la semaine
dernière »

L'American Petroleum Institute (API) a signalé mardi une baisse de 10,133 mil-
lions de barils de pétrole brut dans les stocks américains pour la semaine se
terminant le 13 juin. Les analystes s'attendent à une baisse de 0,600 million de

barils pour cette semaine. L'API a signalé une baisse de 0,370 million de barils la
semaine précédente. Le West Texas Intermediate pour livraison en juillet a gagné
3,07 dollars américains, soit 4,28 %, pour clôturer à 74,84 dollars le baril sur le New
York Mercantile Exchange. Le Brent pour livraison en août a gagné 3,22 dollars, soit
4,4 %, pour clôturer à 76,45 dollars le baril sur l'ICE Futures Exchange de Londres.

R. I.   
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Ouverture de l'exposition
collective "Héritiers de la lumière" 

Une exposition
collective d'enluminure,

de calligraphie arabe et
de miniature, intitulée,

"Héritiers de la lumière"
a été inaugurée, lundi à
Alger, mettant en relief

diverses œuvres
artistiques qui reflètent

l'enracinement et
l'authenticité de cette

pratique artistique
ancestrale en Algérie. 

I naugurée par le ministre
de la Culture et des Arts, M.
Zouhir Ballalou à la galerie

"Baya" au Palais de la Culture
Moufdi Zakaria, cette exposi-
tion collective présente plus
de 200 œuvres artistiques de
l'art de la miniature, de la calli-
graphie arabe et de l'enlumi-
nure, ainsi que des éléments
du design d'intérieur, réalisés
dans le cadre d'ateliers de for-
mation, par plus de 60 élèves
du grand miniaturiste, enlumi-
neur et décorateur sur bois et
céramique algérien, M. Musta-
pha Adjaout. 
À cette occasion, le ministre

a indiqué que cette exposition
"regroupe des œuvres artis-
tiques de différentes généra-
tions dans les arts de la calli-
graphie, de l'enluminure et de
la miniature" et reflète les dif-
férents savoir-faire transmis

par Mustapha Adjaout à ses
élèves lors des ateliers qu'il
organise dans son école", ajou-
tant que cette initiative est à
même de préserver cet art
algérien authentique. Mettant
en avant l'importance de la
formation artistique dans ces
disciplines pour préserver ce
patrimoine algérien ancestral
légué par les maîtres de l'enlu-
minure, de la calligraphie et de
la miniature au fil des généra-
tions, M. Ballalou a tenu à
saluer les efforts de l'artiste
Adjaout dans l'encadrement
de jeunes talents artistiques en
vue de conserver ce patrimoi-
ne culturel national. L'exposi-
tion propose un éventail de
tableaux de miniature, de calli-

graphie et d'enluminure, ainsi
que des objets décoratifs
conçus selon des styles variés,
dont des coffres à bijoux tradi-
tionnels, des miroirs et des pla-
teaux fabriqués en bois.
Kalmaoui Amel, Boutaleb

Sihem, Benazzoug Amel, Ben-
ghanem Faïrouz Salhi et Dja-
zouli Djouher figurent parmi
les artistes présentes à cette
exposition collective avec des
œuvres saisissantes par leurs
techniques et leur esthétique,
inspirées du patrimoine natio-
nal.
Dans une déclaration à

l'APS, l'artiste Mustapha
Adjaout a expliqué que cette
exposition "présente les créa-
tions de nombreux de ses

élèves, majoritairement des
femmes, passionnées par les
arts de la miniature, de la calli-
graphie arabe et de l'enlumi-
nure sur papier et sur bois",
mettant en avant "la diversité
des thèmes abordés, ce qui
reflète la grande sensibilité
artistique de ces artistes". "L'art
de l'enluminure et de la minia-
ture en Algérie est étroitement
lié au patrimoine culturel et
civilisationnel du pays. 
C'est un legs national à

transmettre aux générations
montantes en vue de le préser-
ver et de le valoriser". L'exposi-
tion "Héritiers de la lumière"
s'étalera jusqu'au 12 juillet
prochain au Palais de la Cultu-
re Moufdi Zakaria. 

L ’acteur n’en est pas à son premier
refus notable : en 1999, il avait déjà
renoncé au rôle de Neo dans Matrix,

au profit de Keanu Reeves. Will Smith a
visiblement manqué de flair. Après avoir
décliné le rôle de Neo dans Matrix à la fin
des années 1990, l’acteur américain révèle
avoir également refusé celui incarné par
Leonardo DiCaprio dans un autre film au
succès monstre, Inception de Christopher
Nolan. « Chris Nolan m’a présenté Incep-
tion en premier, et je n’ai pas compris. Je
ne l’ai jamais dit à voix haute. C’est trop
douloureux d’en parler », a déclaré l’ex-
star de Men in Black dans une interview
accordée à la radio britannique KISS XTRA.
En 1999, l’acteur a également renoncé au
premier rôle dans Matrix, au profit de

Keanu Reeves. À l’époque, il avait justifié
son choix par l’inexpérience des sœurs
Wachowski, encore inconnues du grand
public. Il avait préféré tourner le très
décrié Wild Wild West. Concernant Incep-
tion, le scénario du film, mêlant rêves
emboîtés, espionnage psychique et réali-
tés superposées, a apparemment dérouté
l’acteur, qui n’a pas saisi l’ambition du pro-
jet sur le moment. Après avoir essuyé les
refus successifs de Brad Pitt, puis de Will
Smith, Christopher Nolan s’est finalement
tourné vers Leonardo DiCaprio, qui a
accepté d’incarner l’extracteur Dominic «
Dom » Cobb. Le reste appartient à l’histoi-
re : sorti en 2010, Inception a engrangé
plus de 800 millions de dollars au box-offi-
ce mondial et s’est imposé comme l’une

des références du cinéma de science-fic-
tion moderne.
Depuis l’incident de la gifle assénée à

Chris Rock aux Oscars 2022, Will Smith
s’est peu à peu éloigné du grand écran. En
janvier 2025, il a annoncé son retour à la
musique avec la sortie d’un nouvel album,
vingt ans après Lost and Found. Dispo-
nible sur les plateformes de streaming
depuis le 28 mars, Based on a True Story,
qui évoque notamment sa carrière et l’épi-
sode de la fameuse gifle, a reçu un accueil
très mitigé de la part de la critique. « Ce
qui a le plus changé pour Smith dans
Based on a True Story, c’est l’abandon
d’une grande partie de son esthétique
habituelle de créateur de tubes », assène
Variety .

KHENCHELA 
Lancement
prochain des
travaux de
réalisation d’un
théâtre à Kaïs 
L es travaux de réalisation d’un
théâtre dans la commune de Kaïs

(Khenchela) seront " prochainement "
lancés, a indiqué mardi le directeur
local de la culture et des arts, Moha-
med El-Allouani. Le même responsable
a précisé à l’APS que toutes les procé-
dures légales relatives au parachève-
ment du projet d’extension et de trans-
formation de la salle de cinéma de la
commune de Kaïs en théâtre ont été
terminées et l’appel d’offres a été lancé
le 11 juin en attendant le lancement "
prochain " des travaux. Une enveloppe
financière de près de 25 millions DA a
été allouée à ce projet qui comporte
une salle de spectacles de 290 places,
un stand administratif, un stand pour
artistes et une salle des costumes pour
comédiens, selon la même source. Le
cahier de charges du projet fixe les
délais contractuels des travaux de réali-
sation à six mois en prévision d’une
mise en exploitation " avant la fin du
premier trimestre 2026 ", a souligné la
même source. Une enveloppe financiè-
re de 40 millions DA a été en outre
réservée pour l’équipement de ce
théâtre et le lot d’éclairage a été
acquis, tandis que l’acquisition des
autres lots de matériel reste tributaire
de l’avancement des travaux, a souli-
gné le directeur local de la culture et
des arts. Ce théâtre sera le " premier du
genre " dans la wilaya de Khenchela, a
affirmé M. El-Allouani estimant qu’il
sera un espace de répétition et de for-
mation des artistes dans le domaine
théâtral. À rappeler qu’au début, il
s’agissait de la réalisation d’une salle de
cinéma dont le projet a été gelé en
2015 après avoir atteint un taux d’avan-
cement des travaux de 70 %. 

OUARGLA 
Large participation
au salon des arts
plastiques pour
enfant 
P lus de 38 œuvres de peinture,

signées par des enfants, sont expo-
sées à la 4ème édition du salon des arts
plastiques pour enfants, qu'abrite la
maison de la culture Moufdi Zakaria à
Ouargla, dans le cadre de la célébration
de la Journée de l'enfant africain, ont
indiqué mardi les organisateurs. Placée
sous le slogan "Grands rêves, esprits
épanouis'', cette manifestation prévoit
l'exposition d'une panoplie d'œuvres
focalisant sur divers thèmes du quoti-
dien, notamment émotionnel, reflétant
le penchant innocent de cette catégo-
rie sociale, ainsi que d'autres concer-
nant la cause palestinienne et les souf-
frances endurées par les enfants dans
la bande de Ghaza suite aux agressions
sionistes, a indiqué la chargée de l'ate-
lier d'arts plastiques à la maison de la
culture, Sakina Youcef. Des tableaux et
aquarelles aux divers contenus, dont la
nature, la paix, la miniature et le costu-
me féminin traditionnel, sont égale-
ment exposés lors de ce salon qui valo-
rise le génie créatif de l'enfant en
matière d'arts plastiques et de coloria-
ge. Le programme du salon prévoit
aussi des ateliers de formation d'en-
fants dans les arts plastiques, le dessin
et la décoration, en vue de développer
chez cette catégorie l'esprit de créativi-
té. Initié par la maison de la culture
d'Ouargla, le salon sera clôturée mer-
credi par une cérémonie de remise de
prix d'encouragement aux participants.
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« JE N’AI PAS COMPRIS L’INTRIGUE » 
Pourquoi Will Smith a refusé le premier rôle

dans Inception

L 'établissement public
"El-Djazaïri" a réception-
né le rapport final de la

commission consultative et
d'expertise, chargée d'accom-
pagner le projet cinématogra-
phique national sur l'Émir
Abdelkader et superviser la
préparation préliminaire de
l'étude et la sélection du scé-
nario du film sur cette figure
historique, a annoncé mardi la
même institution. 
La cérémonie s'est dérou-

lée, dimanche, en présence du
ministre de la Culture et des

Arts, Zouhir Ballalou, du char-
gé de mission à la présidence
de la République, Fayçal
Metaoui, du chargé de la ges-
tion de l'Etablissement "AL-
Djazaïri", Salim Aggar, du pré-
sident de la commission, Dja-
mel Yahiaoui, ainsi que de ses
membres. 
À l'issue de cette cérémo-

nie, le ministre de la Culture
s'est "félicité du travail colossal
de cette Commission histo-
rique", exhortant le produc-
teur du film à "mettre en
valeur la figure historique de

l'Emir Abdelkader, les vestiges
et la beauté du pays, de
manière à donner une dimen-
sion universelle à ce film". M.
Salim Aggar a, de son côté,
affirmé que la "réalisation du
film sur l'Émir Abdelkader va à
coup sûr inviter d'autres pro-
jets sur cette figure importan-
te de notre histoire et mettre
en lumière sa grandeur dans le
monde". 
La commission consultative

et d'expertise a été installée le
10 février 2025 avec la charge
de définir l'idée générale du

scénario, les axes principaux
de la vie de l’Émir Abdelkader,
identifier les faits historiques
essentiels à représenter dans
le film et déterminer les princi-
paux personnages du scéna-
rio. Plusieurs personnalités
académiques et artistiques ont
pris part aux travaux de cette
commission, dont M. Djamel
Yahiaoui, (président), Mme
Dalila Hassaïn Daouadji, MM.
Ahmed Bedjaoui, Omar Drias-
sa, Allel Bittour, Waciny Laredj,
Mustapha Khiati et Abdelkader
Dahdouh.

FILM SUR L’ÉMIR ABDELKADER
La Commission consultative et d’expertise remet son

rapport final à l'Établissement "Al-Djazaïri" 
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Les courses  Les courses  
directdirecteenn

L’épreuve phare de la joute hippique de ce
jeudi à l’hippodrome de Zemmouri regrou-
pera au même rond de présentation douze
trotteurs aux fortunes diverses qui s’aligne-
ront sur la même ligne de départ sur la dis-
tance de 2500 mètres, répartis en trois
poteaux distants de 25 mètres les uns des
autres. Au premier poteau la présence d’un
seul trotteur American Jones comme
simple figurant, le 2ème poteau composé
de 8 trotteurs, ce qui n’est pas une mince
affaire, car il faudra user de dextérité et
maîtrise afin de synchroniser dans la
même battue, le départ d’autant de cour-
siers où gêne et bousculade peuvent être
de la partie et ce ne sera pas gagné
d’avance, distants de 15 mètres les uns des
autres ou 50 mètres séparent le premier
poteau du dernier, malgré cela nous fai-
sons confiance aux professionnels des
courses car maîtrisant parfaitement et
pour ne pas oublier les 8 chevaux présents
dans le second échelon qui ont tous les
mêmes valeurs physiques, sauf un léger
avantage au vieux coursier de 16 ans Vic
d’Yvel qui reste sur d’excellents exploits lors
du meeting précédent, et enfin au 3ème
poteau les trois trotteurs les plus riches
dans cette épreuve et le plus grand avan-
tage est pour le hongre bai Cactus d’Yvel
qui cherche sa 2ème victoire. Nous vous
rappelons, que cette épreuve est réservée
aux trotteurs de 3 ans et plus n’ayant pas
gagné 2 courses depuis le 1er octobre
2024. Cependant, les courses de sulky res-
tent l’apanage de ces arrivées très souvent
surprenantes où la seule alternative et
d’avoir recours aux combinaisons élargies
de ce pari PMU du prix Helenie support au
pari tiercé, quarté et quinté.  

LES PARTANTS AU CRIBLE

1. AMERICAN JONES. Restant sur une
longue série d’échecs. À revoir.

2. COCOLUPIN. Il vient de terminer
3ème sur 2400 mètres lors de sa derniè-

re sortie et vu la condition de la course
du jour qui est plus relevée que la der-
nière, je reste sceptique sur sa participa-
tion dans la combinaison gagnante.  

3. FUNKY FAMILY. Cette trotteuse de 10
ans reste sur de bons résultats démon-
trant ainsi un regain de forme, reprise
toujours par son fétiche driver AL. Bend-
jekidel afin de la mettre sur le podium
encore.

4. DARK NIGHT. Distancée lors de sa
dernière sortie, cette jument  bai brune
peut venir prendre une belle place à l’ar-
rivée, si elle garde le même tempo des
allures. 

5. ATHOS DE BOISNEY. S’attaquant à
plus forte partie, sa tâche risque d’être
compliquée.

6. CALYPSE DE GUEZ. C’est une trotteu-
se rapide, elle préfère les distances plus
courtes que celle du jour.

7. ECLAIRE DE RAGE. Il a foncièrement

déçu lors de sa dernière sortie en termi-
nant 7ème sur 2400 mètres, n’étant pas
un trotteur de tous les jours, il aura à la
limite de guetter un faux pas des che-
vaux les plus appuyés.

8. VIC D’YVEL. Vu les trotteurs engagés.
Il jouera les premiers rôles dans cette
épreuve.

9. GENTLEDOR. Au-dessous du lot.

10. CACTUS D’YVEL. Ce trotteur à la
qualité reconnue, a déjà côtoyé des che-
vaux plus robustes, jouera le rôle princi-
pal.

11. DRAGA D’ALOUATTE. Méfiance,
c’est une trotteuse à des allures carrées
elle trotte juste, elle peut créer la surpri-
se.

12. DUNE MESLOISE. Elle reste sur un
sans faute depuis le meeting d’hiver.

MON PRONOSTIC
12. DUNE MESLOISE - 10. CACTUS D’YVEL - 8. VIC
D’YVEL - 4. DARK NIGHT - 7. ECLAIRE DE RAGE

LES CHANCES
11. DRAGA D’ALOUATTE - 3. FUNKY FAMILY

Cactus d’Yvel, Vic d’Yvel et Dune Mesloise, le trio logique

DANS LE CREUX DE L’OREILLE

HIPPODROME  ÉMIR ABDELKADER - ZEMMOURI
JEUDI 19  JUIN 2025  - PRIX : HELENIE - TROT ATTELE

DISTANCE :  2 500 M - DOTATION : 400 000 DA - DÉPART : 16H00
TIERCÉ -  QUARTÉ - QUINTÉ 

PROPRIÉTAIRE N° CHEVAUX DRIVERS DIST ENTRAÎNEURS
T. BELHABCHIA 1 AMERICAN JONES M. HAMLIL 2500 PROPRIÉTAIRE

T. SAFSAF 2 COCOLUPIN (0) S. FOUZER 2525 S. FOUZER

M. BENDJEKIDEL 3 FUNKY FAMILY AL. BENDJEKIDEL 2525 PROPRIÉTAIRE
R. DJEDDIOUI 4 DARK NIGHT ABM. BOUBAKRI 2525 ABM. BOUBAKRI

B. AMRAOUI 5 ATHOS DE BOISNEY MED. GHENNAM 2525 MED. GHENNAM
SA. FOUZER 6 CALYPSE DE GUEZ SA. FOUZER 2525 PROPRIÉTAIRE
R. DJEDDIOUI 7 ECLAIRE DE RAGE (0) A. SAHRAOUI 2525 L. LAMARI

K. REBAH 8 VIC D’YVEL A. BENHABRIA 2525 S. FOUZER
M. OTHMANE 9 GENTLEDOR R. TARZOUT 2525 C. SAFSAF

L. BOUDJEMAA 10 CACTUS D’YVEL N. TIAR 2550 N. TIAR
A. AZZOUZ 11 DRAGA D’ALOUATTE N. TARZOUT 2550 N. TARZOUT

M. BECHAIRIA 12 DUNE MESLOISE A. BENAYAD 2550 PROPRIÉTAIRE
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L ' Établissement
public de transport
urbain et suburbain

d'Alger (Etusa) lancera,
samedi prochain, un pro-
gramme spécial à l'occasion
de la saison estivale, visant à
faciliter les déplacements
des citoyens de la capitale et
de sa périphérie, a indiqué
mardi l'entreprise dans un
communiqué. Ce program-
me inclut les dessertes habi-
tuelles du réseau de trans-
port public, prolongées jus-
qu'à 1h du matin, les des-
sertes du Plan Bleu (vers les
plages), ainsi que des des-
sertes nocturnes à destina-
tion des Sablettes et de la
place Kittani, précise la
même source. Ainsi, le servi-
ce de transport public habi-
tuel sera assuré de 6h à 1h,
avec un total de 185 lignes
exploitées en journée et 23

lignes en soirée. Concernant
les dessertes vers les plages,
dans le cadre de l'initiative
Plan Bleu, l'Etusa mettra en
service 13 lignes spéciales,
actives de 8h à 20h, au tarif
unique de 100 DA (aller-
retour). Il s'agit des lignes :

Douéra - Plage Sidi Fredj,
Khemis El Khechna - Plage
de Boumerdès (via Ouled
Moussa), Hammadi - Plage
de Boumerdès, El Harrach -
Plage Aïn Taya, Chevalley -
Plage Sidi Fredj, Haouch El
Gazouz - Plage Kheloufi, Cité

Abaziou 1 (Douéra) - Plage
Kheloufi, Cité Sidi M'hamed -
Plage Kheloufi, Aïn El-Malha -
Plage Kheloufi, Chaïbia -
Plage Kheloufi (via Birtouta),
El-Kerrouche - Plage de
Réghaïa (via la ville de
Réghaïa). S'ajoutent à cela
les lignes : Cité Mohamed
Maouche - Plage Aïn Benian
et El-Rahmania - Plage Khe-
loufi (via les quartiers Q22,
Q23, Q25, 1.500 logements,
Athmane Belouizdad et
4.000 logements à Magtaâ
Kheïra). Le programme des
dessertes nocturnes vers les
Sablettes et la place Kittani
sera, quant à lui, assuré de
19h à 1h, au départ de la
place du 1er mai, de la place
des Martyrs, de Bachdjarah,
de Baraki, des Eucalyptus, de
Hammadi, de Meftah et des
Fusillés, selon le communi-
qué.

U n total de 83
villages pren-
dront part à

la 12 ème édition du
concours Rabah Aïs-
sat, du village le plus
propre de Tizi-
Ouzou, organisée
par l'Assemblée
populaire de wilaya
(APW) et dont le
coup d'envoi a été
donné mardi, annon-
ce un communiqué
de l'institution. Lors
d'une cérémonie
organisée au siège
de l'APW pour le lan-

cement de cette 12
ème édition, le prési-
dent de l'instance,
Sid Ali Youcef, a invi-
té l'ensemble des

membres de la com-
mission d'évaluation
à "redoubler d'efforts
et à assurer pleine-
ment leur mission
afin de rendre notre
wilaya et ses villages
des lieux propres et
attrayants pour un
vivre ensemble dans
l'union, la fraternité
et la solidarité". De
son côté, le prési-
dent de la commis-
sion santé de l'APW,
en charge de ce
concours, Hachimi
Radjef, a assuré que
la commission qu'il
préside "fera le maxi-
mum pour réussir

cette noble mission".
À signaler que sur les
83 villages partici-
pant à cette présen-
te édition, 31 partici-
pent au super
concours, destiné
aux villages qui ont
déjà remporté un
prix, souligne-t-on
de même source. Le
1er prix de la 11 ème
édition de ce
concours a été attri-
bué, pour rappel, au
village Ihessnawen
de la commune de
Mechtras, au Sud-
ouest de la wilaya.
Lancé en 2006 par
l'APW de Tizi-Ouzou,
alors présidée par
Rabah Aïssat, assassi-
né par un groupe
terroriste le 12
octobre de la même
année, ce concours
récompense chaque
année un nombre de
villages pour leur
propreté et crée une
dynamique sociale
au sein des villages. 

COURRIER EXPRESS Jeudi 19 juin 2025 23

«La nation iranienne s'oppose fermement
à une guerre imposée, tout comme elle
s'opposera fermement à une paix impo-
sée. Cette nation ne se rendra jamais
(sous la pression) de qui que ce soit».

L'ayatollah Ali KhameneïM
I
S
E

POINGSAUX

Transport urbain à Alger : l'ETUSA lance samedi prochain
un programme spécial pour la saison estivale

Géorgie : saisie
de près de 300
kg d'héroïne
à destination
de l'Europe 

P rès de 300 kg d'héroï-
ne, dissimulés dans

un camion en provenan-
ce d'Arménie, ont été sai-
sis par la police géorgien-
ne, la plus grande quanti-
té de drogue interceptée
en une décennie, ont
annoncé mercredi les
autorités de ce pays du
Caucase. "Le camion
avait pour destination
l'Europe, en passant par
la ville portuaire de
Batoumi située sur la mer
Noire", a précisé dans un
communiqué le ministè-
re géorgien de l'Intérieur.
"L'héroïne, d'une valeur
marchande de quelque
85 millions de laris
(autour de 27 millions
d'euros) a été découverte
dans des conteneurs en
plastique camouflés dans
des briques résistant au
feu", poursuit le commu-
niqué. 
Un Géorgien a été arrêté,
accusé d'achat, de pos-
session et d'importation
de grandes quantités de
stupéfiants. Il encourt la
prison à vie. Les autorités
ont décrit cette affaire
comme un "trafic inter-
national de drogue d'une
échelle sans précédent
découvert en Géorgie".
En 2014, 2,79 tonnes
d'héroïne liquide, pour
une valeur d'environ 400
millions de dollars,
avaient été saisies. Cette
drogue devait être ache-
minée vers l’Europe.

EXPRESS- HISTORIQUE

Concours Rabah Aïssat du village le plus
propre de Tizi-Ouzou: Plus de 80 participants

à la 12e édition

Une galaxie capturée
en mille couleurs pour
mieux l'étudier

U ne spirale tourbillonnant dans d'infi-
nies nuances de rose, de jaune et

d'orange: des astronomes de l'Observa-
toire européen austral (ESO) ont capturé
l'image d'une galaxie en milliers de cou-
leurs afin de pouvoir mieux étudier son
fonctionnement. "Les galaxies sont des
systèmes incroyablement complexes que

nous avons encore du mal à com-
prendre", rappelle dans un communiqué

de l'ESO Enrico Congiu, qui a dirigé une
étude publiée mercredi dans Astronomy

& Astrophysics. Bien qu'elles soient extrê-

mement grandes, leur évolution dépend
de phénomènes se passant à des échelles

beaucoup plus petites impliquant leurs
éléments constitutifs: étoiles, gaz et pous-

sières. Ces éléments émettent différentes

couleurs, mais les images convention-
nelles n'en capturent qu'une poignée. La

nouvelle carte de la galaxie du Sculpteur

publiée par l'ESO en comprend des mil-
liers. Cette galaxie située à 11 millions
d'années-lumière de nous n'a pas été
choisie au hasard. Elle est "suffisamment

proche" pour qu'on puisse "étudier ses
éléments constitutifs avec des détails
incroyables" et "suffisamment grande
pour que nous puissions la voir comme
un système complet", explique M. Congiu.

Les chercheurs l'ont observée pendant
plus de 50 heures à l'aide de l'instrument

MUSE (Multi Unit Spectroscopic Explorer)

du Very Large Telescope (VLT) au Chili. Et

ont assemblé plus de 100 expositions
pour couvrir une zone de la galaxie d'une

largeur d'environ 65.000 années-lumière.

Paludisme au Mozambique : 270 décès
enregistrés en cinq mois 

A u moins 270 personnes sont décédées du paludisme entre janvier et mai de cetteannée au Mozambique, qui a enregistré plus de six millions de cas pendant cettepériode, ont indiqué, mercredi, les autorités du pays. "La province septentrionale deNampula avait enregistré 53 décès en mai, suivie de Sofala et Tete avec 20 décès chacune, etZambezia avec 15 décès", a précisé Eussbio Chaquisse, responsable du ministère de la Santé.Il a relevé que "les données du gouvernement indiquent que les décès liés au paludisme aucours des cinq premiers mois de cette année ont augmenté de 67% par rapport à la mêmepériode l'année dernière, où 167 décès avaient été enregistrés". "Le nombre total de cas aégalement augmenté de 19% par rapport à 2024, qui avait enregistré 5.183.276 cas", a-t-ilajouté. Le Mozambique a enregistré plus de 11,5 millions de cas de paludisme en 2024, etenviron 67.000 hospitalisations et 358 décès.
3 morts et 211 blessés
sur les routes
en 24 heures
T rois (3) personnes sont décédées et 211

autres ont été blessées dans des acci-
dents de la circulation, survenus au cours
des dernières 24 heures à travers le pays,
indique mercredi un communiqué de la
Protection civile. Les trois accidents mor-
tels ont été enregistrés dans les wilayas de
Médéa, Tissemsilt  et Bordj Badji Mokhtar,
précise la même source. Par ailleurs, le dis-
positif de la Protection civile pour la sur-
veillance des plages autorisées à la baigna-
de a permis le sauvetage de 190 per-
sonnes, dont 89 personnes ont été traitées
sur place et 11 autres ont été évacuées vers
des structures sanitaires locales, ajoute le
communiqué, déplorant toutefois, le décès
d'un adolescent (16 ans), noyé à la plage
de Tichy (autorisée à la baignade) dans la
wilaya de Béjaïa, "hors des horaires de sur-
veillance du dispositif". S'agissant du dispo-
sitif de lutte contre les incendies de forêts
et de récoltes, il a été procédé à l'extinction
de 39 incendies dans plusieurs wilayas,
conclut la même source.



L’Association interna-
tionale des Amis de

la Révolution algé-
rienne (AIARA) a
organisé, hier, à

l’hôtel El Aurassi à
Alger, sous le patro-

nage du ministre
des Moudjahidine et

des Ayants droit,
une journée d’étude
consacrée au collec-
tif d’avocats qui ont

défendu la cause
des militants du

Front de libération
nationale durant la

guerre de libération. 

P lacée sous le thème
« Les robes noires et
la Révolution algé-

rienne : les plaidoiries des
Avocats de la liberté tou-
jours d’actualité », cette
rencontre a vu la présence
de plusieurs responsables
et personnalités nationales
et étrangères. On cite,
entre autres, le ministre
des Moudjahidine et des
Ayants droit, Laïd Rebiga,
le président de l’AIARA,
doyen des diplomates
algériens, le moudjahid
Noureddine Djoudi, des
amis de la Révolution algé-
rienne à l’instar de l’éditeur
suédois et militant engagé
Nils Andersson, de l’ancien
ministre de l’Intérieur
Dahou Ould Kablia, de l’an-
cien DGPC, Mustapha Lah-
biri, des avocats engagés
comme Fatima Zohra Ben-
braham (animatrice de
cette rencontre), ainsi que
des moudjahidine et
moudjahidante parmi les-
quels l’icône de la Révolu-
tion Djamila Boubacha.
Cette journée se veut un
message de reconnaissan-
ce au collectif des avocats

du FLN qui ont choisi le
camp des militants et
Moudjahidine algériens en
les défendant face à la
machine judiciaire de l’an-
cienne puissance colonia-
le. Des avocats engagés à
l’image de Gisèle Halimi ou
encore Jacques Vergès qui
ont assumé la cause algé-
rienne en prenant la défen-
se de ses militants dans
leur lutte pour la liberté,
l'indépendance et le
recouvrement de la souve-
raineté nationale.

Dans un message adres-
sé à l’assistance et lu en
son nom par un membre
de l’association, le prési-
dent de l’AIARA a indiqué
que  les avocats qui «  ont
enfilé leurs robes noires
pour défendre les militants
du FLN revêtait  », comme
engagement, «  une sym-
bolique, celle d’être à côté
de la vérité et de la justice »
face à l’occupation colo-
niale. Les défenseurs des
militants algériens étaient
aussi «  les témoins des
crimes coloniaux » commis
contre le peuple algérien.
Pour Noureddine Djoudi, la
Révolution algérienne
n’était pas seulement une
Révolution militaire. Mais,
elle «  était une Révolution
contre la pensée, la doctri-
ne, la politique et la pro-
jet  coloniaux ». Ainsi, l’en-
gagement et le militantis-
me des avocats du FLN en
faveur des droits des mili-
tants et moudjahidine à la
liberté et à l’indépendance
ont été, estime Djoudi, « un
tournant décisif » qui a ren-
versé la donne en faveur
de la lutte du FLN pour le
recouvrement de la souve-
raineté nationale. 

« JustiCe Pour les
PeuPles Palestinien

et sahraoui »
En ce sens, le moudja-

hid a rendu un grand hom-
mage aux avocats de «  la
liberté, de la vérité et de la
justice » qui sont encore en

vie, comme il a honoré la
mémoire de tous leurs
compagnons qui ne sont
plus de ce monde et dont
l’Algérie restera éternelle-
ment reconnaissante
envers leurs sacrifices.  Par
ailleurs, le doyen des diplo-
mates algérien n’a pas
manqué l’occasion pour
réitérer son soutien et celui
de l’AIARA au peuple
palestinien face au génoci-
de sioniste. Le même sou-
tien renouvelé pour le
peuple palestinien dans
son combat contre l’occu-
pation marocaine. « Justice
pour le peuple palestinien,
justice pour le peuple sah-
raoui  », a-t-il martelé au
sujet de deux causes justes
chevillées au corps de
toute l’Algérie, peuple et
gouvernement.  

Il convient de souligner
que plusieurs personnali-
tés ont animé cette jour-
née d’étude. À commencer
par Nils Andersson, figure
éminente des éditeurs
engagés aux côtés des
militants du FLN, qui a évo-
qué « Les crimes de la colo-
nisation française en Algé-
rie ne tombent pas par
prescription ». 

Il y a eu aussi, pour ne
citer qu’eux, l’autre éditeur
Rachid Khettab, qui a parlé
des «  Avocats, amis de la
Révolution algérienne », le
doyen des avocats algé-
riens Ibrahim Taïri qui a fait
un exposé sur les pour-
suites contre l’entité sionis-
te devant la Cour pénale
internationale pour géno-
cide en Palestine.  Égale-
ment au menu de cette
rencontre, un débat géné-
ral conclu par une cérémo-
nie pour honorer la
mémoire d’un nombre
d’avocats du FLN disparus,
dont, entre autres, Amar
Bentoumi, Hadj Hamou,
Gisèle Halimi…ainsi qu’un
hommage aux Moudjahi-
date, Djamila Bouhired et
Djamila Boumpacha.

Farid Guellil
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HORAIRES DES PRIÈRESMÉTÉO D’ALGER
Jeudi 23 dou el hidja 1446

Jeudi 19 juin 2025
29 °C / 20 °C

Dohr : 12h50
Assar : 16h41
Maghreb : 20h13
Îcha : 21h54

Vendredi 24 dou el
Hidja 1446
Sobh : 03h38
Chourouk : 05h30

Dans la journée : Dégagé
Vent : 22 km/h
Humidité : 59 %

Dans la nuit : Dégagé
Vent : 18 km/h
Humidité : 80 %

Un reporter dans la foule :

« Alhane Wa
Chabab » revient…

C ette structure a été créée, en 1970, pour découvrir les jeunes talents algériens.
Pour y parvenir, les organisateurs sillonnent l’Algérie dans ses moindres
recoins. Recensent, auditionnent, sélectionnent ce qu’ils considèrent être des

« espoirs » pour les présenter au public qui consacre les meilleurs. Depuis, « Alhane
Wa Chabab » a connu plusieurs interruptions. Plusieurs reprises aussi. Notez bien, en
55 ans, nous en sommes seulement à la 9ème saison qui : « Après avoir sillonné le
pays de l’Est à l’Ouest, du littoral aux Hauts-Plateaux, c’est Tamanrasset, joyau du sud
algérien, qui a accueilli, jeudi dernier, la dernière étape de ce périple artistique » nous
apprend notre consœur Sihem Oubraham dans l’édition d’hier du journal El-Moudja-
hid. C’est d’elle que nous tenons cette bonne nouvelle. Aucun autre média n’a pris la
peine de suivre ce retour d’une manifestation, Ô combien précieuse, pour la culture
de notre pays. 

Avec quelques réserves que nous mentionnerons plus loin. La méthode est la
même que pour le sport, notamment le football. Les dirigeants de cette discipline
visitent les clubs du pays et leurs stades pour dénicher les « pépites » qui feront vibrer
les gradins plus tard. En culture, nous n’avons qu’« Alhane Wa Chabab », en version
chanson. Ce qui est dommage car, dans le même sillage et avec les mêmes moyens il
aurait été possible de dénicher des humoristes, cachés dans notre vaste pays et dont
les algériens en ont grandement besoin. Pourquoi ne pas être optimistes quand on a
eu un Rachid qsentini, un Mohamed Touri, un Rouiched, un Mohamed Oueniche, un
Sid-Ali, un Djaafar Beck, etc, etc. ? Notre consœur Sihem nous apprend que « depuis
plusieurs semaines, le programme culte dédié à la découverte de jeunes talents musi-
caux a rassemblé des centaines de candidats dans une effervescence palpable ». On
ne peut s’empêcher de regretter ce « gaspillage » car et par la même occasion, on a
du certainement «  laisser sur le carreau » des artistes à fort potentiel. Dans tous les
domaines. Cinéma, théâtre, peinture, sculpture. Depuis l’inspecteur Tahar (de son vrai
nom Hadj Abderrahmane) et sa mort prématurée à l’âge de 41 ans en 1981, et son
«  apprenti  » (Yahia Benmabrouk) qui ne s’en n’est pas remis jusqu’à son décès en
2004, les Algériens n’ont plus eu leur dose de rire. Connaissant l’effet bénéfique du
rire sur la santé humaine, il est urgent de trouver la « perle rare » qui aura le don de
dérider la population algérienne. Comment expliquer, cette « sécheresse » culturelle ?
Comment expliquer ce non renouvellement de nos brillants artistes ? Par quel mau-
vais sort sommes-nous frappés ? Il est impossible que sur 50 millions d’algériens, il n’y
ait pas un, deux ou dix talentueux humoristes. Pourquoi cette caravane « Alhane Wa
Chabab » sillonne notre grand et vaste pays pour ne chercher que des chanteurs ?
Pourquoi, personne parmi les organisateurs n’a pensé à inclure un «  jury » supplé-
mentaire pour les comédiens  ? Pour les peintres et toutes autres spécialités cultu-
relles  ? D’ailleurs, les attaques dont a fait l’objet, récemment, notre grand espoir
humoristique, Merouane Guerrouabi (que nous saluons et félicitons au passage),
nous laisse à penser qu’il a été visé par un véritable « complot » destiné à nous laisser
« broyer du noir ». Plusieurs pays ont fait les frais de la guerre culturelle. L’humoriste,
Sid-Ali, se déguisait couramment en femme sans avoir jamais fait l’objet d’une quel-
conque polémique. Qu’on ne s’y trompe pas, la culture est un enjeu aussi stratégique
que les armes de dernière génération. Toutes ces émissions étrangères qui remplis-
sent les programmes de nos TV, ne répondent pas à nos valeurs et poursuivent des
objectifs pas forcément compatibles avec nos intérêts. Nous lançons un appel à notre
ministre de la Culture, Zouhir Ballalou, pour former une équipe de «  chasseurs de
talents » et l’envoyer chercher dans les villes et douars du pays, les « pépites » d’hu-
moristes. Lesquels une fois soutenus et accompagnés donneront le meilleur d’eux-
mêmes. Ils feront rire et sourire les algériens. Le résultat ? Un grand bien-être pour la
population. Mais pas seulement, vous verrez que ce bien-être agira sur la « Harga »
qui sera réduite à néant. Le rire étant une thérapie, vous le savez  ! Soyez le vrai
ministre de la Culture que l’Algérie et les algériens attendent depuis longtemps. Le
retour d’«  Alhane Wa Chabab  » est une note d’espoir. Renforcez-là, monsieur le
ministre !  

Zouhir Mebarki
zoume600@gmail.com   
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C’ est une rengaine à la veille de chaque sai-
son estivale : l’accès aux plages du littoral
est gratuit ! Ce qui n’est pas faux en théo-

rie dans la mesure où c’est un droit garanti par la loi.
Mais sur le terrain, cette mesure, qui tient pourtant
à la force de l’État social, est contrariée. Comme
tous les espaces et biens publics livrés, des années
durant, à la « loi » du privé, à l’anarchie, au bradage
et au gain facile, le littoral aussi a sa « propre » maf-
fia. Celle qui a le monopole et qui exerce son diktat
dans les plages. Le rivage de la grande bleue est
squatté par des malfrats et des individus cupides qui
règnent en maîtres avec les méthodes de voyous.
Les plages tombent aussi aux mains d’opérateurs
sans scrupules. Des pseudo-exploitants qui s’em-
parent de l’espace public dans le but unique de
s’enrichir. Illicitement en dépouillant les estivants et
leurs familles auxquels on fait payer tous services et
loisirs confondus. Du stationnement du véhicule à la
location de parasols, de tables, de chaises… À des
prix souvent inaccessibles qui ne répondent à aucu-
ne norme. Les estivants sont pris à la gorge. Ces

pratiques, héritées d’une douloureuse et regrettable
époque, ont pris racine au mépris de la loi et de l’autorité
publique. Aujourd’hui, les squatteurs des plages sévissent.
Ils profitent de la moindre faille laissée par les autorités pour
réoccuper le terrain. Mais le phénomène a reculé, car l’État
commence à reprendre la main et le contrôle sur l’espace
public. Les plages y compris, donc. Preuve, s’il en faut, il y
a lieu de rappeler la mise en garde du président Abdelmad-
jid Tebboune lors du Conseil des ministres du 22 mai 2024.
D’un, il avait enjoint le gouvernement d’appliquer la loi dans
toute sa rigueur contre toute forme de courtage saisonnier

dans les plages. Et de deux, il l’avait ordonné de consacrer
le principe de la gratuité des plages pour les estivants. La
sentence était sans appel : pas question de brader le littoral
algérien et de céder aux caprices des rentiers et des squat-
teurs. Mais, cela ne doit pas se faire au détriment de la qua-
lité des services et des prestations. Après tout, il est aussi
question, pour l’État, de mettre à profit l’activité touristique
pour un secteur qui peut être un levier de croissance éco-
nomique. Maintenant, mettons le curseur sur la saison esti-
vale 2025. Qu’est-ce qu’on a fait ? Au-delà des préparatifs
qui vont bon train à l’approche d’une ouverture officielle
imminente, une nouvelle loi régissant l’exploitation des
plages fait l’objet, ces derniers jours, d’un débat, à l’APN. Le
texte dans son essence vise à trouver l’équilibre entre la
gratuité et le confort. Ainsi, l’une des dispositions phares du
projet, il y a celle qui prévoit, à juste titre, de préserver le
principe de la gratuité. Notamment, limiter la concession de
la plage à 30 % tandis que 70 % seront réservés exclusive-
ment aux estivants. Quant aux contrevenants, la loi, en
attendant son adoption et son entrée en vigueur, promet de
frapper fort.

Farid GuellilL’
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RÉSULTATS DE LA CAMPAGNE
CÉRÉALIÈRE

PROTECTION DES PERSONNES 
DANS LE TRAITEMENT 
DES DONNÉES PRIVÉES 

CONTRIBUTION 

LIRE EN PAGE 2

SOUS-RIRE

L’AIARA REND HOMMAGE AUX AVOCATS DU FLN 

« Les défenseurs
de la vérité 

et de la justice » 

w LA RESISTANCE PALESTINIENNE S’ALIGNE SUR L’IRAN 

« Le Moyen-Orient au bord de l’explosion »

Le bloc occidental atlantiste est convaincu que l’Iran ne possède pas de bombe atomique et
que ses installations de recherche et de développement de l’industrie nucléaire sont soumises

au contrôle des inspecteurs de l’AIEA. LIRE EN PAGE 5
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Un duo qui menace
la paix mondiale 

TURQUIE 
Avis important pour les demandeurs

de visas 

D ans un communiqué rendu public hier, le centre de dépôt des demandes de
visa pour la Turquie en Algérie a informé  les demandeurs de visa auprès de ses
services qu’il n’existe aucun partenariat ni accord de coopération avec les

agences de voyages et de tourisme.   Le même  centre a précisé que les procédures
doivent être accomplies personnellement par le demandeur ou le tuteur pour les
enfants mineurs. Le centre a également rappelé que la décision finale d’approbation
des visas relève exclusivement des représentations diplomatiques compétentes.
Aucune personne, entité ou organisation n’a la capacité d’influencer l’issue d’une
demande de visa.

Ania N. 
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